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© INONDATIONS 


110 morts au Liban et 
des centaines de disparus 
(p. 16). 


© ALGÉRIE 


Le gouverneur général 
Soustelle, en tournée 
d'inspection, considère 
qu'il faudra accroître 
les effectifs (p. 3). 


Pour qui voter dans 


Pure san 


([3 
| 


votre département ? 


| 


"EXPRESS » na annoncé lundi dernier la publication pour cette 

€ L semaine des résultats complets de l'étude, département par 

département, des candidatures « valables », Quelle impra- 

dence ! Depuis 8 jours nons sommes assaillis de tons côtés par les can- 

didats, par leurs amis, par leurs co-listiers, par leurs apparentés, par 

leurs secrétariats, ete, littéralement assiégés de coups de téléphone et 

de démarches, Bien entendu, d'ailleurs, ce sont précisément les candidats 

« valables » qui se manifestent le moins; ce qui nous à fourni un 
argument de plus en leur faveur, 


L'éditorial de 
GUY MOLLET 


(p. 3) 


Nous avons établi ces listes, qui sont apparemment attendues avec 
une certaine impatience, sans tenir compte ni des liens personnels, ni 
même, souvent, des liens avec tel ou tel parti politique, Nous espérons 
qu’elles aideront nos lecteurs à y voir clair et à voter utile. 

La publication commence aujourd'hui, Elle nous fers, sans donte, 
beaucoup d’ennemis; mais nous eroyons qu'il était loyal et indispensable 
de nous prononcer sans équivoque, (pp. 8-9), 


© UN FAUX 


Le gouvernement a violé, 
hier, une nouvelle fois 
la loi en faisant passer 
pour « groupement na- 
tional » un sous-produit 


Les élections en Sarre 
du R.GR. L'illégalté 


VICTOIRE ÉCRASANTE | 


FRANÇOIS 
MAURIAC 


(P. 16.) 


© PEUR 


Continuant son enquête, 
Béatrix Beck a écouté 
que les ouvriers 
avaient à dire dans 
deux grandes usines de 
la région parisienne. 
Aujourd'hui, elle rap- 
rorte ce qu'elle a en- 
endu. dans la maison 
de la peur (p. 7). 


© RÉVEILLON 


Les meilleurs réveillons 

se font souvent à la 

maison, Mme Express 

vous propose son plan 

et ses recettes chiffrées 
(pp. 10-11). 


| @ FOOTBALL 


Reims battu, Nice seul 
en tête, neuf équipes en 
cinq points. 

(pp. 14-15). 


[POUR L'ALLEMAGNE==: 


@ Le nazi Er à 


Schneider en tête 
à Sarrebruck 


ES partis nationalis- 
tes proallemands 
ont gagné les élec- 

tions en Sarre. 

A quelques milliers de 
voix près, le Dr. Ney, 
chef du parti démocrate 
chrétien est arrivé devant 
Fancien SS Schneider, 
chef du parti démocrate 
sarrois. Le Dr. Ney a réu- . » k ; ; TA | 
ni 25,2 % des voix, le , À | ! 1% D. ”/ 

De Schneider 24,3 %, et ù g | 
eux deux la majorité 
| @ CROSS 


&bsolue. ÿ 

Les villes, et Sarrebruck en x î , L 
Particulier, ont voté massive- e L p Enfin une révélation °1 
ment pour Schneider. Fi” ” 4 l'Algérien Ameur, de : 

Le Dr Konrad à la tête du ù * ie bé. #0 VUS. Marquette, qui a ! 
Parti social-démocrate complète, 3 Ÿ ; gægné le cross inter- ; 
avec 15% des voix, la victoire national des Mureaux 
des partisans du rattachement (pp. 14-15) 


de la Sarre à l'Allemagne. 

Mais, dans le camp des vain- 
Sus, l’un d’entre eux fait encore 

nne figure : c’est l’ancien pré- 
Sident Hoffmann. 

Pour modifier la constitution 
de la Sarre et prononcer légale- 
Ment son rattachement à l’Alle- 
Magne, 75 %, les voix sont, en | 
Principe, nécessaires. 

Mais si 65 % des députés sar- 
Pois se prononcent pour ce rat- 
tachement comment opposer 
Maintenant un argument de cet 
Ordre ? 

Le nouveau statut de la Sarre | 
dépendra. cependant, aussi de la 

ance et de l'Allemagne. Et 

s négociations devront s'ou- 
Vrir, Puisqu'elles ont été inter- 
Fompues après que la €< métho- | 


Les représentants de l'U.D 


C. A. de M. Poujade continuent leur sabotage systématique des réunions 


| 


Et si vous le 
disiez avec 
| des fleurs de 
Paule Marrot 


de ses percales et de 
ses nappes imprimées. 


| fleurs toujours fraîches 
| 
| 
| 


de Pinay " : : 
7? Rous ait fait perdre ’ Î > iti > ticulier de M. Françols Mitterrand. Une fois sur 
ill s »C les de plusieurs leaders politiques, et en par s 
ee. Es atouts. (Voir en D EEE les relayent. Samedi, à Cha ntenay-Sainte Imberte (Nièvre), dans une salle + 
L' "08 informations et l’arti- | jes « commandos » poujadistes dominalent, trois jeunes « représentants » de l'U.D.C.A. (notre photo) se | 
%® d'Alfred Grosser.) | sont particulièrement distingués par le sérieux de leurs interventions. (Voir nos informations en p. 4.) 


À Paris: 16 rue de l’Arcade 
(près de la Madeleine) 
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G 
A Neuilly; 


dans 


l'ile de 


la Jatte... 


Cet immeuble accueillera bientôt savants, chercheurs et patients 


…le premier Institut 
européen du Cerveau 


PARIS. 


BA MAETITUT du Cerveau pourra s'élever à l'extrémité sud de 


l'île de la Jatte : 


le Conseil municipal a donné son accord 


à la levée des servitudes qui grèvent le terrain où doit être cons- 
truit cet établissement de conception révolutionnaire. 


Ce terrain de plus d'un hectare 
sert encore actuellement d'entre- 
pôêt de charbon — la ville de 
Neuilly avait envisagé d'en faire 
des « parcs des sports » — et son 
propriétaire, M. Chevallier, l'a 
cédé pour un franc symbolique 
aux promoteurs de l'Institut du 
cerveau. 

Fondé à l’aide de capitaux pri- 
vés — un milliard de francs 
environ — cet établissement 
international sera unique en 
Europe. 

Dans l'île de la Jatte, les psy- 
chiatres et leurs malades vivront 
côte à côte afin que les expé- 
riences pratiques soient plus fa- 
ciles à réaliser et à contrôler. 


Le cerveau : 


une machine 


Le but essentiel de l'Institut 
est, en effet, de grouper les labo- 
ratoires de recherches sur le 
système nerveux. Toutes les dis- 
ciplines seront représentées — 
les chercheurs sont actuellement 
paralysés dans leurs efforts de- 
vant la somme de connaissances 
diverses qu'il faut acquérir pour 
un même sujet de recherche. 

L'Institut se composera de 
deux bâtiments : 

© L'Institut du cerveau pro- 
prement dit, muni des der- 
niers perfectionnements (cer- 
veaux électroniques, etc.), qui 
comprendra tous les services 
de recherche, 

@ Un hôpital annexe accuell- 
las les malades au titre de 
In Sécurité sociale ou comme 
clients payants. L'hôpital vi- 
vra de ses propres ressources. 
Les maladies du système ner- 
veux seront traitées sous 
TOUS leurs aspects, orga- 
niques et psychiques. 

Médecins, chirurgiens, cher- 
cheurs, physiologistes, anato- 
mistes, physiciens, chimistes, se- 
ront de toutes nationalités. 

La création d'un tel institut 
était devenue indispensable dans 
le monde moderne : les spécia- 
listes sont tous d'accord à ce 
propos. Les maladies et les trou- 


ROGER IKOR, PRIX GONCOURT | 
1955, signera son roman : « LES 
EAUX MELEES » : | 

Le lundi 19 Décembre, de 18 à 
20 h. à la librairie « REFLETS DU 
MONDE », 6, rue de l'Ancienne Co- | 
médie, Paris-6, DAN. 17.00. 

Le mercredi 21 Décembre, de 14 à 
16 h. à la Librairie « LE TEMPS 
RETROUVE », [74,rue Saint-Jacques, 
Paris-5", ODE, 72-21. 

De 17 à 19 h. 30, à la Librairie 
BOURGOGNE, 10 bis, place de la 
Porte-Champerret, PARIS (17°), ETO. 
17:19. | 


bles divers du système nerveux 
posent un problème urgent, Le 
nombre d'internés, dans les 
asiles, augmente de jour en jour. 
L'épilepsie est devenue un fléau 
national. De nombreuses mala- 
dies — insuffisance hépatique, 
ulcère de l'estomac, hyper-tension 
artérielle, insomnies, maladies 
cardiaques, néphrite — sont dues 
essentiellement à des troubles 
du système nerveux, 

— La question du cerveau est 
à l'ordre du jour, affirme M. 
André Siegfried, qui a accordé 
son patronage à l'Instityt. Ceux 
qui s’ez. occupent sont à l’avant- 
garde de lu science. Développer 
les recherches dans cette direc- 
tion, c'est nous orienter vers des 
méthodes nouvelles 
de transformer si profondément 
nos habitudes et nos techniques, 
qu'on est presque effrayé d'y 


penser. 
Georges LESER. 


e URSS, — Le « Nicolai- 
Pirogov », cargo de 7.300 ton- 
nes, destiné à l’U.R.S.S., a été 
lancé hier aux Forges et 
Chantiers de la Gironde, 
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En été comme en hiver, 
qui quitte sa place la perd. 
DESAUGIERS. 


LE TEMPS 


@ AU NORD DE LA LIGNE 
SAINT-MALO-BRIANÇON  : 
temps couvert, brumeux, de- 
venant plus variable dans le 
Nord et le Nord-Est, où quel- 
ques chutes de neige se pro- 
duiront. 

@ SUR LA REGION MEDI- 
TERRANEENNE : temps 
nuageux passagèrement cou- 
vert avec quelques pluies, 
@ SUR LE RESTE DU 
PAYS (régions Ouest, Sud- 
Ouest et Massif central) : 
temps brumeux le matin, 
nuageux l'après-midi. 


@ PRECISION. — Le com- 
missaire principal de Mar- 
les-les-Mines, qui a conduit 
l'enquête sur l'assassinat 
d'Antoine Rudkowski, pré- 
cise que la police n'a ja- 
mais cru à l'accident, 
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A FPappel de M. Pélissier 


Deux cents 
volontaires 
recherchent 


Anne-Marie 


ORANGE. — Les gendarmes 
et les policiers ayant renoncé à 
leurs battues dans la région où 
pourrait être caché le corps 
d’Anne-Marie, M. Pélissier a lan- 
cé un appel auprès de la popula- 
tion pour qu'on l'aide à recher- 
cher sa fille dans les forêts de 
Saint-Roman de Malegarde. Le 
rendez-vous était fixé à 8 heures 
devant le Mur du Théâtre 
d'Orange et 200 personnes s'y 
sont assemblées. 


Les battues s6 sont poursuivies 
jusqu'à la nuit. Le commandant 
de la gendarmerie d'Orange a 
chargé quelques gendarmes de 
suivre les volontaires pour faire 
les constatations légales, au cas 
où le corps de la fillette serait 
découvert. 


Trois lions 
se promènent 


dans les rues 
de Perpignan 


PERPIGNAN. 


TROIS lions se sont échappés, 
cet après-midi, d'un cirque 
qui donnait une représentation à 
Perpignan. Deux d'entre eux ont 
pu être rattrapés très rapide- 
ment. Le troisième, après avoir 
traversé tout un quartier, monta 
jusqu’au - troisième étage d'un 
immeuble où il se réfugia. 

Ses gardiens, alertés, n'eurent 
aucune peine à le faire descen- 
dre jusqu’au rez-de-chaussée. 
Puis, l'animal, d'excellente hu- 
meur, réintégra sa cage que lon 
avait amenée devant l'immeuble. 


Ce soir, changez 
de trottoir 
à 20 heures 


PARIS. — La nouvelle régle- 
mentation du stationnement uni- 
latéral entre en vigueur aujour- 
d’hui. Le changement de côté 
obligatoire pour l'es voitures se 
fait désormais à 20 heures. 


L'Union des Commerçants des 
quartiers Opéra-Madeleine et des 
Grands Boulevards a émis le 
vœu que le TE payant soit 
institué aussitôt. Ces commer- 
ge ont proposé le rembourser 

leurs clients la taxe de sta- 
tionnement. 


PALAIS-EXPRESS 


M° J.-C. Legrand 
cherche 
un barreau 


PARIS, — M° Jean-Charles 
Legrand vient de demander 
sa réinscription au barreau 
de Paris. Sa lettre est parve- 
nue officiellement au bâton- 
nier René-William Thorp. 
Elle est accom ée d'une 
autre lettre, signée par le 
bâtonnier des avocats de Ca- 
sablanca, très favorable au 
retour de M: J.-C. Legrand 
en France. 


M: J.-C. Legrand avait, peu 
avant la guerre de 1939, fait 
l'objet d'une suspension de 
deux années par mesure dis- 

iplinaire du Conseil de 
l'Ordre. L'avocat avait échan- 
gé des propos un peu vifs 
avec M. Verne, procureur de 
la République à Valence. 


Suspendu, M: J.-C. Legrand 
adressa sa démission au 
Conseil de l'Ordre en termes 
tels qu’elle fuüt rejetée et rem- 
placée par une radiation. 


L'avocat alla s'inscrire au 
barreau de Casablanca, mais 
il a été éloigné du Maroc 
pour raison de sécurité : il a 
failli être Ilynché par des 
« contre-terroristes » pour 
avoir pris position en faveur 
d’une politique libérale, 


Stalinon : 
expertise terminée 


M. Gollety, juge d'instruc- 
tion, vient de communiquer 
aux avocats de la défense le 
rapport établi par le docteur 
Lebreton et deux chimistes 
dans l'affaire du « Stalinon ». 
Ce produit pharmaceutique, 
réputé souverain contre la-fu- 
ronculose, a causé plusieurs 
dizaines de décès par encépha- 
lite : l'étain. qu'il contenait 
n'était Le “stable et provo- 
quait empoisonnements. 
Les deux fabricants du « Sta- 
linon » sont inculpés d’'homi- 
cide involontaire. La question 
posée par ce procès est sur- 
tout celle du contrôle des la- 
boratoires pharmaceutiques. 


René HERICOTTE. 
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républicain 





bis publique a été lente — trop 
lente —— à comprendre le drame indochinois. Nos 
appels sont longtemps restés sans écho et lorsque, 
avec le gouvernement Mendès France, il a été 
enfin possible d'envisager la négociation, il était 
certes temps encore d'arrêter la criminelle et 
inutile tuerie ; mais il était trop tard déjà pour 
que la négociation assure le maintien d’une pré+ e 
sence morale, culturelle et économique de la 
France. S 

Avec la Tunisie, l’évolution des esprits s’est 
faite plus rapide. 

Lorsque je recevais Habib Bourguiba, voici déjà 
huit ans, la presse nationaliste m’accusait à la 
fois de trahison — puisque Bourguiba était notre 
« ennemi » — et d’imbécillité — puisque, en plus, 
«il ne représentait rien ». 

Nos colonialistes préféraient leur méthode 
comme en Indochine : créer des gouvernements 
fantoches et mater, par la violence, toute tentative 
de « rébellion ». Ce furent les sinistres « ratis- 


nous avions déporté 


sont là. 
Aucun 


ne se manifeste, aucune dé- 
tente n’est enregistrée. 180.000 jeunes soldats, 
pour la plupart du contingent, sont stationnés 
en Algérie. Si rien n’est changé à l'actuelle 
politique de répression, il faudra bientôt ren- 
forcer encore ces effectifs. Chaque jour de 


sages» du Cap Bon, les tortures et « le terro- 


risme ». 


Cette fois, heureusement, nous sommes arrivés 
à temps. Aujourd’hui, Habib Bourguiba est le 
meilleur garant de la collaboration de nos deux 
peuples, le terrorisme a disparu et des formes 
nouvelles d’association. conflante s’établissent. 


L. drame marocain a ouvert définitivement 
les yeux des Françaïses et des Français. Ils ont 
compris que la majorité de droite avait ridiculisé 
la France d’abord et l’avait, ensuite, engagée dans 
une aventure sanglante dont pouvait découler le 


pire. 


Cherchant toujours À imposer des fantoches et 
à s’imposer par la force, nos gouvernements ont 
permis que le sultan Ben Youssef fût chassé par 


AN Ê 


Nouvelle violation 


jeunes Français tombent. Les mères, les fem- 
mes s'interrogent. Que faire ? 


D'abord arrêter les mensonges, ne pas répéter 
les erreurs d’Indochine, de Tunisie et du Maroc. 
Protéger la population, certes, mais faire cesser 
la répression imbécile et aveugle. 
Chercher des porte-parole qualifiés mais ne 
plus laisser le soin à l’administration de choisir, 
elle-même, les fantoches qui seront soi-disant 


« élus » le lendemuin. 


La bataille sur les mots est elle-même aussi 
vaine que dangereuse, Assimilation, intégration 
sont des formules dépassées, non qu’elles soient 
sans valeur propre, mais la caricature qui en a 
été offerte aux populations indigènes les en «a 
définitivement dégoûtées. 

Les hommes de ces pays n'auraient demandé 
qu’à être des Français, nos égaux dans une répu- 
blique réellement basée sur la liberté, l'égalité, la 
fraternité. Ils y ont cru, nous leur avons menti, 
Ils n’y croient plus. 


de 


Q 


la loi 





APPARENTEMENTS D'UN 
FAUX PARTI-NATIONAL 


OUR faciliter la campagne de quelques-uns de ses candidats, M. Edgar Faure vient « d'interpré- 
F ter » à sa manière, pour la troisième fois, la loi électorale. La violation des textes est, cette 


fois encore, évidente. 


Hier, le « Journal officiel » a publié, ainsi qu'il est de règle, la liste des organisations politiques 
qui ont reçu la qualité de « groupement national » et dont les apparentements sont ainsi reconnus 
dans tous les départements où ils en ont conclu. , 

Vingt-huit organisations avaient demandé cette faculté par une déclaration déposée au ministère de 
l'Intérieur, 11 y a trois jours, ce ministère annonçait, dans un communiqué officiel, qu’il avait reconnu 
comme «nationaux» dix-sept groupements. 


La liste publiée hier matin au 
« Journal officiel » en compte 
dix-huit. 


Le R.G.R. clandestin 


Le dix-huitième groupement, 
qui fait ainsi une apparition 
Presque clandestine, s'appelle : 
« Rassemblement des groupes ré- 
publicains et indépendants fran- 

is » (R.G.R.LF.). Il s'agit 

‘une «+ sous-marque » du R.G.R. 
(président : Edgar Faure). Il fi- 
&ure sur 28 listes de candida- 
tures dans la métropole. 


Or la loi électorale fixe une 
condition, et une seule, à la re- 


Connaissance d'un groupement 
comme «national». Voici cette 
Condition : 


« Est considéré comme na- 
tional tout parti ou groupe- 
ment qui présente un ou plu- 
sieurs candidats dans trente 
lépartements au minimum 
ous la même étiquette. » 
Loi du 9 mai 1951, titre II, 

rticle 6.) 

Cette condition n’est pas 
emplie par le R.G.R.LF, qui 
voit cependant reconnaître ses 
apparentements. 


Ceux-cl, tous conclus avec la 
droite, intéressent en particulier 
des ministres du gouvernement 

aure. 

Si le droit de s'apparenter 
R'avait pas été reconnu à ce grou- 


ACTU 


CATALOGUE Asie 








pement, la lutte électorale dans 
les départements visés aurait été 
beaucoup plus aisée pour les ad- 
versaires des ministres. 

Ce cas se présente dans plu- 
sieurs départements où le R.G.R. 
LF. a conclu des alliances dirigées 
contre le Front républicain, no- 
tamment dans le Rhône. 


Quelques scrupules 


Avant de statuer dans le sens | 
souhaité par ses amis et ses mi- 
nistres, le président du Conseil 
a longuement hésité. Depuis jeu- 
di matin, plusieurs réunions de 
juristes ont été convoquées au 
ministère de l'Intérieur. Le 
Conseil d'Etat, consulté, a d’abord 
refusé de se prononcer tant que 
son «avis» n'était pas sollicité 
dans les formes requises. Trois 
jours de. discussions fiévreuses, 
de négociations conduites dans 
le secret, ont précédé la décision. 

I1 fallait cependant en finir : | 
la liste des « groupements na- 
tionaux » devait paraître hier, 
dernier délai, à l'« Officiel ». 


L'idée a été lancée de consi- 
dérer que le fameux KR.G.R. 
LF, avait eu l'intention de dé- 
poser trois listes en Algérie. 
28 + 3 = 31. « En consé- 
quence, a décidé le gouverne- 
ment, ce groupement peut 
être réputé comme ayant pré- 
senté des listes ou des candi- 
dats dans 31 départements. » 


Il reste aux candidats lésés un 
recours : demander aux Conseils 
de préfecture de briser cette dé- 
cision illégale. 








RENE AUZEANNEAU, 
général des Fonc- 
tionnaires G.G.T.-F.0., est 
mort subitement, Aavant-hier, 
alors qu'il revenait du Congrès 
International des Services Fu- 
blics, à Amsterdam. 


e M. 
secrétaire 









@ Le Congrès des ingénieurs 
et cadres C.G.T.-F.,0. réuni 
hier et avant-hier à Paris, a 
réélu au secrétariat général 
M. Richard, vice-président du 
Conseil économique. Une réso- 
lution du Congrès précise que 
« l'indépendance syndicale 
n'est pas synonyme d'isole- 
ment et qu'une action efficace 
pour la défense des travail- 
leurs ne saurait être l'objet 
d'un verbalisme stérile ». 


© Hier matin, M. Charles 
Hernu, tête de liste radical- 
socialiste dans le 6° secteur de 
la Seine, a été arrêté par la 
police sur la place du marché 
de Saint-Denis. Motif : il dis- 
tribuait des tracts du parti 
radical. 


I1 fut maintenu illégalement 
plusieurs heures au commis- 
sariat. Le commissaire de 
Saint-Denis, M. Levet, est en 
effet un grand ami du com- 
missaire Dides (tête de liste 
des indépendants dans ce mé- 
me secteur). 


= 
chez votre tailleur : 
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| PA 


élégance et qualité 


_Numéro un: l'Algérie 
par_Cuy_MOLLET 


Guillaume et Juin, pour le rappeler deux ans plus 
tard, sous les acclamations de son peuple. 

Le sang français et le sang marocain ont coulé 
à flot. IL faut aujourd’hui négocier en comptant 
sur la compréhension envers nous du sultan que 


libres. 


Ce n'est pas un fait isolé. Il correspond à une 


poussée mondiale. 


L A situation en Algérie est maintenant 
menaçante, Les nouvelles sont rares et pa- 
raissent soigneusement épurées. Mais les faits 


en pratique ? 


(Copyright « L'Express »). 


ALGÉRIE : 


FAURE FAIT ADMETTRE LES! Soustelle : “Les effec- ‘ 
tifs sont insuffisants ”” 





nalités civiles et militaires, M. 
Soustelle a présidé plusieurs 
conférences : 

Il est apparu, selon la dé- 
nlaration officielle du porte- 
parole du gouvérneur général, 
que « les effectifs militaires 
étaient trop faibles » pour les | 


missions dont l'armée a la 
charge. 
L'insécurité généralisée des | 


routes a particulièrement retenu 
l'attention. Il semble en effet que 
les terroristes tendent à paraly- 
ser les moyens de communica- 
tion : on note l'incendie de plu- 
sieurs camions et le mitraillage 
de nombreux véhicules civils ces 
jours derniers, 


e M. GASTON BERGERY, 
ancien député, ambassadeur à | 
Moscou (1941), puis à Ankara 
(1942-1944), candidat en 8.-et-O. 
(première circ.), nous demande 


Ce qu'ils nous demandent aujourd'hui d’ailleurs, 
ce n'est pas de les abandonner à eux-mêmes, de 
les laisser sans ingénieurs, sans instituteurs, sans 
médecins, sans aide financière et matérielle, 
Non, c'est d'être traités — 


E N Asie, en Afrique, les peuples que l'Eu- 
rope avait colonisés, revendiquent (et conquiè- 
rent) leur indépendance, leur autonomie, voire 
leur souveraineté complète. 

Nous avons connu cela en Indochine hier, 
en Tunisie, au Maroc — et en Algérie aujourd’hui. 
Nous risquons de le connaître demain dans toute 
l'Afrique Noire française. 


L'Angleterre, pour sa part, au cours des dix 
dernières années, a donné l'indépendance com- 
plète à l'Inde, à la Birmanie, au Pakistan, à 
Ceylan, la quasi-indépendance à la Fédération 
d'Afrique centrale, l'autonomie interne au Nigéria 
et à la Côte de l’Or. Elle a abandonné, de même 
que la France, toute forme de protectorat sur 
l'ensemble des pays du Proche-Orient (Egypte, 
Irak, Jordanie, Liban, etc.) 

Saurons-nous répondre à la revendication uni- 
verselle des peuples à qui l'Europe a enseigné 
la liberté des droits de l’homme et qui lui deman- 
dent maintenant de mettre elle-même ces leçons 


Saurons-nous faire de ces peuples nos associés 
et nos amis ? Les Français répondront le 2 jan- 
vier. Ils diront, sans équivoque, quel est leur choix 
entre cet avenir de récenciliation et de paix, et 
d'autre part une guerre imbécile et sans issue, 


SOUSTELLE, gouverneur général de l'Algérie, a inspecté, en 
fin de semaine, Soukh-Ahras et Guelma, région où le terro- 
risme a marqué dernièrement une nette recrudescence, 


Entouré de toutes les person- | — 





de préciser que sa liste s'inti- | 
tule « Union pour le Redresse- | 
ment de la France » . 


Le microsillon 
électoral 


dont toute la presse parle 


FORUM 
PATHE MARCONI 


Un débat entre : 


J. DUCLOS 

G. LAFFARQGUE 
F. MITTERRAND 
G. MOLLET 

P. REYNAUD 

M. SCHUMANN 


Demandez-le dès demain 
chez votre disquaire 


Pb 





STX 105 




































































enfin en hommes 


G. M. 
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ALGER. 








TUNISIE : 
les partisans de 


Salah ben Youssef 


accusés de complot 


TUNIS. 


UARANTE-DEUX partisans de 

Salah ben Youssef ont été ar- 
rôtés. Les perquisitions se sont 
multipliées dans les cellules rele- 
vant du leader exclu Le haut 
commissariat de France et le 
gouvernement tunisien ont pu- 
blié à ce sujet un communiqué 
annonçant la découverte d'une 
« dangereuse association de mal- 
faiteurs » : un important arme- 
ment a été saisi, comprenant 
trois mitraillettes, plusieurs re- 
volvers, des grenades et des cen- 
taines de cartouches. Les inves- 
tigations continuent. 

L'Union générale des travail- 
leurs tunisiens a adopté au mé- 
me moment une motion dans la- 
quelle elle s'élève en termes par- 
ticulièrement violents contre un 
décret visant à la répression des 
crimes et délits politiques ainsi 
qu'aux infractions en matière de 
presse. 


Les syndicats volent dans ces 
mesures une limitation abusive 
de la liberté de la presse et de 
la liberté d'opinion. Ils annon- 
cent le déclenchement imminent 
d'une act#bn visant à l'annula- 
tion dudit décret, 
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LE M. R. P. A TROUVÉ UN THÈME DE CAMPAGNE 


PET DE 


ANA NAN NAN AN AN TRNNNANANNN AA NAANANAN TANNNNNNNN NE 


Poujade contre un cer- 
tain nombre de candi- 
dats des autres partis est 
systématiquement organisée. : 
HN y a maintenant, dans - 
chaque département, un « ser- = 
vice d'ordre» poujadiste qui 
est eomposé en général de 200 
militants avec des voitures. 
Ces militants sont des com- 
merçants dont il est spécifié, 
par les instructions person- 
£nelles de M. Poujade, qu'ils 
£ devaient être choisis de ma- 
nière à ce que leur femîme 
puisse « tenir la boutique 
presque en permanence ». 


L° violence du mouvement : 


2 
£ 
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2 
Z 
2 
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2 
Z 
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£ 
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ANAAN NN AN AMAANNAN ANA 


soigneusement dosée, de ma- 
2 tomber sous 
la loi. Il vaut f 
des fruits et des ; 


peut aussi lancer des chaises. / 


Le «responsable de choc », - 
pour la région parisienne, est 


M. Salaun, boucher à Issy. Il 


h réunir, vendredi dernier, = 


Wagram, un service 
d'ordre de 800 personnes. : 


ce organisée, quel- 

ques partis politi- 
ques se sont adressés, pour 
organiser leur défense, à 
la Fédération française de 
judo. Celle-ci a répondu 
en envoyant la liste des 
800 professeurs de judo di- 
plômés qui sont répartis à? 
travers la France. 

Ceux-ci viennent 
de constituer, pour leurs 
nouveaux clients et pour 
la durée de la campagne 
électorale, des équipes de 
cinq « judokas », Chacune 
de ces équipes, à raison 
de trois heures de ‘“*tra- 
vall » par nuit, coûte. 
cher 

On peut obtenir, pour des 
prix inférieurs, des « figu 
rants » qui sont utilisés 
pour « impressionner » et 
non pour « Assommmer » 
(forts des Halles, vieux 
boxeurs, etc.) 

Et, gratuitement, un cer 
tain nombre d'étudiants 
se présentent maintenant 
comme volontaæires pour 
accompagner tel ou tel 
candidat dans les réunions © 
et le défendre contre les 
attaques 


D: cette violen- 
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ANA AANANNAN RAR MANN 


alors / 


Brigitte GROS, 


RAAAAAQAAN 
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MAROC: les super- 


préfets entrent 


en fonctions 


e Ils sont chargés d’insuf- 
Îler ‘* l'esprit nouveau ” 
aux cadres traditionnels 


E sultan investit aujourd’hui 13 super-préfets ou « amel » : 
L il leur remettra au cours d’une cérémonie solennelle le dahir 

scellé qui leur servira de brevet. Ces fonctionnaires rejoindront 
immédiatement les régions auxquelles ils sont affectés. Coiffant pachas 
et caïds, ils servirnot d’intermédiaires entre le gouvernement et les 
pouvoirs locaux : ils seront chargés d’insuffler « l’esprit nouveau » 
aux cadres traditionnels et expliqueront l’évolution de la situation 


aux masses pratiquement retournées à l’anarchie, 


Le découpage admnistratif pré- 
voit 15 circonscriptions : 13 ré- 
gions et 2 villes autonomes, Ra- 
bat et Gasablanca. Deux postes 
d’Amel restent à pourvoir, ceux 
de Marrakech et de Ouarzazate. 
On attend avec curiosité, dans 
les milieux marocains, l’identité 
de leurs titulaires : ils recevront, 
en effet, la charge d’administrer 
la zone d'influence traditionnelle 
du Glaoui. Des tractations déli- 
cates expliquent le retard appor- 
té à ces nominations. 

Parmi les personnalités dési- 
gnées, on remarque l’ancien pré- 
sident du Conseil désigné, M. Ben 
Slimane, chargé de la province 
et de la ville de Fez, l’ancien 
gardien du Trône Tahar Ouassou 


Les spécialistes électoraux du M.R.P., ont eu beaucoup de sal à trouver le slogan spectaculaire qui 


permettrait à leurs candidats de séduire les électeurs de la Seine, 


Quelle était la réalisation la plus importante du Mouvement au cours de la législature ? La déposition 
du sultan du Maroc par M, Bidault ? L'abrogation des décrets Mendès France sur l’alcool-betterave ? La 


politique sociale de M. Laniel ? 
Ces thèmes n’ont pas été retenus. 


Finalement, un technicien de la propagande a proposé de mettre 


tout l'éclairage sur le rôle du mouvement dans la réforme du règlement de l’Assemblée, obligeant les dépu- 
tés à être présents lors des votes de confiance, Sa suggestion a été adoptée avec enthousiasme, 
Voilà pourquoi les candidats de la Seine, et en particulier MM. Cayeux et Bacon et Mme Francine 


Lefebvre, dont on voit ci-contre les affiches, font 
cette réforme. 
les députés M.R.P, 


Dans la Nièvre 
Les poujadistes 
_ continuent 
leur boycottage 


CLERMONT-FERRAND, 18 décembre (De notre corr. part.) 


ES représentants de l’U.D.C.A. ont provoqué de nouveaux inci- 
L dents au cours des réunions électorales tenues par M. François 
- Mitterrand samedi soir à St-Pierre-le-Moutier et À Fourcham- 
vaut, 

D'autre part, à la suite des bagarres qui se sont déroulées mer- 
credi soir à Lucenay-lès-Aix, M. Lucien Chateau, conseiller général, 
maire de la localité, a adressé au préfet de la Nièvre, une lettre de 
démission dans laquelle il déclare notamment : 


« En agissant ainsi, je me fais l'interprète de la grande majorité 
de mes concitoyens qui réprouvent formellement les excès déshono- 
rants auxquels se sont livrés quelques dizaines d’individus, heureuse- 
ment étrangers À ma commune, » 


ATTENTION : les 


salariés pourront-ils 
voler le 2 janvier ? 


E jour des élections — le 2 janvier — sera férié et payé au 
L même titre que le 1°’ mai, On annonce toutefois qu'un certain 

nombre d'entreprises ne fermeront pas leurs portes, Ces entre- 
prises jouent sur le fait que la loi relative au 1* mai stipule, sans 
préciser davantage, que « si la nature de leur activité les y oblige, 
les établissements et services pourront ne pas interrompre leur tra- 
vail, à condition de verser au personnel une indemnité égale au mon- 
tant du saluire ». 


Motifs invoqués 


@ Impossibilité matérielle d'interrompre le travail (qui n'existe en 
réalité que pour les hôpitaux, hôtels, pompes funèbres ou établisse 
ments qui concourent directement au ravitaillement ou au transport 


le la populatiot 


© Nécessité 
(notamment 
taires 

Dans chacune 
le 2 janvier, on risque de 
Et, ai cette attitude se réméralisnit. le scrutin 1” 
ment faussé 


raison de ja 
vente aux 


période de fin d'année 
particuliers ou inven- 


profestionnelle en 
dans le ecommerce 


des entreprises qui continueront ainsi le travail 
voir un grand nombre d'abstentionnistes. 
urrait en être grave 


porter tout leur effort, par le texte et par l’image, sur 
Mais le dessinateur, sans doute mal averti, à représenté les bancs où siègent normalement! 


Une motion 
des amicales 
radicales 


SEPT amicales professionnelles 

radicales (médecins, juristes, 
étudiants, ouvriers, commerce, 
agriculture, spécialistes de l'opi- 
nion) se sont réunies pour la 
première fois en séance plénière, 
vendredi dernier, place de Va- 
lois. La motion suivante a été 
votée à l'unanimité : 


« Les amicales félicitent le 
bureau du parti pour les me- 
sures récentes qui, tant sur 
le plan de la doctrine que sur 
celui de la discipline, don- 
nent au parti radical une 
position claire et courageuse. 
Certaines équivoques ainsi 
dissipées, le parti radical re- 
ue toute sa force dans 
'opinion. » 


et quatre anciens officiers de 


‘armée française. 


Action imminente 
dans le Rif 


Les milieux marocains ne ca- 
chent pas leur optimisme : cette 
première étape sur la voie d’une 
réorganisation profonde de l’ad- 
ministration rétablirait la situa- 
tion intérieure à brève échéance, 
Ils font toutefois remarquef 
qu'ils ne peuvent directement in- 
tervenir dans le Rif, zone opé 
rationnelle à commandement 
français. Le problème, selon e 
serait international, c’est-à-di 
franco-espagnol. Ils laissent at- 
tendre néanmoins une action 
imminente sur les tribus limi- 
trophes et en particulier sur les 
Beni Snassen, dont Si Bekkaï est 
originaire : un enquêteur se dis 
pose à partir pour cette région 
et l’on prévoit un .limogeage 
quasi-général des caïds. 


Amnistie pour 
les condamnés 


Le sultan doit promulguer au. 
jourd’hui un dahir portant am- 
nistie générale de tous les déte- 
nus politiques condamnés par des 
tribunaux chérifiens ces deux 
dernières années : la libération 
de ces condamnés, dont certains 
à la peine de mort, serait immé- 
diate. Le problème posé par les 
condamnés des tribunaux mili- 
taires français reste entier : c’est 
à Paris que doit se négocier leur 
amnistie éventuelle. De la même 
manière, la levée de « Flétat de 
siège » résultera de conversations 
avec le gouvernement français. 


@ Le 15 décembre 1941, à 
Vaube, 48 otages juifs de 
Drancy tombaient sous le 
balles nazies dans les fossés 
du mont Valérien, aux 

de 52 autres patriotes fra 
Çais. 

Pour commémorer le so 
venir de ces victimes, une cé 
rémonie s'est déroulée, hi 
après-midi, au cimetière dt 
Père-Lachaise. 
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WL 
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+ Bn ce temps là Noël était bien moins attendu. 
Îl n'y avait pas la tranche spéciale de la 
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Le docteur NEY 
(candidat d’Adenauer) 





© La dissolution du co- 
mité révolutionnaire le 
laisse isolé face à ses 
conseillers américains. 


SAIGON. 


M NGO DINH DIEM a décidé 
* de dissoudre le Comité Ré- 
volutionnaire créé à son instiga- 
tion pour lui permettre d'affir- 
mer son emprise, sur le Sud-Viet- 
nam face à Bao Dai. 

Les membres de ce comité, en 
apportant leur appui à M. Diem, 
espéraient qu'il parviendrait à 
réaliser l’unification du Vietnam. 

En fait, le chef de l'Etat sud- 
vietnamien a poursuivi des buts 
tout à fait différents, ne tenant 
aucun compte de l’avis des mem- 
bres du comité lorsque ceux-ci 
exprimaient, par exemple, le mé- 
contentement de nombreux pro- 
priétaires d'entreprises qui pâtis- 
sent de la rupture des liens tra- 
ditionnels avec l'industrie fran- 
Çaise. 

Il ne reste plus, finalement, à 
M. Diem que le soutien de la 
mission américaine dont il cher- 
che, par tous les moyens, à 
s'assurer les bonnes grâces. 

L'objectif du leader du Sud- 
Vietnam continue d'être l’aboli- 
tion de tous les liens qui unis- 
saient son pays à la France et 
qui sont devenus les symboles du 
« colonialisme ». 

Les lycées, les grandes écoles 
sont désormais organisées sur le 
Mmôdèle américain, y compris 
l'école française d'’'administra- 
tion. L'anglais y remplace le 
français comme seconde langue 
officieusement obligatoire. Les 
émissions du poste français 
< Radio France-Asie » vont bien- 
tôt être interdites, le gouverne- 
ment ayant « nationalisé » les 
émetteurs radiophoniques. 

Sous la dictature du président 
Diem, le Sud-Vietnam ressemble 
plus à un des quarante-neuf 
Etats américains qu'à un pays 
membre de l'Union française. 


Le Comet IV 
devancera ses 
rivaux américains 


annoncent les Anglais 


LONDRES. 
« LE Comet IV entrera en ser- 
vice avant ses rivaux amé- 
ricains », a annoncé hier Sir 
Miles Thomas, présidegt de la 
British Overseas Airways Corpo- 
ration. Cette nouvelle indique 
Que les firmes De Havilland (cel- 
lules) et Rolls-Royce (réacteurs) 
Conservent une avance impor- 
tante sur les constructeurs amé- 
Ficains, malgré le handicap que 
leur ont valu les déboires des 
Comet I et II, interdits de vol 
après une série d'accidents in- 
expliqués (mais dus, on le dé- 
Couvrit plus tard, à une résis- 
lance insuffisante de la cellule 
Aux variations de pressions pro- 
Voquées par les changements 
d'altitude), 
\ Deux prototypes américains de 
Ong-courriers commerciaux à 
action sont actuellement à l'es- 
fai : le Boeing 707 et le Douglas 
a 8. Mais les réacteurs qui 
evront les propulser ne seront 
Pas au point avant 1060. 
ee Miles Thomess pense au 
rate que les réacteurs Rolls- 
De Avon seront très prochal- 
mot au point et que le Co- 
Vice IV Pourra être mis en ser 
dès 1958 


Difficultés] 


pour Diem 








Le nouveau parlement sarroïs va 
voter le rattachement à l'Allemagne 


© Mais les vainqueurs, d'hier, auront besoin des partisans de Hoffmann pour 


APRÈS LA VICTOIRE DES PARTIS PROALLEMANDS 





réviser la Constitution. 
SARREBRUCX. 


n'est pas impossible que le léger avantage qu'a remporté le chef du parti chrétien démocrate (Ney) 


L E docteur Ney et le docteur Schneider sont les deux grands vainqueurs des élections sarroïses. Il 


sur l’ancien nazi et chef du parti démocrate sarrois 


(Schneider) ne soit dû au chancelier Ade- 


nauer et à l'appui que celui-ci a apporté, en dernière heure, à la C.D.U. sarroise. Mais le succès reèm- 
porté par le Dr Schneider, ses excès et sa violence sont un des faits marquants de ce scrutin. 


Les trois grands partis proallemands : 
rate remportent à eux seuls 65 % des voix. Le parti 


conserve une place honorable. 
Mais on ne sait pas très bien s'il 
faut encore le classer hors des 
partisans du rattachement à 
l'Allemagne. Il a été longtemps 
proeuropéen par excellence, 
mais, dès le lendemain du réfé- 
rendum, il s’est aligné sur la po- 
sition générale et, le statut re- 
fusé, s'est déclaré, lui aussi, par- 
tisan du rattachement. 

La plupart des 53 ex-nazis — 
membres de la Gestapo, SS et 
gardiens de camps de concen- 
tration — qui se -présentaient 
comme candidats sur les listes 
des démocrates-chrétiens, des 
démocrates sarrois et des so- 
ciaux-démocrates ont donc été 
élus. Si les partis proallemands 
enregistrent, par rapport aux ré- 
sultats du référendum, une lé- 
gère baisse, elle est due à la 
diminution du nombre des vo- 
.tants : 85 % contre 96 % le 28 
actobre. 


Premiers travaux 


du Parlement 


Dans le courant de la semaine 
prochaine, le Landtag nouvelle- 
ment élu se réunira. Un premier 
problème se posera, qui sera 
d'investir le gouvernement qui 
succédera à celui du D' Welsch. 
Quelle que soit leur force, on 
voit mal comment les socialistes 
du D" Konrad et les démocrates- 
chrétiens du D" Ney éviteront de 
faire participer à ce gouverne- 
ment le chef du parti qui rem- 
porte avec eux la victoire, c’est- 
â-dire l'ancien SS Schneider, le 
plus farouche et le plus violent 
adversaire de la France. 

S'ils l'évitent, ils chercheront 
sans doute à ne point briser tous 
les liens économiques entre la 
France et la Sarre, dont cette 
dernière profite aussi. S'ils ne 
l'évitent pas, la rupture entre la 
France et la Sarre risque d'être 
totale. 

Mais, dès les premiers jours, 
peut-être avant de nommer un 
président du Conseil le Landtag 
se prononcera sur le rattache- 
ment, Avant même de procéder 
à une révision en règle de la 
Constitution, il votera une réso- 
lution en faveur de ce rattache 
ment. 

En ce qui concerne la révision 
elle-même, elle ne peut être pro- 
noncée que par une majorité 
des trois quarts. Tout dépendra 
nlors de l'attitude des amis de 
l'ancien président Hoffmann. Ils 





seront en nombre suffisant pour | 
faire échec à cette mesure, mais | 


rien ne dit qu'ils ne s'y associe- 
ront pas au contraire, à l’unani- 
mité, maintenant qu'ils ont per- 
du tout espoir de voir la Sarre 
« européanisée ». 


Négociations 
avec la France 





Cependant, une modification 
de la constitution sarroise ne 
suffira pas- à faire entrer le rat- 
tachement dans les faits. Le sta- 
tut de la Sarre et sa définition, 
en dernière analyse, 
de la France et de l'Allemagne. 
Des négociations, malheureuse- 
ment interrompues depuis quel- 
ques semaines, devront donc re- 
prendre entre le chancelier 
Adenauer et le gouvernement is- 
su des élections françaises. 

Il est vraisemblable que le gou- 
vernement sarrois agira alors 
fortement sur Bonn pour que de 
telles négociations ne soient plus 
« à deux » mais « à trois », 
c'est-à-dire pour que la Sarre y 
participe. 
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pas plus coûteux 
qu'un chariot ordinaire À 
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dépendent | 





chrétien démocrate, démocrate sarrois et social démo- 
du président Hoffmann, avec 21 % environ, 


La méthode Pinay 


Voici comment pourrait se définir la « méthode Pinay » qui 
vient d'être appliquée aux affaires sarroises et marocaines : vous 
commencez par clamer, avec la vigueur qui convient, des « non » 
et des «jamais». Puis, du jour au lendemain, vous remplacez 
votre vocabulaire martial par des expressions du genre : « Mais 
oui, bien sûr, tout ce que vous voudrez », Avantage tactique 
vous pouvez maintenant traiter d'antiallemands ou d'antimaro- 
cains ceux que vous accusiez hier encore de préconiser une hon- 
teuse politique d'abandon et qui continuent à exiger l'emploi simul- 
tané de la compréhension et dela fermeté. Inconvénient : vous 
renoncez à contrôler la situation et vous vous privez surtout du 
bénéfice moral de vos concessions qui prennent l'allure d'une 
capitulation devant la menace du terrorisme ou du Dr Schneider 

On a d'abord refusé de négocier — et peu de temps après 
on renonce à toutes les garanties, s'en remettant à la bonne 
volonté de l'interlocuteur. Or, si la bonne volonté du sultan et 
de Si Bekkaï, du chancelier et du Dr von Brentano est incontes- 

{tablement grande, ils se trouvent déjà exposés, au moment où on 
leur passe la main, à des surenchères telles qu'il leur faut mettre 
tout leur prestige dans la balance pour préserver ne serait-ce 
qu'une, partie des intérêts français. 


I fallait parier clair 


‘Au lendemain du référendum du 23 octobre, il était clair que 
la Sarre ferait retour à l'Allemagne. C'était le moment de se 
montrer beau joueur et de parler clairement de ce retour — tout 
en précisant les conditions que l'on posait sur le plan écono- 
mique. Seulement, jusqu'à la veille du scrutin, on avait proclamé 
qu'on ne négocierait jamais en cas de rejet du statut. Comme la 
décence voulait que ce «jamais » durât au moins quelques se- 
maines; on s'est trouvé pris de court, à la veille des élections du 
18 décombre, pour mener une vraie négociation et on se trouve 
exposé à toutes les conséquences de se second scrutin. 


Paris favorise la violence des Schneider 


Pendant ce temps, le chancelier se voit obligé de soutenir de 
son mieux le médiocre Dr Ney pour essayer de préserver non 
seulement la Sarre, mais encore le reste de l'Allemagne de la 
contamination du Dr Schneider, néo-nazi ambitieux et efficace. 
L'attitude de Paris permet à Schneider d'affirmer qu'avec cette 
France décadente, seules la menace et la violence sont vraiment 
payantes. 

M. André François-Poncet vient de déclarer que l'évolution 
du néo-nazisme en Allemagne dépendait pour une large part de 
l'attitude du gouvernement que la France se donnera demain. 
Nous nous permettons d'être respectueusement du même avis que 
l'éminent collaborateur du « Figaro ». Il nous faut donc souhaiter 
que ce gouvernement ne ressemble pas à celui d'aujourd'hui. 
Alfred GROSSER. 





La France est 

évincée de la 

construction du 
barrage 


d’Assouan 


WASHINGTON. 


ES Etats-Unis et la Grande- 

Bretagne ont pris en main 
l'édification du barrage d'As- 
souan, 

Jusqu'à présent, la France n'a 
pas réagi, bien que ce soit une 
firme française qui, la première, 
se soit intéressée à ce projet 

Aucune mention, cependant, 
n'est faite de la France dans le 
communiqué conjoint qui vient 
d'être publié à Washington par 
la Grande-Bretagne et les Etats- 
Unis et qui déclare que les deux 
pays contribueront directement 
au financement du haut bar- 
rage : la première étape des tra- 
vaux, prévoyant une dépense de 
280 millions de dollars (100 mil- 
liards de francs), sera financé à 
raison de 100 millions par l'Amé- 
rique et de 15 millions par l'An- 
gleterre, 


Pour la seconde étape des tra- 
vaux, la Banque mondiale a pro- 
mis un crédit de 200 millions de 
dollars. 

Primitivement, il avait été pré- 
vu qu'une part importante des 
travaux serait financée par un 
consortium de banques euro- 
péennes. Au demeurant, l'étude 
des travaux a été confiée à la 
firme britannique de sir Alexan- 
der Gibb, et la France semble 
devoir être éliminée à la fois du 
financement et des travaux de 
construction. 


M. Pinay, qui s'est entretenu 
samedi matin avec M. Dulles du 
Moyen-Orient, accepte apparem- 
ment que la France n'ait aucune 
part dans cette entreprise 

Dans une déclaration, reprise 
hier par la radio du Caire, l'am- 
bassadeur soviétique en Egypte, 
M. Solod, à affirmé que l'UK. 
S.S. maintenait ses propositions 
vour le financement du barrage 
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© Rendement maximum 


© Sans odeur, sans bruit, 


© Economiques à l'usage 


© Modèles luxe 


Votre meilleure garantie : 


EN SERVICE 


Lo grande marque 
qualité aviation 
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Le docteur SCHNEIDER 
: ancien SS et actuel chef 
du parti « démocrate ». 


—— 


JORDANIE 


Nouveaux 
troubles 


© Les adversaires 


du pacte de Bagdad 
manifestent 





D' nouveaux troubles ont éclaté 
hier en Jordanie, dans une 
douzaine de villes, 


L'état de siège reste en vigueur 
dans tout le pays. Vendredi der- 
nier déjà, 40 personnes avaient 
été tuées ou blessées et 300 (dont 
deux députés) arrêtées à l'occa- 
sion de manifestations contre le 
pacte de Bagdad, A la tête des 
manifestants figuraient deux des 
quatre ministres qui avaient pro- 
voqué mercredi la chute du gou- 
vernement Saïd el Mufti. 


M. Mahali, le nouveau premier 
ministre jordanien, a déclaré hier 
qu'en échange de son adhésion 
au pacte de Bagdad, la Jordanie 
s'était vu pr ser par la Gran- 
de-Bretagne des armes et des 
avions, ainsi que le renforcement 
de la Légion arabe (armée jorda- 
nienne, qui compte actuellement 
10.000 hommes), sans exiger pour 
autant que la Jordanie révise ses 
obligations envers les autres pays 
arabes. 


Les négociations sur ces points 
seront reprises « en temps utile ». 


POÊLES +: CUISINIÈRES © 


au mazout 


POTEZ 


(SEMAP) 


une solution élégante 
au problème du chauffage 





assurant un chauffage 
puissant 


sans résidus 


à partir de 37.000 frs 


panonceav, 

sur fond rouge, 
signale 

nos revendeurs 

à votre attention 
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LA VIE 
PRATIQUE 


LE BAZAR DE L'HOTEL 
DE VILLE offre chaque jour 
cette rubrique aux lectrices 
de « L'Express ». 


AU MARCHÉ 


Hier marché rue Notre- 
Dame-des-Champs (8) : , 
Les crosnes valaient 242 fr. 
le kilo, 
Les poires commices va- 
laient 169 fr. le kilo. 
DEP valait 740 fr. le 
lo. 


Recette 


pour le déjeuner 


PAIN PERDU 
AU GRUYERE 


(pour quatre personnes) 


200 gr. de pain de 
ménage rassis (à 
défaut pain bâtard 
court) 


1/2 litre de lait 

100 gr. de gruyère.... 
50 gr. de beurre 

5 œufs 

Sel et poivre 


28 fr. 
25 fr. 
60 fr. 


© Faire bouillir le lait. @ Bat- 
tre les œufs entiers, et les in- 
corporer au lait chaud. @ 
Couper le pain en tranches. 
Les beurrer. @ Tremper ces 
tranches dans le lait légère- 
ment refroidi. @ Beurrer un 
plat allant au four. @ Garnir 
ce plat avec les tranches de 
pain ainsi préparées, © Sau- 
poudrer de tout le gruyère 
râpé. © Faire gratiner à four 
chaud 25 minutes environ (on 
peut enrichir ce plat, en po- 
sant sur chaque tranche de 
pain une tranche de jambon 
de Paris, avant de saupoudrer 
de râpé). 


LA BEAUTÉ 

Que vous travailliez debout 
toute la journée ou que vous 
fassiez une longue après-midi 
de courses, les jambes, le soir, 
sont fatiguées. ' 

Voici quelques conseils pour 
les détendre : 

Pour dégonfler pieds et che- 
villes enflées, préparez côte-à- 
côte, chaque soir, deux cu- 
vettes remplies, l’une d’eau 
salée aussi chaude que vous 
pouvez la supporter, l'autre 
d'eau froide, à peine dégour- 
die : tremper les pieds dans 
la première puis dans la 
deuxième, deux ou trois fois 
de suite, en terminant par 
une courte immersion froide, 
pour resserrer les vaisseaux 
sanguins dilatés par le bain 
chaud. Massez-vous ensuite les 
pieds, jambes surélevées, avec 
une pommade camphrée, en 
allant de la pointe du pied au 
mollet. Dormez si possible 
jambes surélevées. 


Il faut y penser 


Les 39 lycées du départe- 
ment de la Seine n'ont pu ac- 
cueillir en octobre dernier que 
10.000 des 22.000 élèves admis 
au concours d'entrée en 6! 
Ce sont les cours complémen:- 
taires qui ont reçu les 12.000 
autres, dans des conditions 
plus ou moins bonnes. 

La situation risque d'être 
encore plus critique cette an- 
née à Paris et en province 
dans les grandes villes. 

Aussi nous signalons à l'at 
tention des parents une ré- 
cente circulaire du Ministère 
de l'Education nationale de- 
mandant aux chefs d'établis- 
sements scolaires d'établir un 
recensement des élèves dési- 
reux d'entrer en 6° le 1‘ oc. 
tobre prochain. 

Les parents sont donc invi- 
tés à remplir des fiches sur 
lesquelles ils indiqueront par 
ordre de préférence le nom 
de 3 établissements. Ces f- 
ches seront demandées et re- 
mises aux directeurs d'écoles 
primaires ou chefs d'établis 
sements du second degfé lors- 
que les enfants fréquentent 
ces établissements. 

Les élèves des écoles pri- 
maires et secondaires privées 
ou les enfants élevés dans 
leur famille se feront inscrire 
directement à l'établissement 
choisi en première ligne avant 
le 10 janvier. 


Cette rubrique, bien æ 
pen par le BAZAR DE 
ge DE VILLE, reste 

ans 


© John Rivers raconte à un de ses amis, romancier, l'histoire de sa vie, qui est en même temps celle de 
Henry Maartens, célèbre savant atomique. Le narrateur devient l'assistant de Maartens et, vit dans l'intimité de sa 
famille : la femme du savant, Katy, d’une beauté étrange, beaucoup plus jeune que son mari, leur petit garçon, Timmy, 
et leur fille de quatorze ans, Ruth, tourmentée par l’âge ingrat. L'absence de Katy, partie pour soigner sa mère malade, 
désorganise la vie de la petite famille. Lorsqu'elle rentre, il la fait souffrir et, un soir, Katy, désespérée, s’abandonne 


XXIV 


ses moments les 

meilleurs, Katy eût désapprouvé avec 
sympathie, avec un petit rire compréhen- 
sif, Ce jour-là, sa désapprobation fut 
bruyante, et elle versa elle-même, avec une 
expression de dégoût nauséeux, le parfum 
dans la cuvette du W.-C., et tira la chaîne. 

Lorsque nous primes place pour le re- 
pas, la poétesse, les joues rouges et les 
yeux encore gonflés d'avoir pleuré, détes- 
tait tout le monde — elle détestait sa mè- 
re pour l'avoir humiliée, elle détestait Beu- 
lah, pour avoir été si bon prophète, elle 
détestait la pauvre Mrs. Hanburg pour 
être morte et pour n'avoir plus besoin, en 
conséquence, des soins de Katy; elle dé- 
testait Henry d’être suffisamment remis 
pour permettre ce retour au foyer, et elle 
me détestait, parce que je l'avais traitée 
en enfant, parce que j'avais dit que son 
poème d'amour était infect, et avais laissé 
voir, chose encore plus impardonnable, que 
je préférais la compagnie de sa mère à 
la sienne. 

— Souçonnait-elle quelque chose ? 

— Elle soupçonnait probablement tout, 
répondit Rivers 

— Mais je croyais que vous étiez rai- 
sonnables ? 

— Nous l'étions, mais Ruth avait tou- 
jours été jalouse de sa mère. 


T voici que sa mère 
l'avait blessée et, en même temps, elle sa- 
vait — théoriquement, bien entendu, mais 
dans le langage le plus violent et le plus 
hyperbolique — le genre de choses qui se 
passent quand les hommes et les femmes 
s'aiment. Les pulsations pourprées et dou- 
loureuses ; les lèvres mordues qui se joi- 
gnent et se tordent ; et cœtera. Même s’il 
ne s'était jamais rien passé entre Katy et 
moi, elle aurait cru le contraire, et nous 
aurait-hais en conséquence, elle nous au- 
rait haïs de cette variété nouvelle de 
haine, plus implacable. Par le passé, ses 
accès de haine n'avaient jamais duré 
plus d'un jour ou deux. 

Cette fois, ce fut différent. La haine fut 
persistante, Durant plusieurs jours d’affi- 
lée, elle refusa de nous parler, mais demeu- 
rait assise, d'un bout à l’autre de chaque 
repas, dans un silence noir, tout chargé de 
critiques et de condamnations inexprimées. 
Pauvre petite Ruth! Dolorès-Salomé était, 
bien entendu, une fiction fondée sur les 
faits solides de la puberté. En outrageant 
cette fiction, nous avions, Katy et moi, à 
notre manière différente, outragé quelque 
chose de réel, quelque chose qui était une 
partie vivante de la personnalité de cette 
enfant. 

Elle était revenue à la maison avec son 
parfum et son maquillage, avec ses seins 
tout flambant neuf et son vocabulaire 
tout flambant neuf, avec les idées d'Alger- 
non et les sentiments d'Oscar ; elle était re- 
venue toute pleine d'attentes vaguement 
merveilleuses, d’appréhensions vaguement 
horrifiques ; et que lui était-il arrivé ? 
L'insulte d'être traitée comme ce qu'en fait 
elle était encore : comme un enfant irres- 
ponsable. 

L'outrage de n'être pas prise au sérieux. 
La douleur et l'humiliation de se voir reje- 
tée par l'homme qu'elle avait choisi pour 
être sa victime et son Barbe-Bleue, en fa- 
veur d'une autre femme... et, ce qui aggra- 
vait encore les choses, cette autre femme 
était sa propre mère. 

Fallait-il s'étonner de ce que tous mes 
efforts en vue de la tirer de son humeur 
noire, par les rires ou les cajoleries, fussent 
sans effet ? « Laissez-la tranquille, me con- 
seilla Katy. Laissez-la cuire dans son jus, 
jusqu'à ce qu'elle en ait assez. » Mais les 
jours s'écoulèrent, et Ruth ne laissa entre- 
voir par aucun indice qu'elle commençait à 
en avoir assez. Au contraire, elle semblait 
savourer le goût amer de l'orgueil blessé, 
de la jalousie, et du soupçon, Et puis, envi- 
ron une semaine après le retour des en- 
fants, i] se produisit quelque chose qui 
transforma un grief chronique en l'animo- 
sité la plus aiguë, la plus féroce, 
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à Rivers. 


ENRY était à 
présent suffisamment rétabli pour s'asseoir 
dans son lit, pour déambuler dans sa cham- 
bre. Encore quelques jours et il serait plei- 
nement convalescent. « Qu'il passe quel- 
ques semaines à la campagne >», conseilla 
le docteur, Mais, en raison du mauvais 


DEMAIN : 


temps qu'il avait fait au début du prin- 
temps et de l’absence de Katy, retenue à 
Chicago, la ferme où ils passaient ‘leurs 
week-ends était restée fermée depuis Noël. 
Avant qu'on pôût s'y installer de nouveau, 
il faudrait l'aérer, l’épousseter, l’approvi- 
sionner, « Allons nous occuper de cela de- 
main », me proposa Katy, un matin, au 
premier déjeuner. En sursaut, comme un 
chien de prairie sortant brusquement de 
son terrier, Ruth fut tirée des profondeurs 
de son silence malveillant, 

« Demain, marmotta-t-elle avec colère, 
elle serait à l'école >» « Et c'est précisé- 
ment pour cela, répondit Katy, que demain 


MOTS CROISÉS 


conviendrait si bien pour faire les travaux 
de ménage nécessaires. Pas de poétesse se 
dérobant au travail, bayant aux corneilles 
et se fourrant dans nos jambes. » « Mais il 
faut que j'y aille », insista Ruth, avec une 
sorte de violence voilée et étrange. « Il 
faut ? fit Katy en écho. Pourquoi : il 
faut ? >» Ruth regarda un instant sa mère, 
puis baissa les yeux : 

« Parce que. », commença-t-elle ; elle se 
ravisa et s'interrompit. « Parce que je Je 


merde 


Il était là dans son habit noir échancré, nous foudroyant d’un regard 
solennel. (Illustration de Baumgartner.) 


veux », termina-t-elle en queue de poissl 
Katy se mit à rire et lui dit de ne pas fai 
la sotte, « Nous partirons de bonne heu 
dit-elle, se retournant vers moi, et noi 
emporterons un panier pour le piqué 
nique. >» L'enfant devint toute pâle, esss}i 
de manger son toast, mais ne put l'aval 
demanda à être excusée, et, sans attend 
la réponse, se leva et sortit de la pièce 4 
courant. Quand je la revis, cet après- 
là, son visage était un masque, vide, 
pourtant menaçant, d'hostilité maîtrisée. 
(A SUIVRE) 
(Traduction française de Jules Castier] 
(Copyright Plon. 


PROBLEME Ne 28 


Horizontalement, — 1, Traits pour traits, — 2, A de 
grands airs. Exclamation, — 3, 


On a recours à lui 


quand ça va mal, — 4, Ce qu'il en coûte à ceux qui 
ont recours à la police, Est inscrit dans les mémoires 


manger 


OO y O0 4 & y FU à 


côtier, 


Verticalement, — I, On a recours 
À eux quand ça chauffe, — II, Re- 
tranchement organique ou mathé- 
— III, Ecrit, Entre deux 
— IV. Air tremblant, — 


matique, 
lisières, 
V. Lignée, 

- VI Dont les pattes 
sont toutes semblables, — VII, 
Particule chargée d'électricité, Pro- 
tège du grain, — VIIL Pronom. 
Un endroit dans lequel 11 est inu- 
tile de prêcher, — IX. On en met 


dans des eabanons, Petit fleuve 


— 5. Personnage de Shakespeare, Aventures, — 6, Pays 
de pêcheurs, Objet d'une traite, — 7, Participe, Espèces 
d'autrefois, — 8, Sert à faire des planches, Idolâtre, — 
9, Ecrivain obscur, Tiens pour un Méridional, 


SOLUTION N° # 
AURA A LAL 
aÏrlorr|1 JE là 


Offre à boire, ou à 
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Citroën et Renault. 


Ce n’est pas plus 
mal qu’une 


caserne 


* dépanneur chez Citroën, 
") dit : « Il est sorti un 
tract réclamant des mesures de 
sécurité. Aussitôt, le moniteur a 
été muté dans un atelier, où !l 
croupira jusqu'à la fin de 3es 
tue? Quelques semaines plus 

rd, les mesures de sécurité ont 


été prises, accompagnées du 
commentaire directorial sui- 
vant : 


Nous sommes assez grands 
garçons pour penser nous- 
mêmes vos problèmes. 

Le service social est aussi pa- 
ternaliste que le reste. Ce n'est 
pas le service social du comité 
d'entreprise, c'est celui de la 
maison. 


Une entreprise 
recherche. 


Ils raanquent de personnel pa- 
risien. Le chef est allé recruter 
à Grenoble. Au bout de quinze 
jours, il n'a pas réussi à rame- 
ner plus de quinze gars. D'habi- 
tude, ils recherchent les régions 
pauvres, sous-developpées. Sur 
leurs affiches, ils mettent seule- 
ment : une entreprise recher- 
che... 

J'ai un copain dans la boîte 
qui avait vu une annonce sur le 
journal : «+ Usine de la région 
parisienne... » Pour sa catégorie, 
on proposait un salaire supé- 
rieur à ce qu'il gagnait. Il écrit. 
et il retombe sur Citroën. C'était 
eux, « l'usine de la région pari- 
sienne ». 

Quand on passe un essai pour 
entrer dans une autre boîte, une 
demi-heure plus tard ils le sa- 
vent. Ils vous demandent, d'un 
air goguenard : « Alors, Ça «a 
bien marché ? » 

Ils hébergent des Bretons et 
des étrangers à Fontenay-aux- 
Roses. Pendant la grève du 28 
avril, le chef du personnel bre- 
ton et celui de la main-d'œuvre 
étrangère ont dit « Si vous 
n'êtes pas là demain, vous pour- 
rez aller chercher ailleurs un lo- 
ement et du travail. » Quand 
es Bretons déplacés veulent re- 
tourner chez eux et entrer à la 
filiale de Rennes, la direction 
refuse, de crainte qu'ils ne rap- 
portent là-bas le mauvais esprit. 





Vos critiques ne sont 
pas fondées 


Jis sont jusqu'à seize par dor- 
toir, dans des lits À étages. 
Comme îils travaillent par équi- 
pes, les uns empêchent les au- 
tres de dormir. Il n'y a pas de 
Ww.. Il faut aller les chercher à 
une vingtaine de mètres. Il n'y 
a pas un seul lavabo. Aux pro- 
testations, la direction répond 

— Vos critiques ne sont pas 
fondées. Ce n'est pas plus mal 
qu'une caserne. 

Dans les ateliers, ils mélangent 
le plus possible les nationalités, 
Polonais, Italiens, Vietnamiens, 
Nord-Africains. Ça leur évite le 
risque d'organisation. Au restau- 
rant, c'est malheureux, les Nord- 
Africains sont chassés de table 
en table, surtout par les femmes. 
On dirait que la direction fait 
ce qu'elle peut pour se mettre 
les Nord-Africains à dos, Par 
exemple, elle a licencié un Algé- 
rien parce qu'il traduisait le 
journal pour ses camarades. 


Vous vous exprimez 
mal. 








A Saint-Ouen, aux presses, il 
faut donner cinq mille coups de 
Pèdalse par heure sur certaines 
Machines, II faut se tenir debout 
pure sur une jambe, un pied 
E haut que l'autre. Il a eu 

ucoup de doigts coupés. Ré- 
Sulièrement, la direction fait ve- 


nir les chronométreurs pour di- 
minuer les temps. Quand il y a 
Quelques vieux ouvriers, ils vell 
lent, ils s'opposent, Ce sont les 
Malntenours de temps. C'est le 
Problème temps, le pire de tous 
Si un gars n'arrive pas à finir 
dans le temps fixé, on lui donne 
d'abord un avertissement puis 


t à pled 


En raison de la gravité des té6m 
avons tenu à en soumettre la relation à quelques militants syndicalistes de 
toutes tendances, dont certains sont des « anciens » de chez Citroën. 

Réaction unanime : « C’est bien aïlnsi que les choses se passent : cela rend 
tout à fait l'atmosphère de Ia boîte. » 

Pour sa part, M. Delamarre, secrétaire général de la Fédération C.G.T.-F.0, 
de la Métallurg'e, a précisé : 
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Poursuivant son enquête parmi les ouvriers de la région parisienne, Béatrix 
Beck a rencontré £gn particulier des travailleurs de deux grandes usines ! 


réunis dans cette page, nous 


UNE GRANDE ENQUÊTE 
DE BÉATRIX BECK 














« Nous avons envoyé à la Direction de Citroën une lettre pour l'inviter 
à des pourparlers en vue de la conclusion d'un accord «type Renault». Pas 
de réponse. Les dernières augmentations de salaires ét les trois semaines de 
congé ont 6t6 accordées à la suite d'un véritable « diktat » patronal : aucune 
discussion préalable n'a eu lieu avec les organisations syndicales, Ces dernières 
ont d’ailleurs la plus grande peine à se maintenir au sein des usines Citroën 
et à y remplir leur tâche qui est de défendre les intérêts des travailleurs : In 
pression patronale empêche pratiquement les délégués de jouer leur rôle,» 

Volet ce qu'a vu et entendu Béatrix Beck; nous nous sommes volontaire- 
ment abstenus de photographier ses interlocuteurs. 


LA MAISON 





ue ce soit In veille de 
Noël ou du 1°" jacvier, ça ne 
compte pas ; il faut maintenir le 
rythme. Il faut reconnaître que 
les ouvriers capables sont bien 
récompensés : les anciens mé- 
daillés du travail sont erployés 
à 150 fr. l'heure comme gardes- 
vestiaires ! 

La CGT. a une grosse in- 
fluence, seulement la direction 
licencie le plus possible de mili- 
tants syndicaux. Ils cherchent à 
nous décontenancer. Pendant les 
pourparlers, ils se calent dans 
des fauteuils ; pour nous, c'est 
des chaises en ferraille. Ils nous 
disent : ‘ 

— Vous vous exprimez mal, je 
n'ai rien compris. Recommen- 
cez. 


La C.F.T.C. a déjà gagné 
trois procès contre Citroën, 
dont un pour un Vietnamien. 
La direction prétendait qu'il 
avait marqué plus de pièces 
qu'il n’en avait fait. Il s'agis- 
sait d'une différence de 26 fr. 
Il y aurait de quoi rire si ce 
n'était si dégueulasse, La di- 
rection l’a licencié comme vo- 
leur, sans préavis ni congé 
payé, puisque le vol est une 
faute lourde. On lui avait en- 
levé son chariot pour l'empé- 
cher de prouver que l'accusa- 
tion était fausse. Il a été re- 
conduit à la porte par deux 
flics intérieurs. Le tribunal a 
rendu un jugement en sa fa- 
veur. 


J'avais le droit 
pour moi 


UGUETTE a été 

£hez Citroën : 

— No seulement ils n'ont pas 
de médecins spécialisés en mé- 
decine du travail, dit-elle, mais 
encore cês médecins n'ont pas 
le droit d'aller dans les ateliers, 
le droit de voir les postes de 
travail. Il n'y a même pas un 
médecin attaché spécialement à 
l'usine. Ils changent chaque se- 


infirmière 


A 


Le 


DE LA PEUR 


maine, Comme comble, lorsque 
j'y étais, l'assistante sociale était 
la femme de l'agent de secteur ; 
elle avait partie liée avec la di- 
rection. 


Quand !1 s’agit de Nord-Afri. 
cains, c'est systématique : les 
mutations ne sont pas exécu- 
tées. J'ai vu même une muta- 
tion pour poignet cassé ne pas 
être faite, Souvent. les inté- 
ressés eux-mêmes refusent Jes 
mutations parce qu'ils sont 
épouvantés à lidée d'être lt- 
cenciés. 

Très fréquemment, ils ont de 
l'eczéma provoqué par l'huile. Ils 
restent à leurs postes et l'eczé- 
ma s'aggrave. Iis_ ne vont pas 
aux prud'hommes parce qu'ils ne 
sont pas syndiqués. La direction 
peut toujours trouver une faute 
pour motiver un renvoi. Il lui 
suffit de déclarer que la produc- 
tion est insuffisante. 


Après le travail, je donnais des 
cours aux Nord-Africains. Je leur 
apprenais à lire et à écrire. La 
direction m'a interdit de conti- 
nuer, ce qui était complètement 
illégal de leur part. J'ai continué 


Le jour où je me suis présen- 
tée sur la liste électorale, ils 
m'ont mutée sans explications 
d'Asnières à Grenelle. Deux mois 
après ma mutation, j'ai été li- 
cenciée du jour au lendemain 
J'ai avisé l'inspecteur du travail 
qui, au bout de deux mois, «a 
répondu qu'il ne pouvait pas se 
mettre Citroën à dos. Alors j'ai 
écrit au ministre du Travail. Au 
bout de trois mois il a répondu 
en cassant la décision de licen 
ciement. Donc, en principe, j'étais 
réintégrée, mais pas en fait. 


Quand j'ai voulu reprendre mon 
poste, les gardiens à la porte 
m'ont empêchée d'entrer. Citroën 
a porté l'affaire au tribunal de 
commerce. Moi, je l'ai portée aux 
prud'hommes. Entre temps, 
j'avais été obligée de prendre une 
autre place, mais j'ai réclamé 
des dommages-intérêts et une 
indemnité de licenciement. Ci- 
troën a été condamné : j'avais 
le droit pour moi. 


2 ne …Enivente: Grands Magasins Électriciens Spéciokstes et Electroménogers 





. 
Votre refus nuira 

, . . 

à l'intéressé 
« M'HEZ Citroën — dit, en riant, 
ce délégué syndical — {1 y 
a un régime particulier pour les 
délégués syndicaux, Le protocole 
signé ne leur concède qu'un sec- 
teur d'influence très délimité. Ils 
n'ont le droit de se déplacer 
dans l'usine que munis d'un lais- 
sez-passer. Ce laissez-passer, ils 
doivent chaque fois le demander 
au contremaitre. Le contremaître 
doit téléphoner à l'agent de sec- 
teur pour pouvoir délivrer Île 
laissez-passer. Forcément, le 
laissez-passer n'arrive pas à 
temps. La direction a réglé l'in- 
cident à sa manière, sans que le 

délégué soit intervenu. 

« D'ailleurs, le délégué ne peut 
jamais prendre lui-même l'initia- 
tive d'intervenir, Il doit être 
appelé par les gars, Or, chez Ct- 
troën, les gars ont une trouille 
panique. Ça s'explique en partie 
par le mode de recrutement. 


Une enquête 
minutieuse 





« Avant de vous embaucher, 
Citroën se livre à une enquête 
minutieuse. Ses flics viennent 
demander À votre concierge 
quels journaux vous lisez, si 
vous recevez du monde, si vous 
payes régulièrement votre loyer, 
si vous avez une maîtresse, Ce 
sont d'anciens inspecteurs de 
police en retraite, Si la concier 
ge refuse de répondre, on lui 
dit : « Votre refus nuira à l'inté- 
ressé. » 

Quand on distribue des 
tracts, et des tracts stricte- 
ment professionnels, la direc- 
tion mobilise des cars de flics. 
La boite est aussi terrorisée 
par les gars que les gars sont 
terrori par In boîte, A 
toutes les revendications des 
délégués, la direction répond 


TOTALE CUT (IC 


À 


chose « d'elle- 

même ». 
Dès qu'un délégué parle à un 
ouvrier, le chef d'équipe luf 


tombe dessus, en disant : « Pas 
plus de deux minutes ! » 

Comme représailles, ils met- 
tent les délégués ailleurs que 
dans leurs spéciali Par exem- 
ple, les délégués ajusteurs, île 
les mettent aux forges. 


Le médecin est 
toujours roulé 


« JA’ travaillé un an et demi, 
chez Citroën, à la peinture 
au pistolet, dit une jolie bot- 
teuse d'une vingtaine d'années. 
Il faut rester debout et tenir les 
ièces à bout de bras, quinse 
urs de 6 heures et demie du 
matin à 3 heures de l'après- 
midi et quinze jours de 3 heures 
de l'après-midi à 11 heures du 
soir, 

« Le médecin du travail a dit 
que je ne devais pas iravailler 
debout ni porter des charges 
lourdes, L'agent de secteur « 
acquiescé, mais il n'a rien fait, 
J'ai continué à rester debout et 
à soulever les pièces lourdes, 

« Je suis retournée voir le 
médecin. C'n été pour des 
es, comme ln première 

Il à fallu m'opérer, Le 
médecin s'est étonné qu'on 
n'ait pas tenu compte de son 
ordonnance de mutation. 1! 
s'est fnit montrer ma fiche, 
où (1 était marqué : mutation 
faite, Les mutations, Ils los 
font bien, mais sur le papier. 
Le médecin est toujours roulé, 


Chez Renault : 
seulement les hommes 


« Quand !il a protesté, la direc- 
tion ne s'est pas tenue pour bat- 
tue. Elle a répondu : 

— Nous n'avons pas tellement 
de postes assis ! 

« Et elle m'a virée. Chez Re- 
nault, ce sont seulement Îles 
hommes qui font la peinture au 
pistolet, » 

Au point de vue salaires, c'est 
très variable d'une quinzaine à 
l'autre et d'un poste à l'autre, 
C'est le chef d'atelier qui fait In 
lol, Quand une ouvrière proteste, 
ils la mettent à un poste meilleur, 
mais tis n'améliorent pas le poste 
où elle était, 

Pour la cantine, on dispose 
d'une demi-heure, trajet compris. 
Quand on proteste contre l'ordit- 
naire, il y à une amélioration ; 
mais elle ne dure que deux ou 
trois jours. 





(A suivre.) 
Copyright « L'Express 9». 
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L'EXPRESS, 


POUR QUI VOTER [ 


2 
ZAR En \ 


N 


OUS commençons aujourd’hui la publication, région par 


région, des listes des candidats aux élections du 2 jan- 
vier. Ces listes sont très nombreuses et, depuis une 


dizaine de jours, des milliers de nos lecteurs nous ont écrit 


pour nous dire leur embarras : 
Nous n’avons pas la prétention de répondre à cette ques- 


pour qui voter ? 


tion et de désigner le nom du candidat idéal. 


Nous nous sommes fixé un objectif plus modeste : 


étudier 


le cas de chaque département, du point de vue du Front 
républicain, et indiquer à nos lecteurs les différents candi- 
dats (leur nombre varie entre un et trois par département) 
qui, sous des étiquettes et des partis divers, contribueraient, 


s'ils étaient élus, à 


à promouvoir par leur présence au Parle- 


ment la politique de redressement national qui nous paraît 


possible et souhaitable. 


Dien-Bien-Phu. 287 
au pouvoir l’équipe à 


ea AFRIQUE DU M 
1954, 294 déput 
au gouvernement Me 
de sa politique de 
Nord. 265 députés 


MENDES FRAN( 

la paix en 1 
Tunisie, de la détente 
le 4 février 1955 


prendre son œuvre de 


” 


1 
le: 


ou 


en 
pol 


- ne Se D députés ont voté cont 
d'essai est constitué par cinq scrutins tests des derniers mois P 


ANNEE 


de la législature. 


ANR" 


Zn 


NORD 


(1° circonscription) 


Com. : André PIERRARD, d. 5. 


Soc. : Marcel 


DAROU d.s. 
Rad. Soc. : 


M.R.P. : 
Indép. : 
Autres listes : 


4 sièges - 7 listes 


Robert PRINGENT. 
Paul REYNAUD, d. s. 


une liste dorgeriste. 


une liste poujadiste, 


“ 
*+ 


DIEN-BIEN-PHU. — Le 13 mai 1954, 289 
députés accordent leur confiance au gouver- 
nement Laniel, au lendemain de la défaite de 


PAS-DE-CALAIS 


(1 circonscription) 


5 sièges - 6 listes 


Com. : 


Auguste DEFRANCE. 
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2 
2 
Z 
Z 
Z 
Z 
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: 
: 
£ 
Z 
2 
£ 
Z 
Z 
£ 
Ë 
Ce" à Nous avons étudié objectivement le cas des députés sor- 
L Ÿ tants en nous fixant une sorte de « banc d’essai ». Ce banc 
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# Soc. : Jeannil 


DUMORTIER 


Com. : 


Indép. : Jean FEBVAY, d. 8. 
MR.P.: Henri BEKKENS, . 
Rép. Soc.: Jacques VENDROUX, 
d. 8. 


Une liste poujadiste, 


(2° circonscription) 9 sièges - 6 listes 


Gaston COQUEL. 


# Soc. : Guy 


MOLLET d.s. 


MR.P. : 
Indép. : 


Jules CATOIRE, d. s. 
Jean LEFRANC, d&. s. 


Une liste poujadiste; une liste « Ré- 
forme de l'Etat ». 


@ Guy MOLLET, secrétaire gé- 
néral de la S.F.1.0., est, dans le 
département, le candidat, et le 
seul, du « Front républicain » 
et, sur le plan nationül, l’un de 
ses fondateurs. Sa liste a le 


REFORME EILE 

bre 1955, M. 
semblée des élections 
électorale (c’est-à-dire 
ments). 330 députés 
nement, c’est-à-dire € 
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LA 


soutien officiel des radicaux. 


OISE 


5 sièges - 11 listes geriste; une liste « Redressement 
Com. : André MERCIER, d. s. HocRcRqU naine, 


Jeune Rép. : Serge WORONOPFF, 
e Soc. : Marcel 
MÉRIGONDE 


U.D.S.R.: Maurice CHEVANCE- 
BERTIN. 
Rad. soc. : 


# 


C. FINGADO 


10 sièges - 7 listes 


Autres listes : une liste poujadiste, 
une liste présentée par le « Parti 
Travailliste Français ». 


@ Victor PROVO, maire de 
Roubaix, trésorier national du 
parti socialiste. Ancien trieur 
de laines, pittoresque et popu- 
laire, il sait aussi être coura- 
geux : il en a fait la preuve 
sous l'occupation. 


(2° circonscription) 
Com. : Arthur RAMETTE, d, 8. 


# Soc. : Victor 
PROVO d.s. 


MR.P. : Maurice SCHUMANN, ds. 

Indép. : Louis CHRISTIAENS, d.s. 

Rép. Soc.: Eugène VAN DER 
MEERSCH. 


MR.P.: Eugène DELAHOU- 
" TRE. 

Indép, : Jean LEGENDRE, d. s. 
Concentration KRép.: François 


BENARD. 


@ Marcel MERIGONDE, insti- 
tuteur, secrétaire général de la 
Fédération S.F.1.0. du départe. 
ment. Candidat nouveau, s’est 
montré partisan résolu du 
« Front républicain ». 


SOMME 


6 sièges - 9 listes Rad. soc.: Raymond de WAZIERES. 
Com. : Louis PROT, d. 8. MR.P.: Georges DELFOSSE, 


Indép. : Pierre GARET, d. s. 
+ Soc. : Max 


1 Une liste dorgeriste; une liste pou- 
LEJEUNE d.s. 


(2° circonserif 
Com. : René CANCE. 


# Soc. : J. BIN 


Rad. Soc. : Lucien DEBOUË 


R.G.R. : Maxime PACAU 
M.R.P, : Louis SI 
Indép. : Pierre CO 

Rép. Soc, : Paul D 


Robert HERSANT. 


. . . . - - 
(3° circonscription) 10 sièges - 6 listes Une liste poujadiste; une liste dor- 


Com. : 


# 
# 


Henri MARTEL, d. s. 

M.R.P. : Paul GOSSET, d. s. 
Indép. : Robert NISSE, d. s. 
Une liste poujadiste. 


@ André BONNAIRE, maire de 
Landrésies, conseiller général du 
Cateau, candidat nouveau. S'est 
prononcé nettement pour le pro- 
gramme Mendès France. 


Soc. : Eugène 
THOMAS d.s. 


Rad. Soc. : À. 
BONNAIRE 


AISNE 


6 sièges - 9 listes, 
Com. : Adrien RENARD, d. s, 


is Soc. : Marcel 
LEVINDREY d.s. 


Jean CLAVIER, d. 8. 
Edmond BRICOUT. 


@ Jean BINOT s'est 
jadiste; une liste «Réforme de 

l'Etat»: une liste « Socialistes 

Indépendants ». 


SEINE-MARITIME 


(1° circonscription) 6 sièges - 8 listes 
Fernand LEGAGNEUX., 


4 sièges - 10 
Com. : CHATELAIS. 


Soc. et Rad. 
Raymonl 
GUESDON 


U.D.SR 
L. MER 
Rép. S0t 
M. HEBE 


Une liste poujadiste: une liste dor- 
geriste. Com, : 


# Jeune Rép. + 
Pierre MAGUET 


@ Marcel LEVINDREY, maire 
de Laon, a pour second de liste 
Pierre BLOCH, ancien yprési- 
dent-directeur général de la] 
S.N.E.P. 

@ Pierre MAGUET, 88 ans, pro- 
fesseur au lycée de Laon. Sa 
liste est entièrement composé: 
de militants ouvriers, C.F.T.C. 
autonomes et C.G.T. 


Liste « Réforme de l'Etat »: 
poujadiste. 


liste 


Jeune Rép. : 
C. LECŒUR 


Soc. : Tony 
LARUE 


Rad. Soc. : André MARIE, d 

MR.P,.: Jean LECANUET, d. s. 

Indép. : Jacques CHASTELLAIN, 
à. s. 


@ Constant LECŒUR, 82 ans, 
nouveau candidat, maire de Gre- 
monville, À constitué une liste 
de jeunes qui comprend notam- 
ment Mlle BOUGOIN, profes- 
seur de philosophie (tendance 
CF.T.C.) ; un radical, Jean 
MALIVOIR ; un interne des 
hôpitaux, J.-M. NOBECOURT, 
28 ans, conseiller municipal de 
Doudeville. 


# 
f 


Rad, Soc. : 
Rép. Soc. : 

d. s. , 
Louis } 
est 4 
MR.P,: Pierre CHOQUART, Franc 
Indép. : Edouard ALLIOT, 





s 1955 B 


G 


NS VOTRE DÉPARTEMENT 


SANTE NEUTRE EN 


de laisser 


10 décembre 
leur confiance 
Lour ensemble 
en Afrique du 
politique. 
vernement de 
négociation en 
, est renversé 


il allait entre- 
omique. 311 


Le 2 novem. 


propose à l’As. 


ments. 211 députés refusent la confianre, pour 
exiger une réforme électorale. 


L'ALCOOL. — Le 8 novembre 1955, l'As- 

semblée a été appelée à se prononcer pour 
l'application ou l’ajournement du décret sur la 
limitation du privilège des bouilleurs de cru non- 
agriculteurs. 407 députés se prononcent pour le 
privilège, 186 s’y opposent. 


dans ces cinq serutins. La manière dont il s'est pro- 

noncé dans ces cinq cas décisifs permet de formuler 
un jugement sur son comportement au Parlement. Bien en- 
tendu, il ne s’agit pas — hélas ! — d'exiger de chaque député 
sortant qu'il ait voté cinq fois sur cinq comme nous l’aurions 
souhaité... il en resterait trop peu! Mais, au moins, que, 
dans la majorité des cas, il ait suivi la cause de ce que nous 
croyons être l'intérêt national. 


N°: avons étudié les votes de chaque député sortant 


l'alcool) doit sans aucun doute en porter la responsabilité 
devant ses électeurs. 
Région par région, nous les signalons à partir d'aujour- 
d'hui. 
. 


grand nombre possible de renseignements sur leur atti- 
tude politique, les engagements qu'ils ant pris, et l'indé- 
pendance dont ils ont déjà, ou non, su faire preuve. 


P: les candidats nouveaux nous avons recueilli le plus 


Pr 

Finalement, nous arrivons à la conclusion, après toutes 
ces études, que, dans tel ou tel département, un, deux, ou 
trois candidats paraissent susceptibles de servir une politique 
de rénovation. Nous les signalons à -nos lecteurs par un sym- 
bole, le bonnet phrygien, et éventuellement nous commentons 
ce choix, quand il y a quelque chose de plus à en dire. 

Entre ces noms nous ne nous prononçons pas : Îles élec- 
teurs devront évidemment choisir d’après leurs préférences ; 
chacun d'eux nous paraît capable de bien servir le pays. 


sans réforme 
des apparente- 

r du gouver- 
des apparente- 


L'EXPRESS. 


A l'inverse, chacun des députés qui, cinq fois sur cinq, 


se sont prononcés contre l'intérêt national (c'est-à-dire pour 

Dien-Bidn Pbu cohtre le e Afri & Nord P 1 [N.B. — Les listes qui sont « apparentées » entre elles sont 
_ € Ppalx en d que ou ora, pour : placées dans un même cadre, sur nos tableaux. L'abréviation (d. s.) 

chute de Mendès France, contre la réforme électorale, et pour signifie : député sortant.] 


EURE SARTHE 


ve TR 5 sièges - 10 listes 
MR.P.: Jean LETOURNEAU, 


Kép. Soc. : } 8. 
Com. : Roland PLAISANCE. p. es. : Albert FORCENAL, ês 
Com. : Robert MANCEAU, d. s. & é. 


Indép. : 3 LAINE. 
Action dun. et pays. : Jean de 2 e _s° Indép. : Paul GOUSSU. 
BROGLIE. | Soc. : Christian Rép. Soc. : Raymond DRONNE. 


PINEAU d.s. e4 


. @ Christian PINEAU, l'un des 
# Rad. Soc. : leaders de la SF10. Après 


avoir activement recherché l'ai 

lance de la SF10. avec le 

Albert FOUET M.R.P., vient de publier un ar- 

Kéforme de l'Etat: Hubert LE- ticle déclarant qu'elle n'aurait 

FEVRE-FONTALIS. plus de sens. À participé à l'éla- 

Deux listes poujadistes (apparen- boration du programme du 
tées). « Front républicain ». 


# Soc. : Auguste 
AZEMIA 


& Rad. Soc. : 
P. MENDÈS 
FRANCE d.s. 


CALVADOS MANCHE 


5 sièges - 11 listes | 6 sièges - 8 listes 
Com. : André LENORMAND, d. s. Com. : Georges MARQUERIE. 


Act. dém, et ta LE- 8 , 
cnosn els | Soc. : René 
Rép. Soc. : Raymond TRIBOU- SCHMITT d a 


Rad. Soc. : André 
BORNÈQUE 


DEMAIN : la Mayenne, l'Eure-et-Loir 


et la troisième région. 


Ces hommes 
sont dangereux: 


D: les deux régions de France qui sont étudiées dans cette 


Rép. soc. : ROULLAND, 


Autres listes : une liste poujadiste; 
une liste dorgeriste; une liste 
«Réforme de l'Etat»; une liste 
« Gauches Indépendantes »; une 
liste « Indépendants de Gauche ». 


Paysan : Auguste GRANDAEN. 
RGR.LF.: Maxime FAUCHON, 
MR.P.: RAYMOND-LAURENT, 


+ Pierre HENAULT, ds. 
Rép. Soc. : Claude HETTIER de 
BOISLAMBERT, d. s. 


Soc. : Charles 
Margueritte 


Rad. Soc. : 


@ Charles MARGUERITTE, 
45 ans, professeur, candidat 
nouveau. Conseiller de l'Union 
française, partisan résolu du 
« Front républicain ». 


es - 9 listes © Parfait DEBEYRE, médecin 
; à Honfleur, maire d'Ablon. Mi- 

Mré, par ses votes, un parti-| Autres listes : « Redressement éco- litant radical ; soutient active- 

décidé de Mendès France. nomique et social >»; « Réforme de ment la politique Mendès 

1 ee le « Front républi- l'Etat»; dorgeriste; poujadiste. France. 


© René SCHMITT. Seul député 
du département qui ait coura- 
geusement voté contre le privt- 
lège des bouilleurs de cru. 


TIME ||# 


 P, DEBEYRE 


Pierre COURANT a, pour se- 
DURE liste, André BETTEN- 
.. Ut 4 fait preuve de 
Mcière et d'indépendance en 
mnt, contre la majorité de 
Sroupe, la politique du gou- 
nent Mendès France. 


LI 


SEINE 
MARITIME 


double page, il se trouve un certain nombre de parlementaires 
sortants qui ont fait depuis cinq ans beaucoup de mal à la 
France. 11 est indispensable de les signaler à l'attention de leurs 
CAC électeurs. Pour ne faire intervenir que des éléments objectifs, nous 
. n'avons pas voulu les choisir nous-mêmes. Nous avons laissé ce 

choix au « banc d'essai » automatique de cinq scerutins-tests. 
Ainsi, nous ne donnons, dans cette liste, que les hommes 


entegnettete, 0° 


CALVADOS 


e 
o 
ev°e 


D: Emile HALBOUT, d. s. 
u Philippe MONNIN, à. 5. 
s0c.: Paul PELLE- 


ne >: $ ORNE 


# listes : 


ndants eme République, 


e Gauche; dorge- 


Raymond GUESDON, ancien 

nm." % Constitué une liste * ‘ 
* socialiste et radicale sur : 
framme r | F 
6 du « Front répu- | £ 
», | Von, de 
Louis MER | en 
est lu, 1e 

Tance, 


AZ, £4 ans, sera, | 


Plus jeune député 





qui se sont prononcés à In fois pour Dien-Bien-Phu, contre la 
paix en Afrique du Nord, pour la chute de Mendès France, 
contre la réforme électorale et pour l'alcool. 

Quand un député a voté, parmi ces cinq scrutins, ne fût-ce 
qu'une seule fois dans le sens de l'intérêt du pays, nous ne retenons 
pas son nom. C'est ainsi, par exemple, qu'un homme aussi dangereux 
au Parlement que M. Maurice Schumann (Nord), dont la réélection 
serait très regrettable, n'est pas mentionné ici, car il a voté contre 
l'intérêt du pays dans la majorité des cas, mails pas dans tous 
les cas. 


Paul REYNAUD 
Louis CHRISTIAENS 
André-Jean GODIN 
Pierre PATRIA 
Jean LEGENDRE 
Jacques CHASTELLAIN 
Pierre DETOEUF 


Jean-Marie LOUVEL 
Joseph LANIEL 
Maurice LUCAS 
Pierre HENAULT 

1.-Raymond LAURENT 

Jean LETOURNEAU 





LES PETITES ANNONCES 





DE “L’EXPRESS” 


Nous rappelons à nos annonceurs qu'aux tarifs indiqués 


en tête de chaque rubrique, 11 y a lieu d'ajouter une 
taxe de 9,29 % que nous sommes tenus de percevoir, 


TRAVAIL 





VENDOME fin 1954, 22.000 km. PAVILL ET As 


VEDETTE 654 2ts 12.000k. voit.nve | 
VEDETTE 54, 28.000 k. c.sort.us. | 
VEDETTE 54 découvr, 21.000 km. | 


VENTES 
VEDETTE fin 53 1re m. 32.000 k. A C B 
Vedette52 1rem.27.000k.dep.sort.us. . . . 


CABRIOLET 52 de toute beauté 60. r, Jules-Guesde, Bondy, T. 191 
COUPE fin 52 habill, 53 except, | Bus 105, desc. Eglise de Bondy 


COMETE fin 53 dans son neuf |A cp Bl-Mesnil 2 D.c.i. pos.£at. 


Offr. emplois 
FORMATION SARA LR 400 compt. et 500 crédit 


PROFESSIONNELLE 14, r. Fantin-Latour. AUT. 02-62|A.C.B. Romainville 2 p. ©. jard 


ee 550 compt. et 600 crédit 
FORMATION ARONDE 54 


A.C.B, Villeparisis 3 p. c. jard. 
: ftoé roro boire IL’ M 650 compt. et 800 crédit 
D'OUVRIERS 

DU BATIMENT 


T bis, av. Gde-Armée. KLE.01-93|/A.C.B, Pierrefitte 3 p. toil. jard. 
“ ” eft. 750 cpt et 900 crédit 

JEUNES, CHOMEURS 
ui voulez devenir OUVRIERS 


A.0.B. Drancy cav. 3 p. ©. jard. 
| 950 compt. et 1 M. crédit 
DIVERS |A,C.B, Nogent s.-s1 3 p. ce. j. eft 
1 M. cpt et 1 M.250 crédit 
SPECIALISES DU BATIMENT 
vous pouvez suivre dans les 


centres d'initiation de 3 mots A, C, B, 


[Occas. diverses 500 fr. | 
avec indemnité horaire de 126 fr A C L 
re . e 


(40 heures par semaine) 
région parisienne 6 DILON ACHETE TOUT : 
Cantine MEUBLES, BIBELOTS. MAL46-65,39, rue Anatoie-France, Levallois 
— | Métro Louise-Michel, PER, 15-85 


Début du stage 23 janvier 1956 ‘NE VENDEZ RIEN dde. Bouts 2 D. Eds 


Dix centres : 

sans consuit, 18 Maison CHARLES 50 compt. et 500 crédit 
150, av. Roule, Neuilly. MAL 55-96 A.C.L, Sartrouville cave 4 p. c. 
qui ach. tout meuble ane. style 1. 700 compt. et 850 crédit 
salons Aubusson, tapis, porcelaines . pt. r 


|VENDOMS juil. 55 bleu 11.000 k.! 





SU fr. 














VAIRES - TORCY (8.-et-M.) 
baalieue Paris - TRAPPES 
(8.-et-0.) banlieue Paris - 

ARRAS (P.-de-C.) - LILLE (N.) - 
SAINTES (Ch.-M.) - 





A.C.L. Bezons cave 3 p. €. j. cft 
900 compt. et 1 M.5 crédit 


FONDS 0e COMM. 





TOURS (1.-L.) - BORDEAUX 
(G.) - DIJON (C.-d'Or) - 
LYON (Rh.) - NIMES (G.) 
1 





Dans chaque centre en général 








5 sections, au choix : maçonnerie 600 tr 

peinture, menuiserie APPARTEMENTS 

serrurerie, électricité ACHATS 500 fr 
plomberie-couverture, Conditions : % . a 
avoir 17 ans révolus, savoir lire CAFES-BARS-REST. 








écrire, notions de calcul 
Demandes reçues jusqu'au 9 
janvier, Pour connaître 
conditions et se faire inscrire 
s'adresser À M. le chef du C.LC. 
en gare de (une des 
dix gares ci-dessus). Notices de 
renseignements dans les 
gares S8.N.C.F. de Paris 
banlieue et rayon de 50 km. 
des centres 


PAIE COMPTANT LIBRE 


CAFE 9 arrt possibilité restau- 
SOVREe Le? se RE rant belle installation. Réelle af- 


GAGNY (Seine-et-Oise) faire à développer, Prix total : 


3.700.000. Accepte 
POUR VENDRE 2.000.000 comptant très URGENT 
VOTRE APPARTEMENT 


VITE ET COMPTANT CAFE-BAR Porte de Paris 18.000 
SAP. vous garantit ia vente|Par jour garantis. Clientèle agréa- 
comptant sous 10 jours|ble. Travail forcé. Prix étudié 


S.LP. 74, rue Lafayette Paris 9 avec facilités 








APP PL LL LL PL SPL LCL LS LS LL TL g" É 67-80 — —- — 
CADRE-MAITRISE Sn | Te CAFE-HOTEL très bel immeuble 

" * 30 Nos bis 300.000 par mois 
APPARTEMENTS comptoir 10.000 par jour À aug- 








ECOLE priv. fom. ch, lie math. | VENTES ment. cède cse maladie av. facil. 


let. phys. Ecr. RAMANITRA 
J. PAILHES 


74, rue Mazarine, Paris 
IMPTE Usine Nord Paris rech. : S. I P. 18 bis, bd Sébastopol, TUR. 61-82 
T4, rue Lafayette, PARIS (9%) Métro Châtelet 


INGENIEUR métro Cadet PRO. 91-84 


dipl. Ecole Centrale ou A.-et-M | 








LOCAUX COMMERC. 
BOUTIQUES 


ayant quelques années de pratique | Appartements libres de suite 
industr., désir. s'intéresser 
aux problèmes d'ACHATS : 

— Etudes et prospection des 


marchés POUR commerces de luxe 
— Méthodes d'approvisionnem. | 


etc. Ecr. avec curric, vitæ etiS.LP. Pte Orléans entrée 2 pièees | RUE MARBEUF 


prét, à Ne 86.037 Contesse et Cie cuisine débarras 2: étage| Boutique avec sous-s0l aménagé 


8, sq. Dordogne, Paris (17°) tr 450 compt. et 450 en 4 ans F S ONO É. 
: | F& ST-HONOR 
a 


Candidatures reçues non retenues 

si pas de réponse sous 15 jours|S.LP. 20+ arrt entrée 2 pièces |carr. ussmann, bout. av. s.-s0] 
ns rquR = | cuis. w.c. chamb, enf. pro. Excel. empilac. B.Fleury. Lab.41-11 
RECHERCH. pr conseiil. plus. Di- 700 compt. et 650 en 6 ans| 
reetions entreprises, personnalité | 


| 

55-48 « nyant expér. organis. et 
S.LP. 4 arrt entrée 2 gdes p. gd 
direction. Sit. intéreas. dépl ne culs. w.c. débar. ler ét. ss. 
fréq. Ecr. curr. vit. photo C.C.E. rue. 850 cpt et 850 en 8 «. 


EE —  MIALET 
LOCAL 500 M2 


DIVERS | 
GRAND CHOIX 
en 1 ou 2 étages pour bureaux 


ETUDIANTS -TES | APPARTS LIBRES 
bne prés. 18 à. min. libre À part C0 . installés ou non. Achat ou bail 
17 h. va offr. trav. fac. et salaire Crédits 50 d 70 % | Ron Le Ce —| de le 


mens. var. entre 15 et 40.000. Se! = RD ILE 
prés. 3,r.Trellhard, mardi 9-13 h.| remboursables en 3 et 6 ans |STE cherche fonds, emplacement 
| en 48 heures sans formalités | ler ordre pour confection 
| PARIS exclusivement. Ecrire 
|PIGALLE sur rue 1 plèce Avec |4,8 705 Les Echos 37,Chps-Elisées 
| lavabo moquette, Avec 409 il 





1 

SLP. 11: arrt 2 gdes pièces gde|! 
cuisine entrée 3% étage] 
450 compt. et 400 en 4 ans| 

















LOCAUX COMMERCO. 
DIVERS 


IMPORT. SOCIETE 


rech. 12e arrt ou limitrophe 























DESSIN ATEURS 





DESSINATEUR COMPLET IMAIRIE D'ISSY pr. métro occas 
10 ans de métier rompu à toutesirare sur rue 2 belles pièces entrée 
les techniques d'exécution et delcuisine douche chauffage central 
fabrication actif dévoué cherche vide-ordures. Avec 509 


place chef de studio ou adioint | lits 
»à il ne marchanderait pas sa/REAUMUR 4 pièces cuisine entr 
peine, — MEN, 20-18 


RARE. Avec 900 
LT EPS PR EL PES EE PR RE 


TRAVAUX FAÇON PL, CLICHY dans bel imm,. 3 bel. 


pièces cuisine moderne salle 4. bs 
grande entrée, Avec 1 M. 209 





TAPISSIER-décorateur neuf répa-| r 
« IST-GRORGES 3: ét. eur rue appt 
ee T'en moderne |4 grandes pièces bel. cuis. s.4.b 
Es | chauffage central, Avec 1 M. 360 


|IPR, METRO occas. rare sur True 
6 gdes pces €. s.d.b, Av. 1 M. 500 


MIALET 


QUT. 69-64 Métro Châtelet 


7, Bd SEBASTOPOL 
Location immédiate | 


LOUAT. MEUBLEE 
CITROEN - RENAULT - ARONDE | 


OFFRES 
VERSAILLES prix syndical 94, €. | RAR PPPPPPNPES 
ta Pa Potssonnitre. TRU. 01-8684 DISFONIB, ts mbiès. ARC. 95-96 
RÉSULTA=: Uinmédiat pr vos roch 
de MEUBLES. T.P. 111, r. Rennes 





00 tr 
LOCATIONS 











ACHATS to tee 
mccccrosrrcrrrrrrorrrrnnpne | WSPVONIB. ts mbiés. ARC. 88-24 
4 

PTT LES CPC CCC CCS 
VENDEZ au maxim. votre voitifé 
Michel 49, r. Fécamp. DOR. 67-14| FAVILL, ET VILLAS 
[OM. parillun libre banlieues Ouest 
ce » NOR AL 
4 OV Sport 62 ence #! 70.000 ’ » pe ° PAR > M 5 _t 
201 D. Cl encel ét 110, AVI 45-81 OM, pattlllon Mbre banlieue Ouest 
= : « (2-3 pièces Paie compt, LOPEZ 
5 lat Parfait }74, rues. du Haë, Asnières (Beilns) 





BENTLEY 4 M 


Pa lntér. Créé, Fepr. MAL 1n-34 
me p— = UROT, pais compt. parill. 2-8 p 
VEND cause départ coloutes à Houllles, Betbns et environs 
FORD a j i Bleu 1, ruse de Hosny, Montreuil 
a & ne [UROT oh. partll. 2-5 p banl. Nord 
tromputable 2047 vpiendide radiolou Est, Pale compt. Eer, ZLANTIR 
IT bia, av, Gde-Armée. KLÆ 01-48 11, allée de la Tour, Villemomble 








La seule biscuiterie 
au monde 
utilisant exclusivement 

du beurre 





LEFÉVRE-UTILE 





L'EXPRESS, — Lundi 19 décembre 1955 A 





AVANT D'ACHETER 
votre manteau 
de fourrure 


Rendez visite à 


Cauucelles - 


Jaurriures 


104, bd de Courcelles 
WAG. 37-71 


MODÈLES HAUTE COUTURE 


sur mesures et prêt à porter 


PRIX EXCEPTIONNELS 


E cérémonial du réveillon, extrême. 

ment coûteux, devient accessible 

lorsque chacun paye sa quote-part, 
Et c’est ainsi qe la plupart des jeunes 
— et des moins jeunes — réveillonnent 
entre eux, aujourd’hui, 


A leur intention, Mme Express à 
étudié et mis au point l’organisation com- 
plète d’un souper. 

Tout est prévu : le menu, la ste des 
achats, les recettes, le prix de revient par 
personne et le plan de bataille. 

Il est calculé pour 16 personnes (parcs 
que quatre fois quatre personnes assises 
autour d’une table de bridge que l’on peut 
replier ensuite pour danser). Il suffit 
d'une multiplication ou d’une division pour 
rectifier la liste « achats » en fonction 
du nombre de convives. 


En ne lésinant ni sur la qualité. ni sur 
la quantité, il en coûtera, selon notre for. 
mule, 1.039 francs par personne, plus les 
boissons dont nous avons fait volontalt. 
rement un chapitre à part, car il est plus 
variable. 

Si l’on réveillonne au whisky et au 
champagne, c’est-à-dire la formule La plus 
coûteuse, fl faut compter 810 francs par 
tête (avec le bon whisky d’origine et le 
champagne millésimé que nous avons 
trouvés) soit 1,849 francs par personne en 


© D'abord, avec le whisky et le porta 
des sandwiches-bouchées, 
@ Vers minuit : 


PILAF DE CRABES 
CHAUD FROID DE VOLAILLE 

A LA MOUSSE DE JAMBON 
SALADE MIMOSAS 

POIRES A LA BOURDALQOUE 

CAFE 
@ Vers cinq heures du matin, 
BORSCHTCHEXK A LA POLONAISE 

et petits pâtés chauds 


Les achats 
au grand complet 


@ CHEZ LE BOUCHER ET LE MAR. 
CHAND DE VOLAILLES : 4 beaux pou- 
lets à chair blanche ; 1 jarret de veau} 
2 pieds de veau; 2 kg. de viande pouf 
pot-au-feu, mélangé gîte et macreuse ; un 
ou deux gros os de bœuf. 

@ CHEZ L'EPICIER: Un demi-litre 
d'huile ; 5 boîtes de crabes ; 1 kg. 500 de 
riz Caroline ; 5 grandes boîtes de concen- 
tré de tomates ; 1 litre de vin blanc sec} 
2 petits cubes de viandox ; 500 gr. de 
sucre en poudre ; 500 gr. de sucre en 
morceaux ; 1 pot de gelée de framboises} 
2 paquets de pâte feuilletée Fée Minute} 
1 petite boîte de truffes; 1 paquet de 
Maïzena ; 2 paquets d'amandes non 8% 
lées ; 3 grandes boîtes de jus de pample 
mousse ; 2 boîtes de Nescafé. 

@ CHEZ LE CREMIER ; 2 litres de lait} 
1 kg. de crème fraîche ; 1 livre 1/2 de 
beurre ; 23 œufs; 400 gr. de jambon} 
100 gr. de roquefort. 

@ CHEZ LE POISSONNIER : 1 kg. d 
langoustines ; 300 gr. d'œufs de caviar 
rouge. 

@ AUX GALERIES LAFAYETTE: Une 
boîte de caviar de la Baltique. 

@ CHEZ LE FRUITIER : 1 kg. 500 d'ok 
gnons ; une livre d'échalotes ; une tête 
d'ail; 8 kg. de carottes ; 2 kg. de bette 
raves rouges crues ; 2 citrons ; 2 céleris 
en branche : 4 kg. de poires de Colmar | 
5 laitues ; thym, laurier, persil, cerfeull 


POUR TOUS 
vos 
TRICOTS 





LAINES DU 


BON PASTEUR 
AU A IL) 


40.RUE S'OENIS PARIS -GUT 8630 


QUALITÉ 
COLORIS 


5! 


ALFEUTREZL 


vos portes ei fenêtres (| 


du froid 

du bruit ] 
de la poussière 

de la pluie 

du vent 
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© 7 + 2 


L'IMPERTINENT 


dans ses 
fabrications 


Le biscuit LU 
est pour sa 
valeur nutritive 
le moins cher 


mature, # 

des concaplion 2 de coupe” org ris se 
2 , age merveilleusement la poitrine. 

biscuits français ue LE . 


volle aéré coupé en blals 
Existe on «all, taflotas nylon 0% ent 
telle de nylon, 
C'est une Euclusivité æ STAR A 
« Le voution-gorge qui fait la tomnme 
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tout. Au vin blane et au cognac à l’eau, 
430 francs par tête. 

A ceux qui voudraient organiser un ré- 
veillon de ce genre, nous nous permettons 
te suggérer : 

— d'en confier la direction à la mat- 
tresse de maison chez qui la soirée doit 
avoir lieu. Elle-même choisira, parmi les 
gutres femmes du groupe, une ou deux 
aides, et distribuera les tâches. 

Une personne peut par exemple se 
charger complètement des achats « bois- 
sons », de faire livrer la glace (à Paris, 
on peut téléphoner à BAL. 40-43) et de 
mettre à temps les bouteilles à rafraîchir. 

Une autre de réunir la quantité suff- 
sante de vaisselle, verres, sièges, etc. 
sans oublier les cendriers. Et éventuelle- 
ment l’électrophone et les disques, les car- 
tes, les jeux. 

I faut aussi : 

— proposer une avance d'argent à la 
personne chargée des achats. Les frais à 
éngager n'étant pas forcément en rap- 
port avec ses disponibilités. 

— prévoir, à défaut de domestique à 
demeure, une femme de ménage pour le 
jour même et la remise en état de l'ap- 
partement le lendemain. Son salaire sera 
comme le reste à partager entre tous les 


participants. 





* CHEZ LE SPECIALISTE DES VINS : 
2 bouteilles de whisky ; une bouteille de 
porto Diez ; 10 bouteilles de champagne ; 
4 bouteilles d’eau Perrier ; 1 flasque de 
cognac. 

* CHEZ LE BOULANGER : Un demi- 
pain à sandwiches coupé en tranches 
(30) ; 25 petits pains de gruau. 


Les recettes et les prix 
pour {6 personnes 


© Pour l'apéritif : 1.163 fr. 
se décomposant ainsi : 


125 fr. le pain à sandwiches ; 

182 fr. la demi-livre de beurre ; 

260 fr. la boîte de caviar de la Baltique ; 
300 fr. les œufs de caviar rouge ; 

200 fr. les quatre tranches de jambon ; 
96 fr. les 100 gr. de roquefort. 


LA RECETTE Beurrer les tranches de 
: pain, puis les couper en 

quatre. Préparer le ca- 
viar rose avec un filet d'huile et un filet 
de citron. Malaxer le roquefort avec du 
beurre et un trait de cognac. Tartiner les 
bouchées. Couper les tranches de jambon 
en plusieurs parties de la dimension des 
canapés. Garnir ceux-ci. 


® Pour le pilaf de crabes, 
sauce américaine : 3.467 fr. 


se décomposant Comme suit : 

2700 fr. pour les 5 boîtes de crabes ; 

400 fr. la flasque de cognac ; 

330 fr. le riz Caroline ; 

100 fr.: 2 œufs, échalotes et ail ; 

550 fr. les langoustines ; 

De fr. le litre de vin blanc sec de cui- 
ne ; 

180 fr. les 4 boîtes de concentré de to- 
mates ; 

72 fr. un quart d'huile ; 

35 fr. les cubes de viandox. 

LA RECETTE Hacher les échalotes et 

: deux gousses d'ail, les 

faire cuire à blanc dans 

l'huile. Jeter dans la cocotte un litre de 

blanc sec. Ajouter deux cubes de 

Yiandox, le contenu des quatre boîtes de 

foncentré de tomates. Mélanger le tout, 

tt laisser cuire un quart d'heure environ, 
cocotte ouverte, 

Pendant ce temps : faire un riz blanc 

la créole, Et faire cuire les langous- 

es. Le riz une fois cuit et se détachant 

lien en grains, le mélanger avec les chairs 
crabes, une fois celles-ci débarrassées 
leurs cartilages. 

Beurrer un moule à Charlotte, Y verser 

Mélange crabes riz, sans trop tasser. 

uvrir, et tenir au chaud au bain-marie. 

Décortiquer les langoustines et mettre 

queues de côté. 

Faire durcir deux œufs, les découper 
en rondelles, 

Finir la sauce, en faisant flamber tout 

Cognac dans une casserole, et en le 
Versant dans la sauce réduite. Laisser 
Cuire le tout cinq minutes encore. Saupou- 
drer de persil haché. Sel, poivre, 

Au moment de servir, démouler les 
Moules à Charlotte sur des plats ronds, 
Farnir avec queues de langoustines et 
Œufs durs, Chauffer les saucières, et ser- 

T sauce à part, 


® Pour le chaud-froid de 
volailles Express : 7.086 fr. 


se décomposant ainsi : 
4400 fr. les quatre poulets à chair 


? fr. le jarret de veau, les pieds de 
un peu de gîte : 
700 fr, la petite boîte de truffes ; 
fr, le jambon de Paris ; 
130 les cinq œufs ; 

fr. les 200 gr. de crème fraîche ; 

fr, un kilo de carottes ; 
T. une livre d'oignons ; 





40 fr. le gros bouquet garni ; 

fr. un céleri ; 
82 fr. le beurre ; 

24 fr. farine, sel, poivre. 

(Le porto figure à la rubrique apéritif.) 
LA RECETTE: 1° La gelée: mettre 

+ dans un faitout cinq li- 

tres d'eau, le jarret, les 

pieds de veau, 500 gr. de gîte, une livre 

d'oignons, 1 kg. de carottes, 1 céleri en 

branche, 1 gros bouquet garni, les 

abatis des volailles, du sel, et une poi- 

gnée de poivre en grains. Laisser cuire le 

tout à feu très doux pendant cinq heures, 

récipient découvert, Laisser refroidir, et 
dégraisser, 

2° Les poulets : les faire cuire une fois 
garnis de beurre, au four. Puis mettre les 
foies de côté. 

3° La sauce : prendre un litre de bouil- 
lon dégraissé ; et s'en servir pour mouil- 
ler un roux fait de 80 gr. de farine et 
d'un quart de beurre. Lier cette sauce 
avec trois jaunes d'œufs (mettre Îles 
blancs de côté), et ajouter petit à petit 
la crème, jusqu’à obtenir une sauce onc- 
tueuse et assez épaisse, Passer au tamis 
et laisser tiédir. 

4 Le dressage du plat: découper les 
poulets. Les ranger sur un plat creux, et 
re abondamment de sauce chaud 
roid. 

5° Clarification de la gelée : fouetter les 
trois blancs d'œufs dans un grand verre 
de porto. Verser dans le bouillon et met- 
tre le tout sur le feu, en fouettant sans 
interruption jusqu’à ébullition. Laisser à 
feu doux dix minutes. Passer au travers 
d'un linge. Laisser refroidir et mettre au 
réfrigérateur. 

6° La mousse : passer à la moulinette 

250 gr. de jambon et toute la chair qui 
reste après les poulets une fois les mem- 
bres enlevés. Piler aussi les foies. Mélan- 
ger avec ce qui reste de sauce, Et garnir 
de cette mousse les interstices du pou- 
let. 
@ LA DECORATION : Sur chaque mor- 
ceau de poulet, placer une ou deux ron- 
delles de truffes. Couper la gelée en dés, 
et couvrir abondamment les plats déjà 
préparés. Mettre au frais. 


© Pour la salade : 462 fr. 


se décomposant ainsi : 
300 fr. 5 belles laitues ; 
72 fr. 1 quart d'huile ; 
80 fr. 3 œufs. 
@ La salade une fois épluchée, lavée et 
issaisonnée, et tournée, est garnie d'une 
poussière d'œufs durs. 


© Pour les poires à la Bour- 


daloue : 1.912 fr. 


se décomposant ainsi : 
320 fr. les 4 kilos de poires de Colmar ; 
300 fr. les 10 œufs ; 
520 fr. les 800 gr. de crème ; 
185 fr. la gelée de framboises Lensbourg; 
280 fr. les amandes non salées ; 
108 fr. 1 litre 1/2 de lait ; 
91 fr. les 125 gr. de beurre ;! 
55 fr. le paquet de maïzéna ; 
53 fr. les 500 gr. de sucre en poudre. 


LA RECETTE . Faire un lait d'amandes, 
* en pilant les amandes 
émondées, mélangées . à 
un demi-litre de lait. Le tout passé au 
travers d'un linge, bien pressé. 
@ Faire ensuite une crème, en délayant 
300 gr. de sucre avec les jaunes d'œufs, 
et 200 gr. de Maïzéna. Ajouter le lait d'a- 
mandes. Puis le reste du lait bien bouil- 
lant. Travailler au fouet, en incorporant 
petit à petit tout le beurre. 
@ Eplucher les poires en conservant les 
queues. Les pocher dans un sirop de sucre. 
@ La crème une fois bien refroidie : en 
garnir des fonds de coupes à champagne. 
Caler au milieu de cette crème une poire 
avec sa queue, Napper de gelée de fram- 
boises. Et entourer d'une mousse de crème 
chantilly sucrée. 


© Pour le borschchek polo- 
nais et Les petits pâtés : 1.729 fr. 


se décomposant comme suit : 

800 fr. les 2 kilos de viande de pot-au- 
feu (gîte et macreuse) et os ; 

150 fr. les 2 kilos de carottes ; 

120 fr. les betteraves rouges ; 

60 fr. les 2 citrons ; 

40 fr. une noix de beurre; 

300 fr. les 2 paquets de pâte feuilletée ; 

45 fr. la grande boîte de concentré de 
tomates ; 

40 fr. le gros bouquet garni ; 

84 fr. les oignons ; 

90 fr. les 3 œufs. 


Mettre toute la viande, 
LA RECETTE: les os, les carottes, la 

moitié des oignons, Île 
bouquet garni, sel, poivre, céleri et bet- 
teraves râpées finement dans un grand 
fait-tout contenant cinq litres d'eau froide. 
Faire cuire à feu doux cinq heures. Puis : 
passer le bouillon, délayer le concentré de 
tomates et ajouter le jus de deux citrons. 
© Hacher la viande à la moulinette. 
@ Faire blondir le reste des oignons dans 
le beurre, ajouter la viande et mouiller si 
c'est trop sec, avec une louche de bouil- 
lon. Retirer du feu, Incorporer à ce hachis 
trois œufs durs travaillés avec le tout à 
la fourchette. Ce hachis doit être moelleux, 
mais assez consistant. 
@ Etaler la pâte feuilletée et faire des 
petites rissoles remplies de ce hachis. Au 
four, pendant 10 minutes. 


© Le café, le pain : 806 fr. 
se décomposant comme suit : 


500 fr. les 2 boîtes de Nescafé à 250 fr. 
l'une. 





ÉVEILLONS SE FONT A LA MAISON 


Une idée de Paris : le chandail en mailles d'or. 


250 fr. les 25 petits pains dé gruau à 
10 fr. l'un. 
56 fr. la livre de sucre. 


L'organisation 


Le chaud froid de volaille, les poires à 
la Bourdaloue (sans la crème Chantilly), 
le borschtchek et les petits pâtés peuvent 
être préparés de la veille. 

Le matin, préparer la maison, le cou- 
vert, mettre champagne et jus de fruits à 
rafraichir. 

L'après-midi, faire les sandwiches, enve- 
lopper les plats sur lesquels ils sont pré- 
sentés dans une couche de papier d'alu- 
minium pour les garder frais longtemps, 
et préparer la sauce américaine (qui peut 
sans dommage être réchauffée). 

2 heures avant l'arrivée des invités, mon- 
ter la crème en chantilly et garnir les 
coupes qui resteront au frais. 

Faire le riz, et le mettre au bain-marie, 
@ Au dernier moment, démouler le riz, 
faire réchauffer la sauce. 

@ Vers 5 heures du matin, faire bouillir le 
borschtchek, et réchauffer à four doux les 
petits pâtés. 


® Avec whisky, champagne, 
porto, jus de fruits : 12.937 fr. 
se décomposant ainsi 


2 bouteilles de whisky à 2000 fr. 4000 fr. 
4 bouteilles d'eau Perrier ...... 152 fr. 
10 bout. de champagne à 745 fr. 7450fr. 


1 bouteille de porto ............ 750 fr. 
3 grandes boîtes de jus de fruits 
+ SE RAR ET PT 585 fr. 


soit 810 francs par personne. 


(Whisky et champagne chez Lamontagne, 
5, rue de Presbourg.) 


® Avec cognac, vin blanc, 
porto, jus de fruits : 6.987 fr. 
se décomposant ainsi 


2 bouteilles de cognac à 1000 fr. 2000fr. 
4 bouteilles d'eau Perrier ...... 152 fr. 
10 bout. de vin blanc à 350 fr... 3500fr. 
3 grandes boîtes de jus de fruits 

a 585 fr. 
1 bouteille de porto ............ 750 fr. 
soit 430 fr. par personne, 
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7 NE EE QUE 


Présence de 
Charlie Parker 


@ The magnificent 
Charlie Parker, Blue 
Star G.L.P, 3.531 383 t, 
micr. 


Idées générales 


__ 


Qi 


n TZ g 
it É 14 


LE 


Les enregistrements de Char- 

lie Parker nous sont deve- 
nue plus précieux encore de- 
puis sa mort. Et le microsil- 
lon, qui vient de paraître, est" 
indispensable à tous les ama- 
teurs. Il comprend douze 
morceaux, pour la plupart 
inédits en France, que Par- 
ker joue magnifiquement. 
Chacun de ses soli est un 
continuel  jaillissement de 
trouvailles mélodiques et 
rythmiques. Cette richesse 
même peut paraître dérou- 
tante à la première audition. 
Cepencant, une écoute plus 
attentive permet de constater 
que les improvisations de 
Parker sont conduites avec 
une rigoureuse logique. 

En accentuant violemment 
certaines notes, Parker par- 
vient à aérer les ] irases lon- 
gues et sinueuses dunt il par- 
sème ses chorus. Il sait aus- 
si user avec un nrt consom- 
mé des effets ie contraste 
à un long développement, il 
fait succéder une phrase 
courte. aux valeurs rythmi- 
ques fortement marquées, 
produisant un swing intense. 
Sur tempo lent sa sonorité 
dure et anguleuse fait mer- 
veille en donnant aux thèmes 
qu'il interprète une grandeur 
tragique, dont la deuxième 
version de « Lover Man » 
donne un parfait exemple. 
Parker joue également les 
blues d'une façon magistrale. 

Il est intéressant de remar- 
quer que Parker a toujours 
eu une prédilection très nette 
pour les enregistrements en 
petite formation, où !a vart 
de l'arrangement est rrès ré- 
duite. Ses réalisations en 
grand orchestre, ici comme 
ailleurs, sont dues non à son 
initiative propre mais à celle 
des éditeurs américains. Par- 
ker n'était nullement gêné 
par une orchestration sa- 
vante — comme on le voit 
dans les deux morceaux qui 
sont dans ce cas mais il 
savait que sa musique et sa 
personnalité étaient assez ri- ET 
ches pour constituer à elles 31,2 . 
seules le principal intérêt = © “ER 
d'un disque. Ses dix interpré- THEATRE NATIONAL POPULAIRE. — 
tations en quintette nous le Relâche 
font penser aussi MBASSADEURS. — 

François MALLET, AMBIGU. — Relâäche. 
; AUDE — Rae 

Le bulletin du Hot-Club de ATE Le , 
France me prend violemment beaute. 21 
à partie, avec une grossièreté , À 


C'est aussi ce qui légitime cet autre exercice 

plus violent mais aussi plus efficace, dont le 

but est de ramener le sang aux extrémités 
inférieures du sapeur. 


Malheureusement la rêverie contemplative 

n'empêche pas d’avoir froid, et c'est ce qui 

explique l'exercice singulier auquel se livre 
Camember gelé quant aux pieds. 


D'une nature poétique et J’un caractère 
contemplatif, Camember, de planton, mélan- 
coliquement regarde tomber la neige. 


Et que de retour à son poste, au bas de 
l'escalier, il poursuivit extérieurement : 
« Tiens ! Tiens ! ! Tiens ! ! !… Pourquoi done 
que moi z’aussi je ne mettrais pas mes pieds 
de derrière dans la fourrure ? » 
(Copyright Armand Colin } 


Ce que le colonel indisposé voulait au bon 

sapeur n’a pas la moindre importance. Ce 

qui en a c’est que Camember, à l'aspect de 

son grand chef, se mit à dire intérieurement: 
« Tiens! Tiens !! Tiens!!! » 


UNE VOIX SUAVE DANS L'ESCALIER. — 
Mossieu Gamempre ! ! 
CAMEMBER. — Mam'selle Victoire ! 
LA VOIX SUAVE,. — Le golonel y fous te- 


nanas À #42 UT € / ann 


LES SPECTACLES 


SARAH-BERNHARDT. — Relâche. 

STUDIO DES CHAMPS-ELYSEES. 
Relâche. 

THEATRE DE PARIS. — Relâche. 

THEATRE DE POCHE. — 21.15, La 
lettre perdue. 

THEATRE DU QUARTIER-LATIN. — 
Relâche. 

THEATRE DES CHAMPS-ELYSEER, — 
Relâche. 

THEATRE EN ROND., — 21, 
chien et loup. 

THEATRE DU TERTRE. — Relâche. 

VARIETES. — .RBelâche, 

VIEUX-COLOMBIER, — Relâche. 


FONTAINE. — 21, 
tre colonels, 

GRAMONT. — 21, Le Quai Conti. 

GRAND-GUIGNOL. — 20.45, Et les 
femmes n'en sauront rien; La mon- 
naie de ses rêves : Sleeping party ; 
La Tueuse 

GYMNASE. — 20.45, Adorable Julia. 

HEBERTOT. — 21.15, L'éventail de 
Lady Windermere. 

HUCHETTE. — 21.15, Le Tableau ; 
Jacques ou la soumission. 

LA BRUYERE - GEORGES VITALY, — 
Relâche. 

MADELEINE. — 20.45, L'amour fou. 


MARIGNY, — 21, Le chien du fjardi- 
nier; Les suites d’une course, 
MARIGNY (Petit Théâtre). —" 21, Pro- 

cès de famille. 
MATHURINS. — 21. 

et pour le pire. 
MICHEL. — Relâche 
MICHODIERE: — Relâche, 
MONCEAU. — Relâche. 


L'amour des qua- 


Films étrangers 
(Version originale) 


ARIEL, Marcelin, Pain et Vin (Esp) 
ARTISTIC, La souris déclenche la be 
garre (I.). 
AVENUE, Racines (Mex.). 
BONAPARTE, Marty (A.). 
BROADWAY, Le Grand Couteau (A.} 
CINEAC-TERNES, Les sept femmes dt 
Barbe-Rousse (A.). 
CINE-CHAMPS-ELYSEES, La Belle 
sorceleuse (A.). 
ELYSEES-CINEMA, La cuisine de 
anges (A.). , 
ERMITAGE, Le Seigneur de l'Aves 
ture (A.). 
LORD-BYRON, Des pas dans le broul- 
lard (Ang.). 
MAC-MAHON, Le rôdeur (A.). 
MARBEUF, Ce que chat veut (Ang) 
MONTE - CARLO, Rendez - vous #8 
l'Afnazone (A.). 


Programme du 
lundi 19 décembre 


THÉATRES 


OPERA, — 20 (soirée réservée aux 
J.A.F.), Faust. 


OPFERA-COMIQUE. — Entre 


Relâche. 
(Richelieu). — 


(Luxembourg). 


Reläche. 


CINEMA 


Films français 
AGRICULTEURS, 


Pour le meilleur 


Pygma- Lourdes et ses mi- 


et une vulgarité qui « con 
damnent elles-mêmes, pour 
avoir nuancé l'éloge de 
« Armstrong pays Handy ». 
Il est attristant que M. Pa- 
nassié, après avoir été un 
grand critique de jazz, en 
soit réduit à devenir son Pou- 
jade. — F. M. 





lion. 

CHARLES-DE-ROCHEFORT, — 21, Li- 
berty Bar, 

COMEDIE-CAUMARTIN, — 20.45, Le 
monsieur qui attend. 

COMEDIE DE PARIS. — 21, Bouddha 
s'amuse. 

COMEDIE DES CHAMPS-ELYSEES. — 
Relâche. 

COMEDIE-WAGRAM. 
d'ange. 

DAUNQU. — 21, Chair de poule. 

EDOUARD-VII. — 21, Témoin à charge 


— 21, Ce diable 


MONPARNASSE - GASTON - BÂTY, — 
Relâche. 

NOCTAMBULES. 

NOUVEAUTES. . 

ŒUVRE, — 21, Un mari idéal, 

PALAIS-ROYAL, — 21, Elle est folle 
Carole ! 


POTINIERE. — 21, 


— Relâche. 
— 21, José 


La cuisine des 
anges. 
RENAISSANCE. — 21, Monsteur 


chasse. 
SAINT-GEORGES. — 20.45, Histoire 


de rire 


LA RADIO ET LA TÉLÉVISION 


Programme du 
lundi 19 décembre 


NATIONAL. — fnformations : 7, 
9, 13, 14, 19.45, 23,46. — 7.30 : Pré- 
lude symphonique (Corelli) : 8.01 : 
Heure de Culture française : 12.09 : 
Orchestre de Lille (3.-S, Bach, Si- 
bélius, Mihalovici) ; 13.20 : Le goût 
des livres ; 13.40 : Pièces pour vio- 
loncelle (Tchaïkovsky, Weber) ; 
14.05 : JIbéria (extraits) (Albeniz) : 
14.30 : Le Théâtre populaire « Juin 
M» présente «Un petit ange de 
rien du tout», de Claude-André 
Puget, avec Jean Sessailly et Robert 
Hirsch ; 16.10 : La Vie de la Sym- 
phonie (Scarlatti, Milhaud) ; 16.50 : 
Musique de chambre ; 17.50 : Pièces 
pour piano (extraits) (Prokofiev) : 
17.55 : Les Grandes Conférences : 
« Techniques nouvelles et pays 
neufs», par M, Louis Armand :; 
18.30 : Ici New York : 19.01: De 
quoi vivaient-ils ? : Rimsky Korsa- 
kov ; 20.00 : Orchestre radio-sym- 
vhonique de Paris (J.-S. Bach, 
Saint-Saëns) ; 20.48 : Entracte : Les 
Nouvelles musicales : 20.58 : Orches- 
tre radio - symphonique de Paris 
(suite) (Landowski) ; 21.40 : Belles 
Lettres ; 22.20 : Les genres poéti- 
ques au moyen âge : 22.60 : Théâtre 
d'Italie : Le Verdi de Trieste : 
23.20 : Séances de trios pour instru- 
ments à vent (Beethoven) 


PARISIEN. — 
6.30, 8, 12, 12.30, 


Informations : 
18.45, 20, 23. — 


HOTEL DROUOT 


Ventes le 


19 décembre 

8.1. - Tableaux modernes, Bombois, 
Bonnard, Corot, Degas, Derain, 
Gromaire, Jongkind, de la Fresnaye, 
etc. Seulptures de Bourdelle. M. Jac- 
ques Dubourg. M° Alph, BELLIER, 


7.00 : Le Concierge de Montmartre ; | 
7.05 : Selon vos goûts : 7.25 : Les 
cinq minutes de l'accordéon : 7.30 : | 
Gazette de Paris et sports de Pa-| 
ris ; 7.45: A travers chants : 8.40 : | 
La Femme et le foyer ; 8.55: La 
terre qui chante : 12.25 : L'Homme 
et le travail ; 13.00 : Le monde est 
à votre porte : 18.40 : Je voudrais 
bien savoir ; 14.05 : Le journal in- 
time de Madame X... :; 1435: Le 
tour du monde autour d'une table ; | 
15.00 : Les vertes années : 15.30 : 
La coupe de France des “variétés ; 
16.25 : La pièce en un acte : « Les | 
Sabots de Vénus», de Nozière ; | 
17.10 : Contes oubliés d'auteurs cé- 
lèbres : « Conte des bords du Rhin » 
(Victor Hugo) : 17.30 : Ballade pour 
deux pianos : 17.45 : Entrée des ar- 
tistes ; 18.15 : Chronique hippique : 
18.18 : À vous de juger : 18.47 : Le 
magazine de la France d'outre-mer ; 
19.00 Musique ininterrompue 
19.15 : Nouvelles sportives ; 49.25 : 
Les plus belles histoires de bêtes ; 
20.20 : Lecons de choses : 20.30 : 
A l'école des vedettes ; 21.20 : La 
tribune de l'histoire ; 22.15 : Jazz 
panorama : Fats Waller ; 22.45 : 
Des notes sur la guitare, 


INTER, — Informations 

9.15, 10.15, 11.15, 12.15, 13.15, 

16.15, 17 15, 19.15, 20.60, 24, 1.57. — 
7.00 : Danses et chansons nouvelles ; 
8.00 : Pour le cœur et l'esprit ; 
803: Florilège de la musique de 
genre : 8.35 : Rendez-vous avec la 
chance : 8,42 : Le Disque du lundi ; 
8.45 : Cherchez le film : 9.18 : Petit 
concert du matin (Gounod, Lalo) ; 
9.45 : Travaillez en musique : 10.18 : 
Les (Grands Musiciens, par Jean 
Witold ; 12.30: Music-hall du 
monde ; 18.00 : Votre déjeuner- | 
concert ; 18.59 : Orchestre de Lyon 
(Delibes, Korsakov, Gretchaninow, 
Massenet, Bonneau) ; 14.00 : Chants 
de Noël des enfants du monde : 
15.00 : Le quart d'heure du lundi : 
15.18 : Allons à l'Opéra (Mozart, 
Verdi, Meyerbeer) 5 15.48 : Journaux 
intimes du XXe siècle : 16.08 : Saxo- 
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phone et clarinette ; 16.18 : Clarté 
dans la nuit ; 16.30 : Travaillez en 
musique ; 17.00 : Rendez-vous à cinq 
heures ; 1S.00 : Rendez-vous à Ge- 
nève ; 18.25 : Gravures précieuses ; 
20.00 : Ne bougez plus et souriez ; 
20.06 : Humour Polka ; 20.53 : Ma- 
gazine de la Communauté radio- 
phonique des programmes de langue 
française ; 21.08 : Trans. de l'Opéra: 
« Bolivar », opéra en 3 actes de Da- 
rius Milhaud ; 23.30 : Musique et 
Haute Fidélité, 


MODULATION DE FREQUENCE, 
— 18.30 : «Récital instrumental : 
«Le pianoforte», par Denyse 
Gouarne : 19.00: « Divertissement 
en musique légère » ; 19,30 : « Chan- 
sons à la carte» (d.p.): 19.55 : 
Nouvelles de France et du monde :; 
20.00 : Concert donné par l'Orches- 
tre radio-symphonique de Paris sous 
la direction de Marcel Mirouze : 
21.40 : Trois sonnets de José-Maria 
de Heredia, dits par Patrice Gal- 
beau ; 21.45 : « Mélodies et blues » 
(d. p.) : 22.00 : « Trois jours avec. 
Bruno Walter », première journée : 
« Mozart, Beethoven ». 


TELEVISION, — 
Paris» ; 13.15: Journal télévisé 
(3 diff.) ; 1400: «La Télévision 
scolaire » : « Regards sur l'Histoire : 
La vie quotidienne au château féo- 
dal» : 1930: «En passant par 
Strasbourg... » « Recette  alsa- 
cienne» par un chef alsacien ; 
20.00 : Feuilleton : <Les aventures 
de Kit Carson » (Western) (23° épi- 
sode) ; 20.15 : Bulletin de la Météo- 
rologie nationale et Journal télévisé 
(1re diff.) : 20.40 : « Trente-six Chan- 
delles » (1'° partie), une émission de 
Jean Nohain et André Leclerc, ani- | 
mée par Jean Nohain : vers 22.00 : 
«< En passant par Strasbourg. », | 
entracte dans une Wynstub de! 
Strasbourg : 22.10 « Trente-six 
Chandelles » (2° partie) : 23.30 : Der- | 
nière heure et Journal télévisé | 
(2 dif), . 


12.45 : « Télé- 


racies. 
ALHAMBRA, 

vent. 
ASTOR, On déménage le colonel. 
AUBERT-PALACE, Les Aristocrates, 
BALZAC, Les Hussards. 
BERLITZ, Les Carnets du 

Thompson. 
BIARRITZ, Un missionnaire. 
BOUL' MICH', Nana. 
CARDINET, Dieu a besoin des hom- 


Autant en emporte le 


Major 


mes. 

CAUMARTIN, Les mauvaises rencon- 
tres. 

CINE-ETUILE, Les héros sont fatigués. 

CINEMONDE-OPERA, Nana. 

CINE-PANTHEON, Chantage. 

CLUB, Jeux interdits, 

COLISEE, Les grandes manœuvres. 

CINEVOG - SAINT-LAZARE, Pas de 
pitié pour les caves. 

COMŒEDIA, Nana. 

DELAMBRE, Le dossier noir. 

FRANÇAIS, Frou-Frou. 

GAUMONT-PALACE, Les 
Major Thompson. 

GAUMONT-THEATRE, Les Aristocra- 
tes. 

GEORGE-V, Les Arfstocrates. 

HELDER, Les Hussards. 

HOLLYWOOD, Nana, 

IMPERIAL, Les héros sont fatigués. 

LA ROYALE, Les héros sont fatigués. 

LATIN, On déménage le colonel, 

LES FOLIES, La Madelon. 

LE GLOBE, Pas de pitié pour les 
caves. 

LUTETIA, La Madelon. 

LUX-BASTILLE, Le Crâreur, 

LUX-RENNES, Fortune carrée. 

MADELEINE, Les Carnets du Major 
Thompson. 

MARIGNAN, Frou-Frou, 

MARIVAUX, Les grandes manœuvres. 

MIDI-MINUIT, Chantage. 

MOULIN-ROUGE, L'Amant de Lady 
Chatterley. 

NORMANDIE, L'Amant de Lady Chat- 
terley. 

PALAIS-ROOCHEOCHOUART, La Made- 
lon. 

PARAMOUNT, La Madelon. 

PARIS, Les Carnets du Major Thomp- 


son, 

RADIO-CINE-OPFERA, On déménage le 
colonel. 

RECAMIER, Tam-Tam. 

REX, L'Amant de Lady Chatterley. 

RITZ, Les héros sont fatigués. 

ROYAL-HAUSSMANN (Méliès), Nana. 

ROYAL-HAUSSMANN, Les héros sont 
fatigués. 

ROYAL - HAUSSMANN 
des brumes. 

SCALA, Les Hussards. 

SCARLETT, Chantage. 

SELECT-PATRHE, La Madelon 

URSULINES, Les mauvaises rencontres. 

VIVIENNE, Les Hussards. 


Carnets du 


(Club), Quai 


CIRQUES 


MEDRANO - 21, Dix 
tigres royaux. 
CIRQUE D'HIVER. — 21, 


les Rastini. 


ours polaires, 


Les Caroli, 


NAPOLEON, On ne joue pas avec h 


crime. 
PAGODE, Halleluyah (A.). 
RAIMU, Graine de violence (A.). 
REFLETS, La mort d’un cycliste (L). 
STUDIO BERTRAND, Au cœur de M 
nuit (Ang.). 
STUDIO DE L'ETOILE, Les sept 8 
moural (Jap.). 

STUDIO PARNASSE, Un tramway 008 
mé désir (A.). 
STUDIO RASPAIL, La mort d'un @* 
cliste (I.). 
STUDIO 28, 
STUDIO 43, 
TRIOMPHE, 


(A.). 
VENDOME, Racines (Mex.). 


OPÉRETTES 


A,B.C. — 20.45, La route fleurie, « 
CHATELET, — 20.30, Méditerranée 
EUROPEEN. — 20.45, Mon P'tit 
GAITE-LYRIQUE. — Relâche. 
MOGADOR., — Relâche. , 
PORTE-SAINT-MARTIN, — ne 
THEATRE DES ARTS. — 21, 4 


MUSIC-HALLS 


BOBINO. — 21, Henri Salvador, GP 


laine Guy. 
CAPUCINES. -- 20.45, Paris-Gsil 


1955. 
CASINO DE PARIS. — 20.30, 520% 

tions de Paris, n 
CONCERT MAYOL, — 21, Paitte 


suis nue, 
CONCERT PACRA, — Relâäche. 
20.30, 


FOLIES-BERGERE., — | 


quelle folie ! 
MOULIN-ROUGE. — 21, Fernand 88 


naud, Francis Linel. 

OLYMPIA. — 20.45, Philippe Ciar Dh 
ny Dauberson. 

THEATRE DE L'ETOILE. 


T, N, 8 
WEEK-END DE NOËL 


On peut louer au Palais de Chaillot “ 


(1 à 18h, et par tél. 
52%: PAS Si 


(ot non PAS. 16-31 comme annoncé PR 
erreur dans notre N° du 17 décembre 


Rondes à de 
A.B.C. - 4° annét 


Léon LEDOUX présente 
GEORGES 
GUETARY 
ET 


BOURVIL 


dans le triomphal succès 


LA ROUTE FLEURIE, 


Aujourd'hui matinée à 15 


Born Yesterday (A.). 
Au loin une voile (R} 
L'homme du Ke 


— pol 














BARILLET 
ET GREDY 


(64 ANS A EUX DEUX) 


PÈRES D’UNE FAMILLE 
DE PRODIGES LITTÉRAIRES 


ANDIS que le 10 janvier « Le don d'Adèle » deviendra un show 
musical à Broadway, avec concours de yoyo, 40 danseurs et 
costumes 1930, Barillet et Grédy lanceront au théâtre Daunou 
leur quatrième pièce, une « comédie de caractères », un peu ochade, 
un peu satire, pas pastiche, pas boulevard, qui mettra en scène un 
professeur d’humanités, sa femme, sa fille, sa mère, sa grand-mère, 


tous atteints d'un nouveau mal du siècle : 


Du plus petit jusqu'au plus 
grand, du fils qui ne jure que 
par Faulkner, ou de la grand- 
mère qui se pâme en évoquant 
Gyp, tous guignent un prix litté- 
raire. C’est la petite fille qui sera 
couronnée. 

— Vraiment, nous n'avons 
ee ni à Françoise Sagan, ni 

Minou Drouet. 





Joan Collins 
veut devenir 


une honnète 
fille 


Dans le contrat de sept ans 
qu’elle vient de signer avec 
une grande firme américaine, 
Joan Collins a fait spécifier 
qu'elle ne tiendrait que des 
rôles d’ « honnêtes filles ». 
Dans tous les films qu’elle a 
tournés jusqu’à présent en 
Angleterre — son pays d'ori- 
gine — elle n'avait cessé de 
jouer les . jeunes délinquantes. 






ses futures vedettes 

ses deux derniers rôles 

« La Terre des Pharaons » 

et « Le Seigneur de l’aven- 
» (qui vient de sortir à 
























































Hollywood EE 


« La Plume », 


Barillet et Grédy, 64 ans à eux 
deux, se donnent agréablement 
la réplique. 

— Nous avons écrit notre pre- 
mière pièce par hasard. 

… Le hasard, c'était deux 
accidents de voiture, arrivés si- 
multanément à chacun de nous... 

— … Bloqués à Avignon sous 
la pluie, que peut-on faire ?.… 

— Ce « Don d’Adèle », per- 
sonne n'en n’a voulu. 

— … On l'a pourtant joué plus 
de 1400 fois. 

— … Apfès les bonnes de nos 
parents, nous nous sommes atta- 
qués aux amis de nos amis. Cela 
a eu beaucoup de succès. 


— … Mais nous avons toujours 
autant de mal à nous faire 
jouer... 


— On a peu de ces pièces 
« un peu satire, pas boule- 
vard, etc. 


Un numéro de duettistes. Va- 
rié, animé. Barillet et Grédy se 
racontent comme îils écrivent 
avec entrain. 


Ils ont deux autres pièces pré- 
tes. L'une traitant de la cuisine 
et de la gastronomie : « Le péché 
du roi » ; l’autre : « L'or et la 
paille », sur le snobisme. C'est un 
sujet qu'ils connaissent bien, 
mais ils ont mille sujets en per- 
spective : les mille petits travers 
de leurs semblables. 


Michèle MANCEAUX. 




























J.-P. Gredy 


Marguerite 
Deval 


est morte 


Une grande comédienne, Mar- 
guerite Deval, vient de mourir. 
Elle avait 83 ans. Lorraine, de son 
vrai nom Marguerite de Valcourt, 





elle était Ja fille d’un magistrat | 
et la nièce d’un évêque, et débuta | 


en disant des vers dans les sa- 
lons. Puis, rompant avec la tra- 
dition familiale, «lle s'essaie dans 
l’opérette et devient l'étoile des 
revues de Rip. 


Elle passe ensuite à la comédie 
et crée d’une manière inoubliable 
aux côtés de Victor Boucher, les 
pièces d’Edouard Bourdet. Dans 
« Les temps difficiles », notam- 
ment, sa diction parfaite et son 
esprit Jui donnent !la première 
place parmi des comédiennes de 
son temps, e 

I] y a un an, Pierre Fresnay 
avait organisé à la Michodière, 
où elle avait tant joué, un gala 
en son honneur. Marguerite De- 
val, presque complètement aveu- 
gle, avait tenu à remercier elle- 
même d’une écriture malhabile, 
tous les acteurs qui > avaient 
participé. 


| 
| 


| 
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Hommage à Honegger 


AU CINÉMA 






























S 


film 


joindre au fond de nos mé- 
moires justement paresseuses 
les amours de Chéops ou les 
malheurs d'une cocotte de la 
Belle Epoque. 

Mais il y a Bette Davis. 
Heureusement pour M. Kos- 
ter. Il y a plus de dix ans, un 
film « La vie privée d'Elisa- 
beth » nous avait permis d'ad- 
mirer déjà Bette Davis en 
Elisabeth Tudor. Bette Davis 
renouvelle ici son exploit. 
Couronnée de crins rouges et 
de perles, le front chauve 
bombé comme un galet, l'œil 
globuleux, la bouche mau- 
vaise, le pas saccadé, Île 
geste brutal, la Reine Vierge 
s'avance. Alors, oui, royale- 
ment laide et grossière, Elisa- 
beth Davis occupe à ce point 
l'écran qu'on en oublie les fa- 
daises conventionnelles, les 
épisodes inévitables de ces 
reconstitutions historiques. 

Avec une bonne volonté di- 
gne d'un meilleur sort, Holly- 
wood a voulu faire souffler 
sur son film le souffle shakes- 
pearien. Question d'époque, 
sans doute, 11 m'a semblé que 
l'anglais parlé par ces Améri- 
cains entendait respecter un 
certain archaïsme… Mais il y 
a Bette Davis. 


Jean-Lonis BORY. 


Le prix Lumière 


et le prix Cohl 


Sous la présidence d'Henri 
Jeanson, le Comité de Direction 
du Syndicat des scénaristes, 
constitué en jury du Prix Louis- 
Lumière, vient de couronner Île 
« Paris la nuit» de Jacques Ba- 
ratier et Jean Valère, qui avait 
déjà obtenu des voix au Prix 
Dellue, 11 s’agit d'une demi-heure 
d'images de la capitale fêtarde 
ou laborieuse, dans un climat de 
poésie que ne vient alourdir nul 
commentaire. 

Un autre petit film, 
charmants dessins 
avait séduit le jury : pour Île 
distinguer, les scénaristes ont 
créé, séance tenante, un Prix 
Emile-Cohl, qui va donc à Henri 
Gruel, signataire du « Voyage de 
Badabou ». 


fait de 
d'enfants, 





avec « Jeanne au Bûcher » 


UR rendre hommage à Honegger, l'Opéra a affiché, pour la 
première fois depuis plusieurs mois « Jeanne au Bôûcher, qui 
figure à son répertoire depuis 1950. Il est regrettable que l'œuvre 
n'ait pas téé suffisamment répétée pour cettre reprise, car ce fut, 
de ce fait, une de ses moins bonnes représentations. L'orchestre 


jouait trop fort, les mouvements 
de M. Fourestier étaient en gé- 


— néral trop rapides, même le jeu, 


naguère si émouvant, de Claude 


Nollier paraissait artificiel et ex- 
térieur, | 

Est-ce à cause de ces déafuts | 
que l'œuvre nous sembla moins 
« chef-d'œuvre » que de coutu- 
me ? Nous ne plümes nous em- 
pêcher de remarquer, de-ci, de- 
là, ce que l'art de Honegger, jus- 
tement dans cette partition, com- | 
porte peut-être de plus conven- | 
tionnel, de moins profond, de 
moins essentiel. 

L'Opéra se doit, pour un véri- 
table hommage à Honegger, de 
remonter très soigneusement 
« Antigone », qui figure égale- 
ment à son répertoire, Voilà 
l'œuvre la plus belle de ce musi- 
cien, celle où il à mis le meil- 
leur de lui-même, où, pour une 
fois, il n'a fait aucune conces- 
sion au grand public. C'est celle 
que lui-même préférait parmi 
toutes ses œuvres, Car il s'y sen- 
tait pleinement authentique ; et 
c'est celle qui portera le plus sû- 
rement son nom aux générations 
futures. 

La soirée commençait par la 
« Symphonie liturgique ». Ce fut 
une idée peu heureuse, M. Fou- 
restier, chef scrupuleux et plein 
de mérites, confond volontiers 
exactitude métronomique et ri- 
gueur ses mouvements, trop 
rapides, sans souplesse, n'ont te- 
nu compile à aucun moment de | 
la respiration profonde de l'œu- | 
vre, de sa largeur, de son tra-| 
gique éclat. Signalons cependant 
la perfection technique de l'exé- 
cution, par l'orchestre de la mai- 
son 





Antoine GOLEA. 


LE SEIGNEUR 
DE L'AVENTURE 


© Film américain de Henry Koster, avec Bette Davis, Ri- 
chard Todd, Joan Collins. 


"IL n'y avait Bette Davis, ce film ne serait que la nième 
application de cette formule éminemment commerciale : le 
historique à grand spectacle. Tous ces films se res- 
semblent. 11 n'y a que les costumes qui changent. Et les aven- 
tures de sir Walter Raleigh qui brûle de faire participer l'An- 
gleterre élisabethaine au pillage du Nouveau Monde iraient re- 


L'EXPRENS — lundi 19 décembre 1955 A 





(V. ©. Ermitage.) 


. 





l bette Davis 
royalement laide 





AU MUSIC-HALL 


Henri 
Salvador 
à Bobino 


ROGRAMME de Noël à Bobino 

e réunit Guylaine Guy-Cen- 
drillon et Salvador-Popeye sous 
le signe du rythme. Celui des des- 
sins animés. 

Guylaine Guy tient ce qu'elle 
ne promettait pas. Elle doit beau- 
coup à Charles Trenet. Un peu 
à Patachou. Sans Île savoir, Et 
tout au rythme. Elle a de la 
princesse et du titi, et aussi de 
la poupée articulée, Elle peut at- 
tendre beaucoup des fées. 


Pierrot à l'œil tendre et mi- 
nuscule (fendu dans le sens de 
la malignité), Salvador, tout en 
grimaces et en eontorsions, en 
rires et onomatopées, paraît sor- 
tir tout droit d'un film de Walt 
Disney ou de Fletscher. Son 
tour de chant (7 sketches et 
10 chansons) est à la mesure de 
son talent multiple et diffus, 
Cela tient à la fois du mime, 
du danseur de corde et du clown. 
Quelquefois, il chante aussi. Bien. 
Presque sans voix (« Il n'y « 
plus d'amandes »). Ou très fort 
(« Parodie du blues américain »). 
Il ne quitte les grimaces de Po- 
peye (« Monoiogue du dineur ») 
que pour la moustache de Char- 
lot («Le Chef d'Orchestre »). 11 
est drôle dans ses pitreries, vul- 
£aire, irrésistible, génial. Il peu- 
ple la scène de personnages ima- 
gdinaires, use et abuse du « play- 
back ». Comme du spectateur, qui 
pourtant en redemande. 

M est vraiment « extraordi- 
naire ». Trop ? 

Les ‘Two Earls, 
numéro d'athlètes noirs, et Île 
trio des parodistes musicaux 
«Hall, Norman et Ladd» don- 
nent la mesure : je veux dire 
qu'ils savent la conserver 


Roger CHALAND. 


exceptionnel 


@ MARIGNY : reprise d’ « OC- 
CUFE-TOI D'AMELIE ». Le 
21 décembre, à 21 heures, Île 
théâtre Marigny (qui jouera ex- 
ceptionnellement ce mercredi-à) 
reprendra « Oceupe-toi d'Amé- 
le », qui avait été joué pour la 
première fois à ce théâtre par 
la Compagnie Renaud-Baurrault 
au cours de la saison 1947-48, 
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SPORTS-EXPRESS — SPORTS-EXPRESS — SPORTS-EXPRESS — SPORTS-EXPRESS — SPORTS-EXPRESS — SPORTS-EXPRES 


A Pau, un match de sélection _ enthousiasmant a permis de découvrir 
l’ailier tarbais Dupuy 
le “ nouveau Lassègue 


Matches de sélection 

A PAU : France A bat 
France B 27-21. 

A VALENCE : France © 
bat Espoirs 23-17. 


Matches amicaux 
A PARIS : D.A.T. Versail- 
les bat R.A.F. 55-5 ; Pau bat 
P.U.C. 8-3. 


Les ‘ Espoirs 
débordés 
à Valence 


Comme à Pau, à Valence, l'ex- 
périence a prévalu et les che- 
vronnés de France C ont pris le 
meilleur sur les Espoirs (23-17), 
qui ne surent pas tirer profit de 
leur supériorité athlétique à la 
mêlée et à la touche. 


© Auton: \bilisme 


Barranquilla- 
Cartagena : 


5 MORTS 


Un deuxième accident, qui a 
causé la mort de 5 personnes, a 
marqué la course automobile 
Barranquilla-Cartagena et re- 
tour, La voiture pilotée par le 
Colombien Antonio Brun s'est 
retournée alors qu'elle roulait à 
plus de 200 kilomètres à l'heure 
et est entrée dans la roule. Le 
copilote de Brun, Antonio Cure, 
a été tué sur le coup, ainsi que 
quatre spectateurs. 


Décès d’un boxeur 


A Mayenne, au cours d'un 
combat de boxe professionnel 
opposant le mi-moyen parisien 
Mekholbia au Rennais Boleda, ce 
dernier reçut, au cours de la 8° 
et dernière reprise, un coup qui 
l'expédia hors du ring. 

Relevé inanimé, il fut trans- 
porté dans une clinique de la 
ville. I1 y est décédé 


Cet après-midi 
à Vincennes (13 h.) 
(Attelé - Mâles - 
400.000 fr. - 1.600 m.) 
101 Jeton chsecscse de MO 
104 Josunh R.C. Maillard 
107 Jousko Williams RC. D'haène 
109 Jaguar LIL .... KE. Bertogliati 
G 
112 Jovial s….+«+ À. Deheegher 
113 Jupiter À, ,... A. Deheegher 
se D 
F. Roussel 
128 Janviile R. de Wuif 
130 Judicis P, Viel 
133 Joli Roi EE .... J. Darras 
139 Josiasport J. Kruithof 1600 
@ Je choisis : JANVILLE et JUPF1I- 
Deuxième épreuve 
(Attelé - Mâles - 
108 Jo Gamin . Cavey 
103 Jnss T. Duchesne 
114 Jutinnd u CDR ù Mauger 
117 Jobard"Il . Etcheverry 


G PRIX DES DAHLIAS 
Première épreuve 
105 Joujou d.i.Balan, J. Bégou 
110 Jeannot Rousse! 
. Delamarre 
129 Jocelyn u H. Vandromme 
137 Jericho HE .... G. Godard 
TER. Outsider : dennnet, 
400.000 fr. - 1.600 m.) 
All Joyau HI Gayet 
118 Jocrisse II . Carpentier 


119 Jo Garçon &. Carré 
Jennbois se . Grenet 
11 Joli Cœur L. .. Boulard 
n Jan Williams .. . Riaud 
sososees . Lepage 
. Pichon 
L Viel 
. Gager 
A.Sourroubiile 
R.C.Simonard 
M. Chatelain 


Je choisis : AUTLAND EI et 30- 
CELYN. Outsider : Jobard HE, 


PRIX DE VILLENRVILLE 
(Monté - Fomelles - 
450.000 fr. - 2.650 m.) 
2OL Hstride ........ L, Sauve 2650 
J. Mary 
M.M. Gougeon 
KR. Groult * 
J.A. Reneaud 
A, Læepeltier 
M. Riaud 
J. Morin 
..:. J.Vandromme 
210 Ingénue VI .... E. Carré 
211 Erine ss... J.P. Monclin 
212 ds RM. ,..... B. Simonard 
213 Isis VIEIL ... G., Roussel 
214 Idéale à’ Espotril D. Gillet 
216 lmpérinie L, Hi M, Jeanne 
217 letus HI ... M. Tiger 


@ Je choisis : 1DA K M et ISARIA, 
Outsider : Image D, 


PRIX DE SULLY 
(Attelé - À réciamer - 
250.000 fr. - 2.025 m.) 


L, Sauve 2600 


E. Bertogliati 2600 
KR. Vereruysse 2600 


305 Héliogabale 


| 513 Hourvart 
515 Huron d. Corcell. R 


du quinze 


(De notre correspondant particulier.) 
PAU. 


cherchait, hier, des jeunes capables de renou- 

veler entièrement l'équipe de France 1956, 
c'est-à-dire deux bons ailiers, deux centres et un 
demi d'ouverture susceptibles de remplacer Îles 
Lourdais Maurice Prat, Martine et le Parisien An- 
dré Haget. 

Le match de sélection qui, dans ce but, opposait 
les équipes de France À et France B, fut illustré 
au possible d'attaques d'envergure et, si la première 
l'emporta par 27 à 21, il s'en fallut d'un cheveu que 
la seconde ne renversAt la situation sur la fin. Il 
suffit pour s'en convaincre d'analyser le score final : 
sept essais de Dupuy, Boniface, Larreguy, Cheval- 
lier, Roucaries, plus trois buts de Vannier à France 
À, alors que France B soldait 3on addition par cinq 
essais de Bernatas, Albaladejo, Torreilles, et trois 
buts de Tanos 


A: rendez-vous des rugbymen fixé À Pau, on 


Dupuy a rappelé Lassègue 


Un seul nouveau titulaire gagna officiellement ses 
galons pour Ecosse-France du 14 janvier, à Edim- 
bourg le trois quarts aile tarbais Jean Dupuy 
qui, avec un style amélioré de l'ancien « french 


e Cross 


de France 


Buffalo » Lassègue, marqua deux essais de style et 
de volonté qui soulevèrent les applaudissementg des 
15.000 spectateurs présents, 

En ce qui concerne les trois quarts centre, vus 
sur le gril, les deux meilleurs d’entre eux furent 
l'ex-ailier André Boniface (Mont-de-Marsan) et le 
Parisien Stener (PUC). Le premier «a 
confiance et vitesse depuis son accident à un genou, 
survenu en septembre dernier ; le second, par ses 
percées étourdissantes, a su imposer ses grandes 
qualités de conducteur de l'offensive. C'est donc en- 
tre ces deux attaquants racés et le Viennois Bou- 
quet, déjà inscrit sur les tablettes de la Fédération 
depuis le premier test de Grenoble, que va se porter 
le choix des sélectionneurs. 


Lacaze n’a pas corvaincu 


On cherchait aussi un demi d'ouverture de style 
incisif, capable de succéder à André Haget. Si le 
Lourdais Lacaze ne donna pas entière satisfaction, 
il n'en fut pas moins très supérieur à son vis-à-vis 
Bernatas (Cahors). 

Son adresse, sa vitesse et sa souplesse militent 
en faveur de sa désignation prochaine, Encore. que 
l'habitude ait prouvé qu'il est plus excellent arrière 
— poste qu'il tient À Lourdes — qu'ouvreur spé- 
cialisé. 


Ameur s'est imposé aux Mureaux 


Le jeune Nord-Africain Ameur a confirmé tout 
le bien qu'on pensait de lui dans le Cross des Mu- 
reaux. Au coude à coude avec son camarade de club 
(ét aussi- son oncle) Addéche, il fit toute la course 
en tête d'une allure facile. Sang doute, les Belges 
Lennenert, puis Verheuen les inquiétèrent, mais à 
un kilomètre de l'arrivée, les deux Nord-Africains 
se détachèrent d'un coup, très nettement. À 60 mè- 
tres de l'arrivée, Ameur réussit d'un dernier coup 
de reins à prendre l'avantage sur Addéche, Notons, 
derrière eux, la bonne performance des deux Bel- 
ges, puis la belle remontée de Carou et de Soucours 
qui devança d'un souffle Pirie. 

Ameur a gagné le droit, hier, de faire le déplace- 


G. Roussel 
R.C. Maillard 
P, Laisis 
P. Arson 
M. Perlbarg 
M. Ransou 
B. Restout 
J. Marie 
J, Coulogne 
Galtoveri L.Della Rocca 
Fantaron B. .. R. Fortin 
CGamin de pm R.C.Simonard 
Equa . A.Sourroubille 601 Finaud 
Farceur VA .... J, Moncelin 
Evening Hat . 
3 Gagne Fet.d.i.Br, 
Etendard dMar, A.J. 
Halord 


Gai Luron B, .. 
Echidns  ...... 


Hauterive 
Hilda lu 


Rire VI. 


Kats 


"0 G. Dreux 609 Grandeur 
326 Guinée M. J. Kruithof 610 Fairy d'Or 
328 Herna VI M. Vercruysse 2625 | g12 Forater 


@ Je choisis: GUINEE B et GAMIN | 613 Girouette S. 
DE LITRY, Outsider : 

OQ (COUPLES SANS ORDRE) 620 Gnléjade LIL 
Hebe IX G. Roussel . 2650 | 622 Fanfan F. 
Histrion  ...... L. Sauvé 2650 | 623 Guérilln IL 


D. .. E. Bertogliati 2650 | 624 Granada 
Ch. Ternisien 2650 | 625 Goudéac 


J.C. Desboul 2650 


D. Henry 2650 
Itteville T, 


PRIX DE MONTIVILLIERS | 617 Ginetta 
(Monté - 450.000 fr. - 2.650 m.) | #18 Farimarine 


Harmonie 
Hold Up 
Huguette 
Harmonie 
Haut Brion ur. KR. James 2650 
: LF. Caries 2650 
J, Mary 2650 
Ed. Picard 2650 | 
Williams A. Marie 2650 
Clevilinise P, Giffard 2859 
Heractiite R. Hunault 2650 
J. Quentin 2650 | 
J.A. Reneaud 2675 
G. Mottier 2675 
L. Leneez 2675 
M.M. Gougeon 2675 
A. Lepeltier 2675 
F.A.Morvillers 2675 
AL Libeer 2675 
M, Perlbarg 2675 
Ch. Touchard 2675 | 
B. Bruneau 2675 
A. Champion 2675 Irène 
Hortensia d. Biar, A.L. Dreux 2675 Impertous 
Heilus . G, Riaud 2675 Ida Va 
Image 


les V 


A. Forcinal 2675 


© Je choisis : HELICE et HIRON- | 
DELLE HI, Outsider : Hétios VW, 





PRIX DE CRETEIL | 
(Attelé - 500.000 fr. - 2.350 m.) 


O (COUPLES -SANS ORDRE) 


501 Marmonte d.Lab. L. Sauve 2350 
602 Hilda Williamell P, Durand 2350 | 
506 Hormone (GG. .. À. Vandrisse 2350 | 
508 Hoche Q. J, Coulogne 2350 
510 Histoire d.RireVI À Lepage 2350 . 
612 Hortensin M, .. J. Morvillers 2350 /1 Fe 

CL Berger 2350 | . 


Jeannot 
Janville 


Vailier 2350 4 Jocelyn 
R.C.Simonard 2350 3/1 Jut 
Hellard 2350 1 
Dannevtlle 2350 


Marty é ce 
Honrtus H 
519 Hercule 4. Snsay 1! 
520 Hosanna [II M, Capovilla 2850 
Hachette O.V, .. G. Dreux 2350 
625 Histoire Norman, M. Ruault 2675 
526 Hestin EL ..... R.C. Maillard 2375 
525 Moupela «+ QG. Mottier 2375 
529 Mynasmine .. À. Deheegher 2375 
530 Martey . 4 A. Mauger 2375 2 Gama à 
Heron tte u . M. Vercruysse 2375 | 


2 Lais VII 


532 Houpette EL .... 
« J.R. Gougeon 2375 


HERMINETTE IL et 
HORMONE G. Outsider : His. de 


@ Je choisis : 


PRIX DE PONTIVY 
(Monté - 400.000 fr. - 2.275 m.) 


(COUPLES SANS ORDRE) 


602 Gas d. St-Urbain 
A. Pichon 604 diolancourt B. . 

M. Tiger 607 Garelle d'Espoir 
608 Goéland d'Am... 


Fantaron B. | 615 Froufrou à. Pier. 
616 Fontaine le 2e 


619 Galathée à. a: 


@ Je choisis : 
et GOUDEAC. Outsider : 
PRIX DE TALENCE 
(Attelé - Femelles - 
450.000 fr. - 2.350 m.) 
(COUPLES SANS ORDRE) 


:,: ©. Dieffenbac. 


. E. Kruithof 2350 


Ingénue V .... 
ldylie Nonantais. 
um 


e Je choisis s 
Outsider : Ixis. 


PRIX DES DAMHLIAS 
Fremière épreuve — 


Andr 
Deuxième épreuve — 


land II 
Jobard 11 
PRIX DE 

1 Ida R H 

2 Image D 


PRIX DE SULLY 
2 Guinte B 
1 Gat Luron 
L. 10/1 Gidney 


ment de Barcelone, le 1° janvier. Il a aussi affirmé 
ses prétentions d'être le premier crossman français 
cette année. 
CLASSEMENT, — 
11’ ; 2. Addèche (Marquette), 25 13” 2 ; 
naert (Audenaerde), 25 32” ; 4. Verheuen (Aude- 
naerde), 25’ 43’ ; 5. Carron (W.H.) ; 6. Darcham- 
baut (Londres) ; 7. Soucours (Basse-Seine) ; 8, P1- 
rie (Londres) ; 9. Boutard (Rennes). 
Par équipes. — 1. Equipe anglaise. 
Simonnet a remporté, à Saint-Cloud, le chal- 
lenge Brisse. Chanzy et Dimitru, sans avoir 
inquiété le vainqueur, accomplirent une bonne 
performance. 


1, AMEUR.. (Marquette), 25 
3. Lee- 


R. Gouna 278 Samedi à Vincennes 


PRIX DES LYS 
. Jenny Worth (M.-M, Gou- G, 
geon), à M, R. Guibout .... 
, Jevada (G, Riaud) 
Jeune Perrette (A. Chéron). 
PRIX DE CREUILLY 
. Inès IV (J. Tree) 
à M. J, Chyriacos .... 
. Ida IV (R,. Veslard) 
(M. Capovilla) 
PRIX JAOQUES OLRY 
. Hésione D (M.M. Gougeon) G. 
à Mme J. Nony P. 
. Hoca (J, Mary) n 
. Hortansia VII (M. Perlbarg) P. 
couplés : (11) 


G. Godard 2375 
J. Kruithof 2375 


2275 

" 2275 
G. Mottier 2275 
E. Bertogliati 2275 
A. Rouer 2275 
L.. Coudray 2275 
AL Libeer 2275 
A.D. Ollivaud 2275 
M, Pical 

L. Sauve 
H., Cogne 
J, Mary 

D. Gillet 
M.M. Gougeon 

F, Brohier 
M.Hamadache 
R.C.Simonard 


UN Op ph À De 


(37) placé 125 fr. 
PRIX DE CHATEAUBRIANT 
1. Horizon IV (B. Simonard) .. 
à M. P. Buquet 
2. Hambre D (G, Dreux) 

3. Haiïlstorm (J. Coulogne) 
Rapports couplés : (319) 
4.704 fr., placé 1.829 fr.; 
2.240 fr.;: (324) placé 401 fr. 
A.L. Dreux PRIX DE LIMERMONT 

G. Riaud 1. mn — & Roussel) 
me G. Roussel ........ 
GALAT. Le 2. Ixelles IL (J. Ballière) 
. 3. Impatience (P, Giffard) 


PRIX DE GUISE 

1. Gyka (J. Bertho) ........ . 
à M. J. Larochette 

2. Gatine (A. Deheegher) 

3. Garlone IL (Ch. Leclereq)... 
Rapports couplés : (191) 
637 fr., placé 242 fr.; (209) 

114 fr.; (154) placé 581 fr. 
R.C.Simonard 2350 eV : 
PRIX D'EVRECY 
Potence. 2380 | 1. Frelatée (Ch. Milis) 
2350 A M. Lucien Richard 
2. Fylgia (M. Ledoyen) 
3. Fringante Tourterelle 


R, Duchesne 2350 
R. de Wulf 2350 
P. Hanse 2350 
M. Gaudin 2350 


H.R. Durand 
J, Kruithof 2350 


R.C. Maillard 2375 sodisspsmesseosess ee 
. Roussel 2375 : (120) 
. Hanse 2375 1.430 fr., 
Gayet 2375 127 tr.: (118) placé 2.090 fr. 
Perlbarg 2375 FRIX DU MAINS 
. Vercruysse 2375 | 1, Friedland (Ch. Mills) 
. Mauger 2375 à M, H. Devillez ... 
‘IMAGE et IUA . 2. Huguette d. Hagues (M. Ver.) P. 
3. Grand Sire (P., Durand) ..., P. 


RAPPORTS PROBABLES 


e — DE MONTIVILLIERS 
/1 Hélios V 15/2 Haxel I 
13/2 Judiets /2 Hélice 8/1 Hale Te. 
8/1 Jockey J D 4 Hirond. LIL 10/1 Halal EI 


10/1 Justy PRIX DE CRETEIL 

11] Hermin. 11 1/1 Hirond. VI 
1 euares /1 H. d, R. VI 10/1 Hosanna 1 

17/2 Jurançon 2 Hormone G 12/1 Harty 


10/1 Jocrisse XI , 
VILLFRVILLE PRIX DE FONTIVY 
8/1 Isarta Galéjade LI 13/2 Fanfan F 
10/1 Ingén. VIII Ginetta 8/1 Goëé d'Am 
12/1 Ida D 1 Goudéac 12/1 Farimarine 
PRIX DE TALENCOE 
7/1 Fanfaronu 3 Image 6/1 Ica V 
15/2 Héllogab, Ixta 17/2 Ile Verte 
Ida VIII 10/1 Irène LU 


trouvé ” 


gagnant 
791 fr., placé 144 fr.; (42) placé 18 fr.; 


gagnant 
(272) placé 


gagnant 
placé 


gagnant 
placé 519 fr.: (10% placé 


Deux battus 
à Marseille : 


Bordeaux et 
le jeu à XI 


Le match vedette de la 
née des XIIL: Marseille-Bom 
deaux, a tourné court ! En eff 
il a été gâché et écourté d'un 


bonne dizaine de minutes par uÿ 


referee débordé par sa 
Marseille, pourtant, l’a em 
(16-5) et si le jeu à XIII ne 
pas vainqueur du match, les 
céens s’en tirent mieux puisqu 
sauvegardent leur place 
deuxièmes 


C'est Avignon qui reste au 
mandement. Mais la difficile vie 
toire que les Vauclusiens ont 
tenue, chez eux, sur Lézignan 
18) prouve qu'ils sont essou 
Or, Carcassonne, qui «a 
Villeneuve, revient de dange 
se façon !… 

Le classement (enfin à jour) 
flète d’ailleurs Ja hiérarchie. 
façon précise, seul Albi (4) 
menacé par ses suivants : 
deaux et Villeneuve. à 


Perpignan, Toulouse ont, 
fin, obtenu de logiques vict 
sur Bayonne et Cavaillon, 
Celtic, de son côté, a large 
saisi sa chance devant 
tras (20-7). 


e Cyclocross 


Dufraisse 
imbattable... 


Le cyclo-cross de 
Christo-Lurbe a été marqué, 
nouvelle fois, par la supé 
du champion du monde 
Dufraisse, qui, malgré Godet et 
Rondeaux, s'imposa avec « 
rité. Malgré l'accident d’automÿ- 
bile dont il avait été victime là 
veille, Dufraïisse «contra » le 
part rapide qu'avait pris Jodet, 
puis se détacha, . 


Hier à Vincennes 


PRIX DE BOURIGNY 
1. Giroflée QG II 


2. Grandeur ........ ce... 
3. Guetteur IL .. 

PRIX DESIRE CAVEX 
1. Jokai 


2. Jaky LI 
DONS DU couse oc voûêge 
Non placés : Jésabel Vi, Joyeux FE 
vori, Jettingen, Jaguar Royal, J 
Royal, Jimbo IV. 
PRIX DE LARRE 
1. Glyeine 


2. Giovanna 
È Ne pe Giori ll, 

on placés : orieuse 
Grand Duc II, Habanita D, ist 
Gao IV, Haut Médoc LB, Goury, @t# 
nada, Hachotte, Grande Vedette, 
à Vous II, Gem Il, Georges Bizet. 


PRIX RAOUL BALLIERE 
1. In Extremis P. 


2: Idumée 
3. Ixieu II 
Non placés : Interlan, lo Il, 
II, Idyile IV, Ito le Prince, Infanté 
PRIX rl .e0s0l 
1. Girofiée F ,... 


.& 
r. 
.P. 
P. 
d 


Non placés : Falémé,  Hérodis 
Hermès D, Gerbe d'Or, Gao B, 
Venarde, Festival II, Faro, 
Faust VII, Daughter Of Willams, 
Volo, Due de Normandie, Heure d” 
Grandvilliers II, Dicton, Fort de pue 
R, Gentleman IV, Garde Pile, 
Estelle IV, Gutemberg À, Eperiin, D# 
rius 11, Goéland, Gélinotte. 


CRITERIUM DES 3 ANS 
1. Idéal IV e 4 


2. Ile d'Amour .... F. à 
; Non placés : Index, lea VI, rayie % 
ris des ÆEssarts, Ivacourt 
couplés : (76) no 

ù placé 379 fr.: (288) 
1176 fr.; (289) placé 1332 fr wi 
Part tiercé (ofdre différent) : 
fr.; (avec ordre d'arrivée C0 
10-13-28) : 43.420 fr, 


PRIX DE MARMANDE 
1. Glamour IE .... 


2. Henribote notes ose ce °e8 
3. Halifax II .... 

Non placés : Grand * Monarque, 
V, Gatinais, Gravure, Hautbois M. 
co, Garamante, Hambre D, G 
Guifieur, Harlette II, Haut Bouts 


PRIX DU BOL sRONNAPS 
1, Hosino 


2. Hulm G 

3. Hatistrom 
Non placés 

Harmonte de 


P. 

P. 

r 
Haitise a 
Labruyère p 
Hygie II, Hilda Il, Hercule d8 88 
Hirondelle VII, Hé Lui, Hachette 
Hector VI, Hellénienne, Hermès 

Hapports couplés : (51) ar 
Dé fr., placé 38 fr.: (108) piacé 
(#71) placé 125 tr 
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LE RACING A DOMINE 
CARAMAN, samedi, à Japy, et 
ette victoire lui permet d'es- 
pérer partielper à la poule fi- 
nale. Sur notre photo, le régu- 
lateur du R.C.F., Robert Mon- 
clar (n° 5), conduit une contre- 
ciiensive de concert avec Gal- 
lay (n° 6), malgré l'opposition 
d'un adversaire. 
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RES 


Enfin du nouveau en Championnat de Football 


Lyon a battu Reims (2-1) et 


Toujours des surprises 
en basket : 


@ Le P.U.C. battu 
à Roarine 


Jusqu'à l'ultime journée de sa 
première phase, le championnat 
de basket nous aura réservé des 
surprises. Cette fois, les résul- 
tats inattendus nous viennent de 
la poule B' où les deux princi- 
paux candidats aux demi-finales : 
le P.U:C. et Mulhouse, ont été 


battus. À Roanne, les étudiants | 
parisiens n'ont pu résister à la | 


fougue des locaux qui l'ont net- 
tement emporté : 62 à 48. Mais le 
P.U.C. n'a pas bu la Coupe jus- 
qu'à la lie, car il a trouvé en 
Auboué un allié inattendu. Les 
Lorrains ont réussi un exploit 
encore jamais réalisé cette sai- 
son : triompher à Mulhouse ! Et 


si Roanne passe en tête de ce | 


groupe, le P.U.C. conserve intac- 
tes ses chances d'accéder aux 
demi-finales. 

Dans la poule A, l'incertitude 
règne toujours. Si Villeurbanne 
semble avoir assuré sa qualifica- 
tion, on ignore encore le nom du 
second élu. Le Racing a pris une 
option en dominant Caraman, 
mais St-Etienne, qui compte un 
match de retard, n'a pas encore 
dit son dernier mot... 


E 





LES RÉSULTATS DU WEEK-END 


e Football 


CHAMPIONNAT D 

DIVISION NATIONALE 
*Lyon bat Reims, 2-1 ; 
bat Lens, 4-2 ; ‘Metz et 
1-1; ‘Nice bat Saint-Etienne, 
‘Sochaux et Racing, 1-1 ; 
Marseille, 2-1 ; *Troyes , bat 


bourg bat Monaco, 2-1. 


CLASSEMENT. — 1. Nice, 25 pts ; 
22 pts; 
21 pts ; 
tienne, Sedan, 20 
10. Sochaux, Toulouse, Naney, 


4 Reims, 23 pts : 
4 Marseille, ing. Lyon, 
. Monaco, Saïint- 
points ; 


17 pts: 13. Bordeaux, Metz, Stras- 
bourg, 15 pts : 16, Nimes, Lille, 12 
Points ; 18. Troyes, 11 pts. 


COUPE DE FRANCE 
(Sixième tour) 
Professionnels contre 


amateurs 
ALES bat ‘Gallia Alger, 1-0 
* GRENOBLE bat Chambéry, 6-0 
MONTPELLIER bat * Revel, 3-1 
PERPIGNAN bat * Tarascon, 3-1 


“ROUBAIX bat Billy-Montigny, 8-0 ; 


VALENCIENNES bat * Bully, 6-1 
Dieppe bat ROUEN, 2-1 ; 


NES bat Saint-Brieuc, 4-1 ; * AS 


Brestoise bat C.A. PARIS, 3-1: * AN- 
; * STADE 
Baint-Eugène 
bat 
; CANNES bat * Port- 
* Ganges, 


GERS bat Montreuil, 9-0 
FRANÇAIS bat A8. 

Alger, 3-0 : + Batnt-Raphaël 
TOULON, 2-1 
Bouc, 2-0 : AIX bat 
+1 ;: * BEZIERS bat Arles, 4- 
*SETE bat La Bastidienne, 3-1 


* Espérance de Tunis et RED STAR, 


22 (ap. prol.) : NANTES bat * 8 


C. Bel Abbès, 4-0 ; * LE HAVRE bat 
; * Wydad Casablanca 


Oignies, 2-0 
bat BESANÇON, 1-0 (ap. prol). 
N.-B. — Les 

belles sont en capitales. 


Amateurs contre amateurs 


Delle bat Wittelsheim, 3-2 ; Moulins 
: Vichy bat A.8. 
; Montargis bat Orléans, 
: Bruay 
: $ mn 
-2 (ap. prol.); 
Tavaux bat Annecy, 3-3 : Petite-Ros- 
Blenod bat 
: Giraumont bat Pure- 
bat 
bat 
5 Cambrai bat Quevilly, 


bat Gueugnon, 2-1 
Belle, 5-2 
1-0 ; Blois bat Limoges, 5-1 
bat Chartres, 2-1 (ap. 1. } 
thouart et Le Vésinet, 


lle bat Epinal, 2-1 
Pompey, 5-3 
ssempre, 5-0 : 
AB Gironde, #-1 
Avion, 3-0 

1. 


Baint-Gaudens 
j Aulnoye 










FRANCE 


*Toulouse 
Bordeaux, 
2-1 ; 
*Sedan bat 
Nimes, 
#2; Nancy bat ‘Lille, 21 ; *Stras- 


* REN- 


équipes profession- 


Armentières bat Saint-Quentin, 2-1; 
Caen bat Arras, 3-1 (ap. prol.) 
Cherbourg bat Stade de l'Est, 4-1 ; 
Saint-Malo bat Cholet, 3-0 ; Le Mans 
bat Quimper, 2-1 ; Saint-Nazaire et 
Vincennes, 1-1 (ap, prol.) : Hautmont 


bat Piennes, 3-1 ; Saint-Maur bat 
Liévin, 5-0 : Draguignan bat La Sey- 
ne, 2-0 ; Avignon bat Roche-la-Mo- 
lère, 2-1 (ap. prol.) ;: Vernon bat 
Saint-Amand, 2-0 ; Thiers bat Bet- 
fes, 8-2. 
L'ITALIE BAT 
L'ALLEMAGNE (2-1) 

A Rome, devant 100.000 specta- 

teurs, l'Italle an battu l'Allemagne 


par 2 buts à 1, À la mi-temps, les 
Transalpins menalent par 1 à ©, 


e Jeu à XI 
CHAMPIONNAT DF FRANCE 


Perpignan bat * Bayonne, 369 ; 
+ Carcassonne bat Villeneuve, 15-0 ; 
+ Marseille bat Bordeaux, 16-65 ; 
+ Toulouse bat Cavaillon, 19-13 ; 
+ Celtic bat Carpentras, 20-7 ; * Avi- 
gnon bat Lezignan, 22-18. 

CLASSEMENT, — 1, Avignon, 35 
pts ; 2. Marseille, 34 pts ; 3. Car- 
cassonne, 33 pts : 4. Albi, 31 pts ; 
5. Bordeaux et Villeneuve, 29 pts ; 
7. Lyon et Perpignan, 27 pts ; 9. 
Lezignan, 26 pts ; 10. Toulouse, 25 
pts : 11. Cavaillon, 23 pts ; 12. Cei- 
tie, 17 pts ; 13. Carpentras, 15 pts ; 
14. Bayonne, 12 pts. 

e Basket 


DIVISION NATIONALE 


POULE À. — Racing bat Cara- 
man 70-57 ; Bellegarde bat Billan- 
court 53-48: Villeurbanne bat Monaco 
66-47. Le match Montferrand-Saint- 
Etienne est reporté au 2 janvier. 

Classement. — 1, Villeurbanne, 50 
pts; 2 Racing, 28 pts: 3. St-Etienne 
et Caraman, 25 pts; 6. Billancourt, 
23 plu: 6 Bellegarde et Montter- 
rand, 20 pts: 8, Monaco, 17 pts. 

POULE B, — Auboué bat *Mui- 
house 69-53 : ‘Cabourg bat Marly 
64-59 ;: Méxières bat ‘Championnet 
54-44 : Roanne bat P.U.C. 62-44, 

Citassement, — 1. Roanne, 29 pts: 
%. P.U.C., 28 pts; 3. Auboué, 27 
pts: 4. Mulhouse et Mézières, 26 pts’ 
6. Marly, 24 pts; 7. Cabourg et 
Championnet, 16 pts. 


LOUIE victime de la télévision 
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de tennis ! L'un des favoris, 
a été 
2-6, 
ne 1 Darmon. 
Siroln (Italie) en trois sets (6-4, 6-2, 
8-6). 


era 


e Gymnastique 


LA FRANCE S'INCLINE 
DEVANT LA SUISSE 
A Bellinione, l'équipe dé Suisse «a 


battu celle de France par 235,65 pts 
A 282,80 pts 
duel, 
avec 47,90 pts, devance Mathiot (F.), 
47,70 pts ; 
Dot (F.), 47,25 pts, etc. 


Au classement indivi- 
succès de°E. Thomi (8.) qui, 


H. Thom! (8.), 47,55 pts ; 


© Lutte 


LES SOVIETIQUES 
ONT ECRASE 
LES FRANÇAIS (8-0) 


Au Stade de Coubertin, devant 3.000 
spectateurs, les lutteurs soviétiques 
ont inauguré leur tournée en France 
par un écrasant succès sur l'équipe 
de France officielle : huit victoires à 
zéro, Les mellleurs Français furent 


Tatas (mouche), Kouyos (plume) et 


Bielle (léger). 


© Tennis 


DROBNY BATTU FAR 

DARMON 

Surprise au Tournoi internationai 
Drobay, 
battu en cinq sets (7-5, 62 
4-0, 7-5) par l'espoir français 
Budge Patty «a éliminé 


© Natation 


A MARSEILLE, 


BOITEUX DEVANCE JANY 

Disputée dans le Vieux-Port, en 
présence de plusieurs millfèrs de per- 
sonnes, la Coupe de Noël s'est termi- 
née par la victoire de Jean Boilteux 
qui, au terme des 140 mètres du par- 


cours, couverts en 1l' 43" 8/10, « 
devancé Jany (1' é64'' 4/10), Bozon 
(1' 48'' 4/10), Coillignon ee, 7 
8/10), Eminente, etc. 


CHAMPIONNATS INTERNA- 
TIONAUX MILITAIRES 
100 m. des, — 1, Violas (Fr.), 1" 
8" 9/10 ; 2 Elzinga (Hol.), 1' 10" 
5/10 ; 8. Verlinden (Bel.); 4 Verdier 

(Fr), 1’ 15" 5/10. 

100 mn. papillon, —— 1. Johnson (U 
SA), 1 7” 0/10 (record des cham- 
pionnats); 2%. Zaniewski (U.8.A.), ete. 


mme 








Nice s'échappe de nouveau 


CASABLANCA vai nqueur de Besançon 
et TUNIS (match nul avec le Red Star) 
ont fait honneur à l’Afrique du Nord 


dans le 6° tour de la Coupe 


EIMS battu, la première journée des matches retour a 
réservé une sensation aux amateurs du championnat de 
France de football. Certes, on savait l'adversaire lyonnais 

particulièrement bien armé pour l'emporter, mais l'impression- 
nante série de succès des Rémois (invaincus depuis le 18 sep- 


tembre) et leur éclatante dé- 
monstration devant Voros Lobo- 
go leur avaient valu de bénéficier 
du préjugé favorable, A tort. 


Leur défaite est courte (2 à 1) | 


mais la supériorité des Lyonnais 


fut plus large que ne l'indique le | 


score, À la décharge des Cham- 
penois : ils étaient -- et c'est 
compréhensible — un peu fati- 
gués. 


| 
| 


Quoi qu'il en soit, Nice profite | 


de l'occasion pour se détacher 
une nouvelle fois puisque Saint- 
Etienne, qui lui rendait visite, 
s'est incliné (2 à 1 également). 
Les Stéphanols auraient d'ailleurs 


pu obtenir le nul sans un pénal- | 


ty accordé aux Niçois (et trans- | 
formé par Ujlaki). Nul n'a com- | 
était sanc- | 


pris quelle faute 
tionnée. 

2 à 1 est le score le plus géné- 
ralement enregistré en cette 
journée (5 fois sur 9 matches). 
Marseille en a été la victime à 
Sedan. Les Ardennais, doréna- 
vant, font acte de candidature 
aux meilleures places. Quant aux 
Phocéens, ils ne perdent pas le 
contact car la plupart des leaders 


* ont été battus, 


Lens, dont l'échec (4-2) na été 
net, à Toulouse, et qui donne 
d'évidents signes de lassitude, 
son vainqueur, à l'inverse, se re- 
prenant bien; Monaco, encore 
vaincu par Strasbourg qui re- 
monte également la pente. 


Le Racing en mieux 


On peut donc considérer com- 
me excellent le nul que le Ra- 
cing a obtenu à Sochaux (1-1), 
grâce auquel le club parisien, dé- 
cidément instable, demeure fort 
bien placé, 

I1 faudrait un concours iden- 
tique à Lille pour remonter la 
pente. Encore battu, à Lille cette 
fois (c'est le seul club à s'être 
incliné at-home) par Nancy, le 

«onze » nordiste (vainqueur de 
la Coupe) n'a plus qu'un point 
d'avance sur le dernier, Troyes, 
qui a dominé de façon promet- 
teuse Nîmes par 4 à 2, 


La Coupe : 
4 « pros » éliminés 


La Coupe a respecté ses tradi- 
tions : 4 clubs professionnels : 
Rouen, le C.A.P., Toulon et Be- 








sançon ont été mis k.-0., par des | 
« purs ». Dieppe, Brest et Saint- | 


Raphaël (animé par l'ex-interna- 
tional Hon) et "Casablanca sont 





| 


les auteurs de ces exploits. at: | 


tendus. Le Red Star, 
eu toutes les peines du monde À 
obtenir. un nul qui ménage sa 
chance dans le deuxième match 
qui se déroulera après-demain, 
toujours à Tunis, 

L'équipe de France qui 
jouers dimanche prochain 
contre In Belgique, à Bruxel- 
les, sers formée aujourd'hui, à 
midi. Ujlaki s'étant blessé, 1 
semble que sa candidature sers 
écartée au profit de Foix qui, 
h Nice, na réalisé une partie 
honnête, 


Tunis, à | 


} 
Î 











aux points Valère 
pion de France des « welters », 








Chemama - Bini : 
championnat de 
France des “ coq” 


La Fédération française de 
boxe a retenu les candidatures 
de Chemana et Bini pour l’attri- 
bution du titre national des poids 
«coq» rendu vacant par l'acet- 
dent du détenteur Hilaire Pra- 
tesi. 


Humez et surtout 
s . . ue 
Halimi à Tunis 
C'est À Tunis qu'Humez «a 
choisi d'effectuer sa rentrée au- 
jourd'hui. Son adversaire, Corréa, 
est peut-être champion d'Espa- 
gne, mais de la catégorie infé- 
rieure, celle des vwelters. Le 
match manque donc d'équilibre 
et ce n'est sans doute pas des 
rencontres de ce genre qui vau- 
dront au Nordiste la considéra- 
tion réelle des Américains et ses 
protestations contre la désigna- 
tion de challengers autres que 
lui, pour le titre mondial, de Ro- 
binson, resteront inopérantes. 
Au cours de la même réunion, 
le terrible Halimi s'efforcera, 
aux dépens de Crespo, d'obete- 
nir sa septième victoire en moins 


de trois rounds, Ussin est égale- 
ment à l'affiche. 


A Milan, l'Italien Garbelll à battu 


Benedetto, cham- 


e Cyclisme 





Strehler bat le record 
du monde des 5 km. 
(départ arrêté) 

Au cours de la réunion de Zu- 
rich, le jeune coureur suisse 
René Strehler a battu le record 
du monde professionnel des 
5 km. départ arrêté, en réali- 
sant 6 14” contre 6’ 19” 1/5 au 
Luxembourgeois Gillen, précé- 
dent détenteur, En revanche, 
dans la catégorie amateur, le 
Belge Van Ostende a échoué en 
6’ 24” 8/5 contre le record du 
Français Pierre Brun (6 23" 

2/5). 


@ Catch 


Ce soir, à la Mutualité, réu- 
nion de catch avec Charron 
comme « tête de liste ». L'an- 
cien boxeur sera opposé à von 
Chenok, champion d'Allemagne 
des polds moyens, Au pro- 
gramme, quatre autres combats. 
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« Ci sale poli- 


tique, vous en aurez bientôt 
assez ! » C'est ce que me répè- 
tent les bonnes Ames. Mais 
toute politique n’est pas sale, 
Ce flot de lettres qui m'’arri- 
vent chaque jour — et celle-là, 
venue de Strasbourg, que j'ai 
sous les yeux, une centaine de 
jeunes gens l'ont signée — ce 
flot suffirait à témoigner que 
la conscience chrétienne a été 
atteinte dans ses profondeurs, 
en France, par Ia faillite spiri- 
tuelle du M. R. P. et qu'elle y 
réagit avec violence, 

Ce que le bon Père de « La 
Croix » dénonçait comme un 80- 
phisme, et qui l’était en effet 
sous sa plume — il est si facile 
de déformer une pensée! — 
apparaît aujourd'hui comme 
la vérité qui ne peut plus 
être contredite, La justice, que 
nous devons rechercher d'abord, 
n'est pas une idée pour le 
chrétien : elle est Quelqu'un. 
C'est donc une justice exi- 
geante, et d’abord, et surtout 
en ce qui concerne le. sang in- 
justement répandu. 


Dieu sait s'il l'a été depuis 
dix ans, et s'il continue de 
l'être ! Le bulletin que nous dé- 
poserons dans l'urne décidera 
de notre complicité avec les 
hommes de sang ou séparera 
notre cause de la leur. 


* 


Q., sont donc ces 


hommes de sang ? Que la plu- 
part d'entre eux n'aient pas 
voulu l'être, je l'accorde, Ils 
ont cru céder à ges nécessités 
inéluctables. Nourris dans la 
tradition des légistes de l'an- 
cienne France, même chrétiens, 





Janet 


Marshall 


Aigres 
commentaires 
britanniques 


LONDRES. 


On n'a toujours pas trouvé le 
meurtrier de Janet Marshall, et 
la mauvaise humeur de la presse 
britannique s'accroît, 

Ainsi, le « Daily Herald » for- 
mule leg plus vives critiques : 

« Jenn Detraux, le sémillant 


juge d'instruction, m'a em- 
mené au Palais de Justice, 
écrit Alfred Richman. HI m'a 


montré le passeport de Janet, 
ses autres papiers et ses vête- 
ments en tas sur le plancher, 
Il m'a tendu In pompe à bicy- 
clette en me disant : « — Voici 
une importante pièce à convic- 


tion. » Ce serait inimaginable 
- de ln part d'un détective du 
Yard ! » 


.… Cette enquête est « sans es- 
poir », continue Alfred Rich- 
man : « Je ne veux pas dire 
que Scotland Yard nous aurait 
apporté tout de suite le meur- 
trier sur un plateau, mais on 
aurait maintenant des préci- 
sions sur in manière dont le 
meurtre n été commis : on 
saurait au moins si Janet a été 
violée ou non, et s'il y na eu 


lutte, La police française ne 
sait que dire : « Nous avons 
une liste de quarante sus- 
pects, » 























HOMMES 


Le SOUS-VÊTEMENT 


pour 


FEMMES 


#À 
EN VENTE PARTOUT 


ils ont cru à cette loi de la po- 
litique qui est au-dessus de 
toutes les lois et qu'il n’y & pas 
de crime quand le destin de la 
Nation est en jeu. Ces aveu- 
gles ne voyaient pas que, même 
du point de vue de la raison 
d'Etat, ils étaient des crimi- 
nels, puisque leurs. crimes au- 
ront été des sottises. 


* 
M AIS, enfin, qui sont- 


‘ils ? De plusieurs fous con- 
naissons les noms, et ils vont 
être affichés impudemment, ces 
jours-ci, À tous les carrefours 
des grandes villes et sur les 
murs des plus pauvres villages. 
Il y a ceux qui ont pris une 
part directe à l'événement, et 
ceux qui, à l’Assemblée, ont 
soutenu et servi ces intérêts 
que l'on trouve toujours à la 
source d'une guerre injuste. 


* 


U. diplomate qui ne 
m'approuve qu'à demi, et avec 
bien des nuances, me rappor- 
tait, l’autre jour, ce mot d'un 
financier de ses amis, lié à une 
puissante affaire indochinoise, 
« un brave homme tout à 
fait. », selon mon diplomate. 
« Que voulez-vous, avait sou- 
piré le brave homme, il fallait 
tout de même que cette guerre 
durât assez pour que nous 
trouvions le temps de nous dé- 
guger et de nous réinvestir. » 


Il y aurait une étude à 
faire de ses réinvestissements. 
L'histoire des intérêts finan- 
ciers, l’histoire des groupes fi- 
nanciers se mêle étroitement à 
celle qui a coûté tant de vies 
humaines. Au vrai, elle ne s’en 
distingue pas : c'est la même. 


Inondations catastrophiques au Liban? 


110 morts, plusieurs centaines de disparus 


BEYROUTH. — Les inondations consécutives aux pluies diluviennes tombées sur le Nord du Liban € 
la nuit de samedi à dimanche ont fait 110 morts. Aux victimes déjà dénombrées risquent de s’ajouter 4 
main plusieurs centaines d’autres personnes actuelle ment portées disparues qui furent, elle aussi, surpr® 
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M AIS voici une autre 


considération que je propose à 
l'électeur chrétien ceux qui 
ont mené une politique de 
guerre et d’attentats au dehors, 
ont presque tous, au dedans, 
servi les empoisonneurs de la 
race. Ils ne les ont pas servis 
à visage découvert. Ils fei- 
gnaient de les combattre par 
des mesures spectaculaires, 
mais leur rendaient sournoise- 
ment les armes que Pierre Men- 
dès France leur avait arrachérs 
des mains. 
+ 


S, vous jugez que tout 
cela pèse peu, face à l'offen- 
sive laïque, si vous pensez que 
le problème de l’école supprime 
tous les autres et vous dis- 
pense de toute autre considéra 
tion, je ne puis que m'’étonner 
d'un tel aveuglement. Mais en- 
fin chacun de nous ne relève 
que de ce tribunal secret : sa 
conscience. 


Ce que nous ne souffrirons 





Le Bloc-Notes 





pas, c'est que vous violentiez 
cette conscience et que vous 
exigiez de nous que nous refu- 
sions notre suffrage aux hom- 
mes qui n'ont pas eu de part 
au sang répandu, mais qui sont 
ts du crime de laïcité. 

Nous interdire de voter pour 
eux, c'est nous condamner à 
servir leurs adversaires, dont 
on retrouve partout la main 
dans nos malheurs et dans nos 
hontes. 

* 


Q.. que soit le vi- 


sage de notre destin au soir 
du 2 janvier, cela du moins 
est acquis : ce n'est pas assez 
dire que le M. R. P. n'aura pas 
entraîné dans sa faillite la jeu- 
nesse chrétienne, Cette faillite 
lui aura au contraire ouvert 
les yeux. Elle a compris qu'il 


faut qu’elle répare, qu’elle 
fasse contre -poids, qu’elle 
comble le vide laissé par 


les démocrates chrétiens deve- 
nus, contre leur vœu secret, 
pour la plupart d’entre eux, les 
complices des féodaux. 

Le temps n'est plus de cette 
prétendue belle époque où la 
masse des catholiques, ameutée 
par la « bonne presse », était 
du côté des faussaires, et où il 
ne s’en trouvait qu’une poignée 
pour défendre l’innocent. 

Ce qui nous importe, c’est 
d'être le plus nombreux possi- 
vie aux côtés de ceux qui cher- 
chent la justice, non certes 
contre l'intérêt de la Nation, 
car ils savent, et notre histoire 
de ces dernières années en té- 
moigne, que tout crime contre 
la justice est, en fait, un crime 
contre la Nation. Oui, cela 
d'abord. Et s'il y avait quel- 
ques risques à courir, en ce qui 
touche nos libertés légitimes, 


ses dans leur sommeil par la brusque montée des eaux. 


LE DESSIN 
DE POCHE 


A L'OTAN. 


— Devons-nous- considérer 
cela comme un défi ? 
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VIEUX PFAFIERS.. 


D 


Tripoli, la seconde ville du 
pays, a été particulièrement 
éprouvée. La rivière Abou Ali a 
débordé ainsi que plusieurs au- 
tres cours d'eau de la région. 


Un torrent de boue 


Dans une école orthodoxe de 
jeunes filles où périrent une ins- 
titutrice et quatre élèves, une 
trace rougeâtre, comme tirée à 
la règle sur les murs blancs à 
1 m. 50 du sol, marque le niveau 
qu'atteignit le torrent d’eau 
boueuse, Ce torrent envahit le 
quartier des souks et provoqua 
l'écroulement des maisons et des 
magasins. 


Les rues de Tripoli sont trans- 
formées en un champ de boue, 
où les voitures et les piétons en- 
foncent de vingt centimètres. 
Des cadavres de chevaux, de mu- 
lets et de bœufs jonchent le cen- 
tre de la ville, Aïlleurs, devant 
les portes éventrées des bouti- 
ques, c'est un amoncellement de 
marchandises qu'on a voulu sau- 
ver des eaux. Déjà, au milieu de 
ce décor lugubre, des cortèges 
funèbres sillonnent sans arrêt 
les avenues. 


Au Portugal d 
deux villages menacés 
par la crue du Tage 


LISBONNE, — Au Portugal, 
le Tage est en crue. Deux villa- 
ges, Rossio et Constancia, au! 


nord de Lisbonne, ont dû être 
évacués. 





VOYEZ 


S À M Ÿ 


Règlement 
de comptes 


Un jeune homme de 26 ans, 
Roger Bérard, a été grièvement 
blessé d'un coup de couteau dans 
la région du cœur pendant la 
nuit de samedi à dimanche. Les 
gardiens de la paix l'ont décou- 
vert inanimé sur wn trottoir de 
la rue d’Avron, à la sortie d'un 
café. 

Les policiers ont acquis rapide- 
ment la conviction que Roger 
Bérard avait d’autres activités 


que celles de soudeur, qu'il 
evouait, Selon les enquêteurs, il 
s'agirait d'un règlement de 


comptes entre gens du milieu. 


Vers 4 heures du matin, un 
mystérieux visiteur s'est présenté 
à l'hôpital pour prendre des nou- 
velles du blessé mais s'est refusé 
à répondre à toutes les questions. 
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nous nous sentons assez forts 
pour les assumer. 

Ni à l'égard des « laïques », 
ni à l'égard des communistes, 
je n’éprouve quant à moi au- 
cun complexe d’'infériorité. Ce 
ton assuré va faire encore sou- 
rire, je le crains, le Révérend 
Père de « La Croix ». Cette 
assurance repose sur l'expé- 
rience, qu’il devrait avoir, de ce 
que le plus humble chrétien, 4 
s’il n’est pas indigne du nom #4 
qu'il porte, peut accomplir 
dans les milieux indifférents ou ” 
hostiles. Il n'est pas de pire” 
malheur pour l'Eglise que d’être 
coupée de ces milieux-là et, re- 
tranchée derrière la barricadg 
des lois scolaires, de se lier à 
tout ce qui la compromet et la 
rend suspecte, sinon odieuse, 
aux pauvres et aux petits. 

L'offensive laïque vous fait 
peur ? Nous saurons dire : non, 
quand il faudra dire non. L'’im- 
portant pour les chrétiens, c'est « 
de se battre dès aujourd'hui, et 
au premier rang, comme ils 
l'ont fait pour la cause maro- 
caine, jusqu’à ce qu’en Algé- 
rie les mesures aient été prises” 
qui arréteront l'effusion du 
sang. Mais ces mesures, quel 
homme d'Etat aura l'audace de 
les prendre et assez de prestige 
pour les rendre efficaces ? Là 
encore ce qui doit décider le f" 
chrétien, c'est ce que vaut # 
l'homme et non le credo qu'il 
professe. 
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F. M. 


P.-S. — Parmi les centaines 
de lettres que François Mauriae 
a reçues, chaque jour, depuis le 4 
début de la controverse sur 44 
« Les catholiques devant les 
élections », il y en a beaucoup 
d'émouvantes et d'importantes, 
Nous en publierons prochainez 
ment de larges extraits. [ND, 
L.R.] 

(Copyright « L'Express ») 
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Poujade 
sort indemne d'u 


accident d’auto“ 


# 

La Roche-sur-Yon. — Pier 

Poujade est sorti indemne 
accident d’automobile qui S! 
produit dans les Deux-Sèvres. M 
président de l’U.D.C.A. se rent 
à la Châtaigneraie (Vendée), 
il devait prendre la parole. 88 
voiture était précédée et suivie 
de nombreux véhicules, lo 
la voiture de tête stoppa 
quement. Cinq véhicules, pa 
lesquels celui dé M. Poujade, 
télescopèrent. 

Le leader de l'U.D.C.A. se tit 
indemne de l'accident, mais qués 
tre personnes qui l’accomps# 
graieni ont été légèrement bless 
sées. : 


se 


dé 



































La plus belle image du monde. 


Le Téléviseur sans reproche... 
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